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Introduction générale 

Notre maison brûle et nous regardons ailleurs. La nature, mutilée, surex-

-développement, au Nord comme 
 en péril 

et nous en sommes tous responsables. (Jacques Chirac)1 

mondiale depuis la deuxième moitié du XXe siècle, on compte un nombre non négli-

geable de cas ayant un rapport avec la problématique environnementale 

dustrielle de Bhopal en 1984, les accidents nucléaires de Tchernobyl en 1986 et de Fu-

 Katrina » en 

2007, la marée noire du golfe du Mexique en 2010 ont largement tenu en haleine 

 

Parallèlement à ces catastrophes qui, eu égard à leur caractère spectaculaire et aux situa-

tique, les chercheurs et les savants spécialisés dans le domaine environnemental, forts des 

avancé de certains 

Déforestation, désertification, réchauffement climatique, disparition de la couche 

e bousculent pour tirer 

égion. 

développés qui y contribuent largement à travers leur pollution industrielle et leur bouli-

                                              
1 Extrait du discours prononcé le 2 septembre 2002 dans le cadre du sommet mondial du développement 
durable à Johannesburg en Afrique du Sud. 
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8  Introduction générale 

blème des pays du tiers monde qui, pour pallier leur 

e, ne constituent pas forcément un avantage par-

ticulier ou un handicap de taille. 

nuis écologiques. Ceux-ci pointent du doigt les activités humaines, en particulier la sur-

consommation, les émissions de gaz polluants et certaines méthodes de productions 

suadés que mêmes les phénomènes naturels, dont la fréquence et la recrudescence de-

vie

-t-il nécessaire comme le constatait 

Jacques Chirac :  

ique Latine 
est à nouveau secouée par la crise financière et donc sociale. En Asie, la multiplica-

SIDA, la désertification, la famine. Certains pays insulaires sont menacés de dispari-
tion par le réchauffement climatique.2 

ent immédiat est incontournable, sur-

P. Arnould et L. Simon qui affirment que « 25 à 50% des espèces animales et végétales 

pourraient ne plus exister avant la fin du siècle  .3 

                                              
2 Jean Chirac, ibid. 
3 Paul Arnould, Laurent Simon (2007). Géographie de l’environnement, Paris : Belin, p. 3. 
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Introduction générale    9 

tique en général, et tout particulière-

ment de la littérature, à se saisir  souvent 

même à les anticiper  

chicot remarque justement à ce propos : 

sans cesse repoussées ne saurait surprendre, parce que le processus ne constitue pas 
-là : nouveaux thèmes, 

nouvelles manières, bonnes ou mauvaises, et assurément mauvaises pour ceux qui 
aiment les traditions 
ceptions favorables, voire se hisser par les moyens du neuf vers la notoriété ou le 
succ 4 

«  », dira Alejo Carpentier.5 Dès 

lettres semble légitime. Il convient justement de noter que, de tout temps, les créations 

artistiques dans leur ensemble se 

également primer sur les autres genres, de par sa prédilection pour les descriptions sou-

-réinvention qui est inhé-

rente à la pratique littéraire : « Le sentiment de la nature a sans doute sa part dans cette 

capacité de renouvellement de la littérature ».6 

comme le suggère si bien ce critique, « les circonstances jouent donc en faveur du motif 

écologique, ou encore environnemental, dans les lettres ».7 

                                              
4 Alain Suberchicot (2012). Littérature et environnement. Pour une écocritique comparée, Paris : Honoré 
Champions, p. 9. 
5 Alejo Carpentier (1968). «  », in L’art et la société d’aujourd’hui, Neuchâtel : 
La Baconnière, pp. 111-133, en ligne, www.rencontres-int-geneve.ch/volumes_pdf/rig21.pdf, consulté le 
14 octobre 2014. 
6 Alain Suberchicot, op.cit., p. 9. 
7 Ibid., p. 18. 

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.

9 



10  Introduction générale 

Elizabeth DeLoughrey, George B. Handley observent que ce rôle de pionnier que joue la 

littérature dans le « verdissement » des sciences humaines en tant que source de diffusion 

par excellence de la  tournant éco-

critique 

deux auteurs constatent avec un certain regret que ce tournant écocritique semble être 

exclusivement circonscrit au monde occidental, et plus particulièrement au contexte an-

glo-saxon.8 Timothy Boston trouve la raison de ce présumé cantonnement spatial de 

corder du crédit à toute connaissance alternative : « Alternatives are devalued and said to 

contain irrational, illogical, and unscientific forms of knowledge ».9 Or, pour Boston, la 

 vertes 

nécessitent une plus grande prise en compte de la diversité dans la nature, dans 

si insiste-t-

comme indigènes ainsi que leurs savoirs écologiques : 

Indigenous peoples have much to contribute in this regard. They have a proven histo-
ry of ecological knowledge, experience and wisdom, which by its very essence, re-
spects diversity and complexity. In contrast to dominant praxis, generally speaking, 
indigenous praxis does not draw a distinction between objects and subjects, natural 
and supernatural, body, mind and soul. Nature is vibrant, spirited and multifaceted. 
Indigenous praxis subscribes to a code of ethics that respects the web of life. There is 

ous societies have a deep understanding of the world 
around them and of their relationship to the greater whole. They live with nature wi-
thout destroying its bonds.10  

Comme le montre si bien les convictions de cet auteur, les peuples indigènes, souvent 

mis 

les débats sur la problématique environnementale et peuvent pleinement contribuer à les 

-jacent à la réflexion que nous engageons 

                                              
8 Elizabeth DeLoughrey, George B. Handley (dir). (2011). Postcolonial ecologies. Literatures of envi-
ronment, Oxford: Oxford Univ. Press, pp. 9-10. 
9 Timothy Boston (2000). « Seeking Green Societies: From Expansionism to Holistic Ecology », in Elec-
tronic Green Journal, 1(13), en ligne, www.escholarship.org/uc/item/2n17x0zd, consulté le 29 avril 2012. 
10 Ibid.  
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Introduction générale    11 

dans le cadre de ce travail. Aussi la question fondamentale qui nous guidera est-elle de 

 

« Comment peut-on être écologiste en Afrique ? »,11 

 Les Occi-

dentaux », observe-t-il, « y ait 

ciétés industrialisées ».12 -elle en marge des problèmes écologiques ? 

ri 

rivain nigérian 

Ken Saro Wiwa, lâchement assassiné par la sauvage et barbaresque dictature de Sani 

Niger par les compagnies pétrolières et le « génocide écologique »13 subséquent perpétré 

payerait pourtant le plus lourd tribut. Prenant en exemple le cas des répercussions des 

émissions de CO2 sur la santé, un rapport du Programme des Nations Unies pour 

 : « n petit contributeur aux 

émissions [de CO2] mais elle supporte une part disproportionnée des coûts associés aux 

changements climatiques ».14 Au-

e en avant de la né-

ment à laquelle fait allusion T. Boston. Ainsi Jean Nke Ndih observe-t-il à juste titre que  
                                              
11 Jean Nke Ndih (2002). « Comment peut-on être écologiste en Afrique », in Le monde diplomatique, N° 
de décembre 2002, p. 12. 
12 Jean Nke Ndih, ibid.  
13 Elizabeth DeLoughrey, George B. Handley, op. cit., p. 10. 
14 PNUE (2006). « Notre environnement, notre richesse », in L’Avenir de l’Environnement en Afrique, en 
ligne, www.unep.org/DEWA/Africa/docs/fr/aeo-2/chapters/ae0-2_Executive_Summary_FR.pdf, p. 6, 
consulté le 14 octobre 2014. 
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12  Introduction générale 

t, les différentes croyances po-

lieu qui nous entoure.15  

e des problèmes environnementaux, si elle noue tradition-

nellement un lien étroit avec la nature, 

trouve-t-elle alors chez les auteurs africains ? Autrement dit, quelle importance ceux-ci 

accordent- ironnement et quelles représentations en font-

 ? Dans quelles mesures ces représenta-

tions peuvent-

mentale ? 

Une étude qui met ces interrogations au centre de ses préoccupations, présente forcément 

la particularité de toucher tant aux discours environnementalistes, souvent perçus comme 

ost-

colonialisme, domaine dans lequel se circonscrivent de coutume les travaux des auteurs 

é-

 
16 Les 

 bio-

colonialisme », terme qui désigne le pillage des biens naturels et culturels des peuples 

indigènes sous le couvert des expérimentations technologiques. Aussi indiquent-ils que le 

postcolonialisme a toujours eu un aspect écologique évident. Ce point de vue est partagé 

par E. DeLoughrey et G. Handley qui, se démarquant de certaines prises de position anté-

rieures, reconnaissent aux idées postcoloniales un discours environnemental propre : 

                                              
15 Jean Ndih Nke, op. cit.  
16 Graham Huggan, Helen Tiffin (2010). Postcolonial Ecocriticism. Literature, Animals, Environment, 
London & New York: Routledge. 
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Introduction générale    13 

t the global 
south has contributed to an ecological imaginary and discourse of activism and sov-
ereignty that is not derivative of the Euro-American environmentalism.17 

is-

-

subordonnée au mouvement environnementaliste occidental. Cela revient à dire que chez 

nt sur 

celle occidentale. Il convient donc de tenir compte de cela pour mieux cerner la particula-

rité de la question écologique chez ces derniers.  

corpus composé de huit 

deux différents médias et deux différentes régions. Concernant les médias, nous avons 

populaires et les plus efficaces en Afrique. Les spécialistes de littérature africaine ont 

-politique que jouent sur le continent la création litté-

raire en général et le genre romanesque en particulier. « Pour des raisons historiques con-

nues de tous », affirme dans ce sens Adrien Huannou, « 

française a été, dès sa naissance, une littérature engagée et le demeure 

 ».18 Aussi le romancier afri-

cain ne peut-  un éveilleur 

de conscience et un porte-parole de son peuple ».19 

s devient indéniable. Ne dit-on pas 

par exemple que la naissance des mouvements de souveraineté, qui ont mis fin à la colo-

nisation dans les pays africains, est avant tout le mérite des poètes de la Négritude et des 

premiers romanciers qui fait dire à Jacqueline Sorel que ces « com-

bats politiques  armes littéraires ».20 

                                              
17 Elizabeth DeLoughrey, George B. Handley, op. cit., p. 8. 
18 Adrien Huannou (2001). «  », in Comlan Prosper Deh 
(dir.). Littérature africaine à la croisée des chemins, Yaoundé : Clé. 
19 Ibid. 
20 Jacqueline Sorel (2002). « Senghor et le dialogue des cultures », in Notre Librairie N° 147, pp. 12-21. 
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14  Introduction générale 

Tout comme la littérature africaine, le cinéma africain est très proche des réalités sociales 

du continent. Faisant un parallèle entre la littérature et le cinéma africains, Alexie 

Tcheuyap affirme : 

La production littéraire et la production cinématographique africaines offrent de 

filmique, on a le sentiment que la première a légué à la seconde tous ses héritages et 

puis des années, il est de plus en plus évident que littérature et cinéma entretiennent 
de nombreuses parentés.21 

Cette parenté entre littérature et cinéma est justement illustrée par le parcours du père du 

cinéma africain, Ousmane Sembène, qui a commencé sa carrière comme écrivain avant 

-

delà leur proximité dans le contexte africain, le roman et le film se distinguent par leurs 

propriétés esthétiques intrinsèquement différentes. Cette distinction esthétique est fort 

lement la question environnementale. 

Pour ce qui est du caractère interrégional du corpus, il faut préciser que la sélection des 

 des 

études francophones dans lequel se déploie ce travail est une des raisons qui justifient 

leur prise en compte. Mais plus importante encore est la situation environnementale di-

ent en 

comment cette diversité environnementale se reflète chez les auteurs.  

o

                                              
21 Alexie Tcheuyap (2002). « Des mots aux images. Littératures et cinéma en Afrique francophone », in 
Notre Librairie N° 149, pp. 34-39. 
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 la parti-

cularité que les réalités environnementales dans les zones proches de la côte sont fonda-

mentalement distinctes de celles dans le Sahel. Nous avons donc voulu tenir compte de 

cette variété et des singularités sous-régionales dans la sélection du corpus. Ce critère a 

confronté est, on le sait, la question cruciale de sa distribution que Tahar Cheriaa consi-

dère avec juste raison comme « assurément le problème-clef  celui qui détermine princi-

palement tout le reste  en matière de cinéma dans les pays africains et arabes. »22 Ce 

problème résulte dans la regrettable difficulté à accéder aux productions des cinéastes 

francophone de la côte occidental pouvant entrer dans le canevas de ce travail. Aussi 

avons-nous dû nous contenter du choix de deux films sahéliens.  

-

africains Un Piège sans fin (1960) du Béninois Olympe Bhêly Quenum, qui es

classiques de la littérature africaine. 

homéen originaire de la région septentrionale du pays dont la vie bascule dans le malheur 

suite à une série de coups du destin. La jalousie de son épouse qui 

contraint à fuir nuitamment la demeure familiale vers les grandes villes du Sud où, à 

ce dernier et ses complices quelques instants après la fuite. Le deuxième roman de 

Sahel ! Sanglante sécheresse (1981) du Malien Mandé Alpha 

tive du Likan qui est ravagé par une grave sécheresse. Alors que les responsables du vil-

lage détournent les vivres destinés aux populations sinistrés, le héros Boua qui y passe 

                                              
22 Tahar Cheriaa (1975). « Distribution cinématographique et nationalisation », in Ethiopiques N °1, en 
ligne, www.ethiopiques.refer.sn/spip.php?page=imprimer-article&id_article=613, consulté le 14 octobre 
2014. 
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16  Introduction générale 

ses vacances va se rallier au groupe de jeunes qui incitent la population à se soulever 

 

Les Exilés de la forêt vierge 

ou le grand complot -Pierre Makouta-Mboukou et Le 

Silence de la forêt (1984) de son homologue centrafricain Etienne Goyémidé. Dans le 

rêt pour avoir 

nouvelles valeurs et subir une sorte de métamorphose qui leur permet de se réconcilier et 

Gonaba qui 

pour aller vivre avec un peuple de Pygmées dans la forêt vierge. Séduit par leur mode de 

Le décès de celle-ci suite à une intempérie le pousse à retourner à la ville. 

omposé, comme évoqué supra, de 

deux films en provenance du Sahel. Le premier, Ta Dona (1991), est une réalisation du 

dans un village régulièrement touché par la sécheresse pour mener à bien ses projets de 

reboisement. Il en profite pour aller à la recherche du septième canari qui est réputé avoir 

de grands pouvoirs de guérison. Le second est Bako, l’autre rive (1979), un film franco-

sénégalais réalisé par Jacques Champreux. Le film montre un village sur lequel une grave 

sécheresse fait planer le spectre de la disette. Les villageois désespérés ne voient leur sa-

lage. Parvenu à Paris après un voyage long et riche en péripéties, celui-ci meurt de froid 

 

Sango Malo eune maître 

dagogiques qui mettent en avant la formation agricole et artisanale et sa tentative 
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ec le directeur et 

le chef du village. Finalement, il est arrêté et transféré à la prison pour avoir tenté de 

transformer le bois sacré du village en champ. Nous avons choisi enfin comme second 

Le Silence de la forêt (2003). Coréalisé par Bassek Ba Kobhio 

qui fait partie de notre corpus. 

Les analyses que nous voudrions conduire dans le contexte de ce travail suivront une 

structure en quatre temps. 

quel il est confronté, nous fero

parcours diachronique qui remontera à ses sources et insistera sur son évolution 

 

dont il jouit chez les chercheurs africains. Le deuxième chapitre se veut une approche 

littéraire en Afrique est assez récente mais riche en péripéties. Les critiques ne manquent 

pas de signaler que la production littéraire en Afrique est soumise à une dynamique de 

renouvellement et de transformation. Aussi voudrions-nous nous interroger sur les inci-

dences de cette 

Ici, l passera sous la loupe certains éléments naturels essen-

tiels et 

 que les per-

ces derniers lui confèrent. 
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 tournant spatial »,23 

finit comme « une approche géocentrée » des textes.24 De toute évidence, nos analyses de 

-elles en compte 

les critères de la « multifocalisation », de la « polysensorialité », de la « stratigraphie » et 

de «  » que Westphal considère comme les « quatre points cardinaux de 

 ».25La constitution du corpus de travail répond déjà parfaitement 

au dern

tique. Ce faisant, il se met au même diapason que Ursula K. Heise qui, consciente du ca-

ract
26 Ce critère est une justification supplémentaire de la 

s dans le 

corpus.  

nt sur le plan numérique que sur 

                                              
23 Le tou

(cf. Döring/Thielmann (dir.). (2008). 
Spatial Turn. Das Raumparadigma in den Kultur- und Sozialwissenschaften, Bielefeld: Transcript et 
Warf/Arias (dir.). (2009) The Spatial Turn: Interdisciplinary Perspectives, London: Routledge). Selon 
Edward W. Soja, il est le fruit de profondes réflexions critiques engagées par certains chercheurs de la fin 
de XXe 

que cette réflexion sur la spatialité qu

(Edward W. Soja (2008). « Vom 
Zeitgeist  zum Raumgeist New Twists on the Spatial Turn », in J. Döring, T. Thielmann, pp. 241-

262.) 
24 Bertrand Westphal (2007). La géocritique : réel, fiction, espace, Paris : Les Éditions de Minuit, p. 183. 
25 Ibid., p. 200. 
26 Ursula K. Heise (1999). « Forum on Literatures of Environment », in PMLA, N° 5, pp. 1096-1097 
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dra interroger les incidences. Cette multifocalisation permettra en outre de voir les diver-

gences entre les points de vue endogènes et 

qui entrent en jeu dans la perce

ception et son image. Il va de soi que notre démarche prenne également une certaine al-

seront analysées chez les différents auteurs et dans les diverses régions afin de faire res-

vironnementaux. 
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1.   

1.1.  

1.1.1. L  

En 1962, la biologiste américaine Rachel Carson publie Silent Spring27, son ouvrage le 

plus connu

ment le dichlorodiphényltrichloroéthane (DDT) qui a des effets nuisibles sur 

entrave le processus de reproduction. Aussi le scénario que crée le livre est-

e des oiseaux et de leurs chants pouvant résulter de 

reux pesticide. Il est 

ment environnementaliste.  

La conscience environnementale ainsi née se diffuse largement et se manifeste de diffé-

 qui, 

Yves Frémion, prend son envol au cours des événements de Mai 68.28 « 

soixante-huitarde », pour reprendre une expression de Bernard Cathelat et Jean-Louis 

Peytavin,29 lle consti-

hant un coin de forêt 

tion. 
                                              
27 Rachel Carson (1962). Silent Spring, Boston: Houghton Mifflin. (Avant sa publication en septembre 

ions des 16 juin, 23 juin et 30 juin 1962 du 
magazine The New Yorker). 
28 Yves Frémion (2007). Histoire de la révolution écologiste, Paris : Hoëbeke, p. 95. 
29 Bernard Cathelat, Jean-Louis Peytavin (1992). « . », 
in Quaderni. N° 17, Discours de l’écologie, pp. 91-96. 
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écologiques qui sont aussi une forme de manifestation de la conscience environnemen-
30 

lie dans le paysage politique, à telle enseigne 

que pour 

tionnels « gauches » et « droites », « la troisième force politique».31 Le poids acquis par 

cette tendance politique est 

dans les sondages mais aussi et surtout dans leur sacre au scrutin européen de 2009.32 

Au-

manifeste également 

peut citer le phénomène de « rurbanisation » apparu en Europe et aux États-Unis au début 

des années soixante-dix. Ce phénomène décrit le mouvement des citadins qui, désireux à 

la fois de se 

à proximité de la nature, cherchent refuge dans les campagnes jouxtant les villes. Le nu-

disme et le végétarisme font également partie de cette catégorie. Les partisans du premier 

voient dans le culte de la nudité non seulement une pratique hygiénique mais ils sont 

uni-

                                              
30 

ielles, en 

-absence des diverses campagnes électorales. 
(Frémion, 2007, p. 17). Le sort des partis écologistes est exactement le même sur le continent africain. On 

rendez-vous électoraux. Cependant, leur existence est attestée dans presque tous les pays africains. Bien 
plus, ils sont organisés en une fédération, la Fédération des Partis Écologistes Africains (Federation of 
African Ecologist Parties) dont la liste des pays membres, de même que les adresses sont publiées sur le 
site du Parti Écologique Ivoirien qui fait partie de ladite fédération (cf. www.parti-ecologique-
ivoirien.org/Dossiersvoa/La-liste-des-partis-Ecologistes-et-verts-en-Afrique.php [consulté le 10 février 
2013]). 
31 L. Brindel, N. Haarmann (2011). «  me force politique en France et en Allemagne ? »
en ligne, www.dialogue-avenir.eu/fileadmin/user_uploads/pfds/PB_2011_brindel_Haarmann.pdf, 
consulté le 31 Janvier 2013. 
32Saskia Richter (2010). « Les partis écologistes en Europe ; évolution et perspectives », in Analyses et 
Documents, Friedrich Ebert Stiftung, Bureau de Paris, en ligne, 
www.fesparis.org/tl_files/fesparis/pdf/publication/Richter.pdf, consulté le 31 janvier 2013. 
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ses adeptes, une sorte de rejet de la production et de la consommation de masse qui ont 

On ne saurait éluder le cas du concept très en 

vogue du « développement durable 

 

e 

environnementale est grande et démontre que la problématique environnementaliste se 

-ce 

 ? 

1.1.2. La problématique de la définition 

fond «  », Timothy Luke fait 

les remarques suivantes sur le concept et sur certains termes qui en sont dérivés : 

cepted so broadly now that it is difficult to remember how recently they came into 
such wide currency. Before 1965, their use in ordinary discussions actually was quite 

ing references about the characteristics 
of the environmental. Now, a generation later, in the 1990s, Nature in these discours-

asmuch as the various meanings of Na-
ture, while remaining fully contestable, are somewhat clearer than a generation ago. 

tested, remain very unclear.33 

Les remarques de ce critique se laissent résumer essentiellement en trois points. Elles 

vocables  environnementalisme », cette 

concurrence tourne toutefois largement en faveur de ce dernier dans la mesure où il tend 

à supplanter les vocables en question. Les remarques de Timothy Luke soulèvent enfin 

que, nonobstant sa popularité et la prédilection qui lui est accordée au détriment de ses 

                                              
33 Timothy W. Luke (1995). « On Environmentality: Geo-Power and Eco-Knowledge in the Discourses of 
Contemporary Environmentalism », in Cultural Critique, N° 31, Part II, pp. 57-81. 
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clarté procède sans doute de la difficulté de définition auquel est confronté le concept.  

En effet, en dépit de la grande popularité dont il jouit, le concept 

 environnementalisme 

affirme en ce sens que les grands auteurs et émi-

nents chercheurs qui théorisent sur le concept que celui-ci serait si 

deviendrait superféta-

toire : « For almost any given ecological writer, the significance of the environment and 

environmentalism is now apparently assumed to be so obvious that precise definitions 

are superfluous ».34 -à-dire que ces derniers éludent soigneusement la question dans 

leurs ouvrages. Il en est ainsi de David Mazel dans son célèbre ouvrage American literary 

environmentalism (2000)35 qui fait partie des références dans le domaine. Le terme y ap-

une référence à une éven-

poserait éventuellement. Lawrence Buell, une autre figure de proue dans le domaine, bien 

que faisant tout aussi fréquemment usage du terme, ne donne non plus aucune définition 

The Envi-

ronmental Imagination (1995), Writing for an Endangered World (2001) et The future of 

environmental criticism (2008).36 uniquement à ajouter un glossaire au der-

nier de ces trois ouvrages où le terme est évoqué dans une entrée commune avec «envi-

ronment » et « ecology movement ».  

mais reste flou avec le second, ce dernier se contente de faire allusion à son sens originel 

douteux : « “Environmentalism” is a term of ethically dubious origin. In the early twen-

                                              
34 Ibid., p. 60. 
35 David Mazel (2000). American Literary Environmentalism, Athens: The Univ. of Georgia Press. 
36 Lawrence Buell (1995). The Environmental Imagination. Thoreau, Nature Writing and the Formation 
of American Culture, Cambridge: Belknap Press of Harvard Univ. Press; (2001). Writing for an Endan-
gered World. Literature, Culture, and Environment in the US and Beyond, Cambridge: The Belknap Press 
of Harvard Univ. Press; (2005). The Future of Environmental Criticism. Environmental Crisis and Liter-
ary Imagination, Oxford: Blackwell. 
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tieth century, […] environmentalism was coined to denote the view that culture and/or 

character is determined by environment rather than heredity ».37 

 It 

has long been eclipsed, however, by the use of environmentalism as an umbrella term 

that may stretch to cover any environmental reform movement, whether anthropocentric 

or ecocentric ».38 

veau, il fait 

 intitulé 

Green Screen. Environmentalism and Hollywood Cinema (2010).39 

 

Même dans les dictionnaires, le vocable « environnementalisme  loti. 

40 Oxford 

Dictionaries,41 seul le terme « environmentalist » se voit consacrer une entrée. « Envi-

ronmentalism 

Pour la première, il  con-

cern with or advocacy of the protection of the environment » tandis que la seconde défini-

tion en fait « the view that environment has the primary influence on the development of 

a person or group ».42  

Dans les dictionnaires français, la s

                                              
37 Ibid., p. 141. 
38 Loc. cit. 
39 David Ingram (2010). Green Screen. Environmentalism and Hollywood cinema, Exeter: Univ. of Exe-
ter Press.  
40 New Oxford American Dictionary (2010). Oxford: Oxford Univ. Press. 
41www.oxforddictionaries.com, consulté le 22 février 2013.  
42 The Australian Oxford Dictionary (1999). Oxford: Oxford Univ. Press. 
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rousse, ni dans le dictionnaire érudit, ni dans la version en ligne.43 Dans le dictionnaire 

Robert, la situation est toutefois un peu différente. Bien que dans son édition de 2006 le 

Le Petit Robert

entrée. Tout en précisant que son attestation date de 1976, cette édition la définit comme 

la « doctrine qui entend concilier le développement économique et la protection de 

 ». Le Nouveau Littré dans son édition 2006 lui accorde également une 

entrée et en donne comme définition « 

protection e  ».44 

initions proposées par les dictionnaires qui osent 

une tentative en ce sens insistent habituellement sur le critère de la protection de 

actions pour les unes, inquiétude 

tion précise, concise, convaincante et unanime. Nonobstant donc la popularité du terme et 

laisée, ce qui pourrait peut-être expliquer le silence assourdissant des critiques et auteurs 

qui se 

rent au concept, nous jugeons plus adéquat et plus objectif de procéder plutôt à une sorte 

son statut actuel. 

 

                                              
43 Le Petit Larousse (2010). Paris : Larousse ; Le Lexis, Dictionnaire érudit de la langue française (2010). 
Paris : Larousse ; Le Larousse en ligne, www.larousse.com, consulté le 22 février 2013. 
44 Le Nouveau Littré (2006). Paris : Garnier. 
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1.1.3.  

tous les critiques sont unanimes permet de le situer géographiquement dans le monde 

anglo-saxon. Il passe pour une réalité singulièrement états-unienne et proviendrait plus 

literary 

environmentalism literature of environment) utilisés alter-

na

 écriture de nature » (na-

ture writing nue entre-

de parenté entre ces deux concepts dont le premier (environnementalisme) se réduisait au 

également connue comme la pastorale dans sa version américaine, ce qui permet aussi 

cheese, dans son ouvrage au 

titre assez éloquent sur ce point  parce que mettant en exergue cette connexité entre 

, la définit comme une forme particulièrement puis-

sante de la pastorale : « Nature writing appeared as a particularly forceful form of pasto-

ralism in the 19th century ».45 

ter à la pastorale.  

1.1.3.1.  La pastorale 

culté inhér dont elle 

 chez les grands théoriciens classiques. Stéphane Macé note en effet que la 

pastorale ne figure pas dans la poétique du grand maître Aristote. Dès lors, la définir 

                                              
45 Don Scheese (1996). Nature Writing. The Pastoral Impulse in America, New York: Twayne Publishers, 
p. 11. 
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nts écrivains 

comme Virgile se sont illustrés.46 
47 

Ces deux auteurs, Aristote et Horace, étant les théoriciens majeurs des genres classiques, 

leur ignorance de la pastorale implique une absence de règles propres bien définies 

e que sous sa forme originelle 

autre, ce que Paul Alpers appelle une belle confusion de définitions (happy confusion of 

definitions).  

Compte tenu de cette confusion, ce dernier pose la question fondamentale de savoir 

la pastorale est un type littéraire historiquement délimité ou un type littéraire perma-

nent.48 

cet effet que, « as must be the case with any form of art that survives through time and 

appears in many languages and cultures, pastoral literature as a whole has acquired a 

richness, vitality and variety of style and matter ».49 

être cantonnée à une époque historique précise  

celle de la renaissance  dans la mesure où elle a survécu au temps. Cette longévité a 

à 

-

Cet élargissement du spectre de catégorisation de la pastorale, qui concoure à la porosité 

de ses contours, engendre la quasi-impossibilité de pouvoir lui trouver des limites défini-

tionnelles précises. Aussi Andrew V. Ettin admet-il le risque encouru de tomber dans une 
                                              
46 Stéphane Macé (2002). L’Éden perdu. La pastorale dans la poésie française de l’âge baroque, Paris : 
Honoré Champion, p. 100. 
47 Paul Alpers (1996). What is Pastoral?, Chicago & London : The University of Chicago Press, pp. 8-9. 
48 Ibid., p. 8. 
49 Andrew Ettin (1984). Literature and the Pastoral, New Haven: Yale Univ. Press, p. 2. 
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définition trop large pour être dans les limites ou bien trop restreinte pour rendre compte 

des divers aspects : 

The further we get from shepherds and nymphs, fields and groves, the less sure we 
can be that we are still in the pastoral world; but the more we try to adhere to those 
restrictions, the less certain we can be that we are telling all that must be said about 
the limits of pastoral mode and the influence of the pastoral genre on literature as a 
whole.50 

Nonobstant cette difficulté de définition et cette sorte de confusion qui entoure la pasto-

rale, il faut toutefo

Abondant dans ce sens, Terry Gifford définit globalement trois types pouvant passer pour 

une pastorale. Le premier est une forme littéraire historique de longue tradition qui, ayant 

plus tard dans le roman. Il soutient que ce type de pastorale dans lequel on peut classer la 

pastorale de la Renaissance et la pastorale augustinienne et qui procède 

La pastorale, précise-t-il, est utilisée dans ce sens jusque vers 1610 pour faire référence à 

lent les uns aux autres, au sujet de leurs travaux ou de leurs amours. Gifford en conclut 

hors du monde des bergers (« No she-

pherd, no pastoral »). 

rale et plus large pour faire référence à un certain champ de contenu. Dans ce sens, elle 

ne se réduit plus à une forme littéraire spécifique mais désigne tout texte dans lequel est 

faite une description de la campagne qui laisse ressortir un contraste implicite ou expli-

sur les arbres en ville peut aussi être classé dans ce type de pastorale dans la mesure où il 

met en relief la nature en disparité avec le contexte urbain. Cette pastorale, conclut Gif-

 
                                              
50 Loc. cit. 
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La critique faite à cette célébration de la nature jugée trop simpliste, enchérit Gifford 

dans sa description typologique, constitue le fond du troisième et dernier type de pasto-

rale. Elle est donc pour ainsi dire une sorte de jugement porté sur le deuxième type de 

e nature est 

ttéraires qui se conten-

tent de louer la nature et les milieux ruraux seraient en déphasage avec le monde réel où 

de textes, ils sont une pastorale parce que cette différence entre texte et réalité matérielle 

est trop considérable. Vu sous cet aspect, résume ce critique, le terme prend chez ceux 

qui en font usage une connotation péjorative. 

Au bout de cette typologie, Terry Gifford laisse le choix au lecteur de juger 
51 Pour notre part, nous re-

tiendrons ici particulièrement les première et deuxième formes compte tenu de leur liai-

son intrinsèque. Nous tâcherons de montrer dans les lignes à venir comment une spécifi-

 

1.1.3.2.   

celui-ci. Elle ne s

singulier à souligner ses bienfaits sur les pâtres. Ce jeu initié par Théocrite sera repris et 

développé par ses successeurs qui y excelleront.  

                                              
51 Terry Gifford (1999) Pastoral, London: Routledge, pp. 1-3. 
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Dans les Idylles de Théocrite, les fioritures du cadre de vie des bergers suscitent une sin-

gulière attention 

négligeable. Se fondant sur ce constat, Stéphane Macé en vient à la conclusion que 

tique dans lequel évoluent les personnages.52 Le poète hellène présente ce cadre environ-

nemental en en faisant des tableaux descriptifs avec un âpre penchant pour le détail et un 

vant à déc

de cette forme populaire par Théocrite a fort logiquement pour incidence le caractère réa-

 

des bergers mais encore se rapporte forcément au topos qui constitue leur cadre de vie. 

Renate Böschenstein-Schäfer va plus loin en explicitant que la description des paysages, 

peinture, acquiert chez ce dernier une ampleur inhabituelle. Aussi en conclut-elle que le 

trait caractéristique le plus important des Idylles est la prépondé

 die Vorherrschaft des Räumlich-Zuständlichen »53).  

locus amoenus. Rosa Elisa Giangoia, tout en 

précisant que le motif du locus amoenus est une invention de Platon qui a été perfection-

 un luogo suggestivo e felice, caratterizzato da una fonte o 

da un corso d’acqua e da una rigogliosa vegetazione »54). Il fait ainsi apparaître certains 

des bergers : un pré verdoyant parsemé de fleurs, une sourc

                                              
52 Stéphane Macé, op. cit., p. 37. 
53 Renate Böschenstein-Schäfer (1976). « Die Idyllen Theokrits », in Klaus Garber (dir.). Europäische 
Bukolik und Georgik, Darmstadt: Wissenschaftliche Buchgesellschaft, pp. 8-13. 
54 Rosa Elisa Giangoia (2012). « Scrivere la Natura. Il rapporto tra Natura e Letteratura nel corso dei 
secoli », in Razzolando nel cortile, 8 incontri tra Natura e Cultura, en ligne, 
www.psichenatura.it/fileadmin/img/Scrivere_la_Natura_R.E.Giangoia..pdf, consultée le 22 juillet 2013. 
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chissante, des arbres de diverses sortes aux ombrages bienfaisants sans omettre les chants 

saisons fastes et agréables et passant souvent comme synonyme des temps printaniers et 

estivaux, le motif du locus amoenus se perpétue chez les auteurs postérieurs de Théocrite. 

La perpétuation de cette tradition théocritéenne donnera naissance à un véritable mythe, 

 

sidéré comme son inventeur. Pour Bruno Snell, il faudrait plutôt parler de « découvreur » 

(Entdecker

une invention mais une (re-)découverte de Virgile qui en a fait un espace poétique deve-

nu par la suite un mythe.55 

Grèce 

denté, cette région qui est en réalité la plus pauvre et la plus arriérée de la Grèce, repré-

senterait pour les Grecs le territoire de la démesure et de la sauvagerie.56 ie ima-

ginaire de Virgile est par contre représentée comme un espace édénique, un cadre idyl-

lique dans lequel vivent des bergers menant une vie harmonieuse avec la nature. Cette 

idérée non 

seulement comme la terre des bergers mais aussi et surtout comme la terre de naissance 

de Pan, le dieu grec des bergers. Toujours est-il que cette représentation du poète romain 

 

Bruno Snell propose une hypothèse convaincante sur les mobiles qui sous-tendent cette 

moment où le poète de Mantoue écrivait ses Bucoliques

terriens au profit des vétérans de guerre  la première églogue met justement en scène un 
                                              
55 Bruno Snell (1945). « Arkadien. Die Entdeckung einer geistigen Landschaft », in Antike und Abend-
land, Band 1, pp. 26-41. 
56 Françoise Lavocat (2002). « Espaces arcadiques. Esquisse pour une hydrographie pastorale », in Études 
Littéraires, N° 1-2, pp. 152-167. 
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paysan exproprié relatant son infortune à un berger. Certains critiques sont convaincus 

-même, car il aurait également souffert de cette me-

sure de dépossession  avec pour corollaire la disparition progressive des activités agri-

coles. Virgile aurait voulu marquer son désaccord et sa rupture avec la nouvelle donne 

Idylles de Théocrite, il aurait créé cet ima-

ginaire arcadien empreint de nostalgie, mettant en exergue la paix, la quiétude, la simpli-

pas la caractéristique originelle de la pastorale, remarque Ernst Schmidt. Aussi insiste-t-il 

bergers : 

The central fiction of pastoral is the shepherd, not nature, landscape, country-life 
the shepherds (i.e., their world, including land-

scape as the setting in which herdsmen lead their lives), enter only insofar as they are 
the natural or given subject of their talks or songs  shepherds talk/sing of their world 
and life, the pastoral world. 57 

Dès lors se pose la question de savoir comment est advenu ce glissement qui fait désor-

mais de la célébration de la vie rustique et des espaces ruraux la marque essentielle de la 

pastorale.  

La relégation des bergers au second plan et la mise en avant de leur monde naturel dans 

Effe et Paul Alpers.  

Le premier, prenant à la loupe les Idylles de Théocrite, va trouver les raisons de cette dé-

viation dans la problématique de leur réception. Selon Effe, Théocrite, citoyen de Syra-

comportements des pers

                                              
57 Ernst A. Schmidt (1998). « Ancient bucolic poetry and later pastoral writing: Systematic and historical 
reflections », in International Journal of the Classical Tradition, Issue 2, pp. 226-251. 
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propres aux gens de niveau social inférieur, afin de les faire découvrir au lectorat cultivé 

appartenant au rang social élevé qui est le sien. Aussi, en mettant en scène des bergers et 

-il de montrer ces derniers 

 sauvage leurs 

attitudes ridicules. Par conséquent, les Idylles 

décriraient donc avec beaucoup de détails la simplicité et le prétendu bonheur de la vie 

des pâtres pour mieux les brocarder. Dès lors, leur trait distinctif résiderait plutôt dans le 

e siècle, le contexte historique marqué par une lassitude 

et un mécontentement vis-à-

le culte du naturel et du simple qui se sont ensuivis, auraient en effet eu pour corollaire 

une « désironisation » des Idylles

désormais perçue avec un regard positif qui exprime avec nostalgie la simplicité de la vie 

rustique.58 

nature dans la pastorale. En effet, Paul Alpers soutient que même si le culte de la nature 

et du monde rustique ne constitue pas la propriété primaire de la pastorale, les travaux de 

Schiller, singulièrement dans son ouvrage De la poésie naïve et sentimentale (Über naive 

und sentimentalische Dichtung, 1795), ont orienté les analyses vers cet objectif en en fai-

sition entre nature et culture pour montrer les principes qui sous-tendent la représentation 

de la nature dans la poésie.59 Dans son raisonnement, celui-

peuples. Cette admiration procèderait à la fois de la prise de conscience de la perte et du 

                                              
58 Bernd Effe (1977). Die Genese einer literarischen Gattung: Die Bukolik, Konstanz: Universitätsverlag, 
pp. 11-19.  
59 Friedrich Schiller (1962). « Über naive und Sentimentalische Dichtung », in Benno von Wiese (dir.). 
Schillers Werke. Philosophische Schriften, Weimar, Hermann Böhlaus Nachfolger, pp. 414-437. 
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lent : « Sie sind, was wir waren; sie sind, was wir wieder werden sollen. Wir waren Na-

tur, wie sie, und unsere Kultur soll uns […] zur Natur zurückführen. »60 Cette condition 

avec la civilisation.  

Pour Paul Alpers, Schiller serait convaincu que, poussés par la raison, nous aurions une 

oquerait 

chez nous un sourire de supériorité. Mais une fois que nous ne considérerions plus 

drait 

Ainsi le sentiment qui nous rattache à la nature serait-il le même que celui qui nous fait 

otre seul état de nature 

pure. Le sentiment de la nature serait pour ainsi dire la conséquence de la disparition pro-

Cette disparition progressive de la nature conduirait à sa recréation poétique qui se lit 

 

pastorale. En basant toute création artistique 

découlant du contraste entre nature et culture, Schiller balise ainsi le chemin de 

s la pastorale. En particulier son concept de poé-

 61 

souvent relevée dans la pastorale est le corollaire de la poussée de la civilisation et son 

                                              
60 Ibid., p. 414. 
61 Paul J. Alpers, op. cit., p. 25. 
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rejet, entraînant un se

essentiellement cette tension que Virgile a su 

créer  : « What 

is significant for the later development of the pastoral is that the idealising of country 

values is made by Virgil explicitly as a criticism of life in the city ».62 Cette propriété qui 

sur le paysage littéraire outre-

-

portant sur la création littéraire européenne. 

1.1.3.3.   

Rosa Elisa Giangoia remarque avec pertinence que la célébration de la nature dans le 

locus amoenus dans la Grèce antique de 

Virgile, aura une longue et 63 La réper-

-à-

dire à son adoption par presque toutes les littératures du continent, mais aussi à 

soulevée restera une constante qui traversera les différents siècles. Cette influence était 

déjà perceptible dans les Saintes Écritures 

le livre de la Genèse ainsi que la naissance du Christ survenue à la campagne dans une 

age celui 

-  ? 

-

it les dé-

                                              
62 Terry Gifford, op. cit., p. 19. 
63 Rosa Elisa Giangoia, op. cit.  

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.

5



36  écocritique  

pastorale et la pastourelle, qui plus est considérée comme un genre plus proche du monde 

la première sur la seconde qui se trouve classifiée dans la catégorie des genres buco-

en-

de la rose représentant tantôt la Sainte Vierge, tantôt la beauté et la virginité féminine.64 

de la rose et la question de la nature est confirmé 

par Lagarde et Michard qui, dans leur collection littéraire dédiée au Moyen-Âge, trouvent 

dans le Roman de la Rose (XIVe 

achevée par Jean de Meung, un véritable culte de la nature.65 

fet, pour Emmanuel Bury La Renaissance en Europe peut aussi être considérée comme 

une renaissance du mythe arcadien, car, affirme-t-il, « l e siècle » a été 

« essentiellement arcadienne » : 

semble témoigner avec beaut 66 

voies privilégiées pour la création littéraire mais a aussi connu de profondes mutations. 

Elle est également la période qui a réellement consacré sa diffusion. Inspirés par le mo-

jeunesse au genre en apportant des renouvellements thématiques et stylistiques qui ont 

largement contribué à sa vulgarisation. Ainsi, dans L’Arcadie (1502) Iacopo 

                                              
64 Ibid.  
65 André Lagarde, Laurent Michard (1985). Moyen-Âge : Anthologie et histoire littéraire, Paris : Bordas, 
p. 192. 
66 Emmanuel Bury (1997). « Le mythe arcadien », in Antoine Soare (dir.). Et in Arcadia ego : Actes du 
XXVIIe congrès de la North American Society for Seventeenth-Century French Literature, Paris: Papers 
on French Seventeenth Century Literature, pp. 218-219. 
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Sannazzaro (Jacques Sannazar) lui adapte la forme prosaïque  le roman pastoral ainsi né 

aura un grand succès  tandis que Torquato Tasso (Le Tasse) dans son Aminta (1573) 

crée la pastorale dramatique. Certains écrivains produisant dans les langues considérées à 

nouveaux, 

vignerons ou jardiniers.67 Compte tenu de cette dynamique du modèle arcadien à 

cette période. Parmi les innombrables exemples, citons La Divine comédie (1555) de 

Dante Alighieri ou encore Songe de Poliphile (1467) attribué à Francesco Colonna, qui 

tée au domaine de la littérature mais elle a été aussi très importante en architecture, sur-

tout dans la conception des jardins.68 

Le XVIIe 

ture. Le Classicisme avec le culte de la r

ne touchent pas seulement la littérature  singulièrement le théâtre  la musique, la pein-

classique encore connu comme le « jardin à la française 

ses meilleures concrétisations dans celui du château de Versailles construit pour le roi 

Louis XIV. Patrick Dandrey, dans un article publié au sujet des espaces en littérature au 

XVIIe, explique le lien qui lie sa création à la question de la nature en affirmant que 

-ci révèle, est « la sensibilité à la nature, au paysage, aux 

 ». Il précise toutef

 cosa mentale 

                                              
67 Stéphane Macé, op. cit., p 87. 
68 Cf. la notice de Francesco Colonna (1952). Songe de Poliphile, Paris 
www.pot-pourri.fltr.ucl.ac.be, consulté le 25 juillet 2013. 
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Songe de Poliphile.69 Dandrey affirme par ailleurs que la création 

effective des jardins classiques a également généré des textes littéraires. Le meilleur 

nuscrit intitulé La Manière de montrer les jardins de Versailles

main du Roi-Soleil lui-même.70 

e 

 L’Astrée (1606-1627), considérée à juste 

titre comme 

neux, qui lui a valu le titre de « Roman des romans », ou encore son succès dont té-

moigne sa traduction dans plusieurs langues, mais elle se singularise aussi par les trucu-

lentes descr

dont est originaire sa famille.  

Bien que le XVIIe siècle eût connu la consécration du jardin français ainsi que 

 L’Astrée d , on ne sau-

-on es-

sentiellement du siècle des Lumières le rationalisme cartésien et le règne de la raison 

scientifique dont il fut profondément marqué. Rationalisme cartésien et culte de la raison 

scientifique sont, à en croire Christophe Martin, se référant à Pierre Hadot, le parfait 

cidentale et qualifiée de prométhéenne. Une attitude qui, affirme-t-il, « promeut le re-

cours à la ruse, à la technique et à une forme de violence pour dérober à la nature ses se-

crets et élucider ses mystères. » « Encouragée par la tradition chrétienne », poursuit Mar-

tin, cette attitude «  avec Francis Bacon et la révolution scientifique du 17e 

formule de Descartes ».71 

                                              
69 Patrick Dandrey (2002). « Espace en littérature au XVIIe siècle  », in Études 
littéraires, N° 1-2, pp. 7-27. 
70 Patrick Dandrey (2000). « Le jardin classique et son imaginaire », in Le XVIIe siècle, N° 209, pp. 563-
600. 
71 Christophe Martin (2013). « La nature dévoilée (De Fontenelle à Rousseau) », in Colas Duflo (dir.). 
Dix-Huitième Siècle, N° 45, Paris : La Découverte, pp. 79-95. 
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La portée de cet idéal cartésien atteint le XVIIIe siècle, plus précisément dans sa première 

 [o]n fait ainsi souvent du 18e siècle un moment 

 : les machines et les métiers décrits dans 

Encyclopédie 

chantée et toute mécanique. »72 Paradoxalement, ce même XVIIIe siècle, surtout dans sa 

seconde moitié  

dédié   à la thématique de la nature, Colas Duflo ne manque 

 

 »73 

romantisme. Même si les exemples sont légion, évoquer le romantisme et surtout 

-

Confessions, surtout au moment où il était animé 

par un sentiment de persécution après la fameuse brouille avec ses amis philosophes, 

 ce qui lui vaut 

 célèbre misanthrope » par Voltaire  

e-ci constituaient une source 

de soulagement pour son âme en peine. Bien plus encore, tout un pan de sa philosophie 

repose sur la question de la nature.  

droit où il peut réellement conserver sa beauté naturelle et mener une vie heureuse. Aussi 

-

 

turell  

mples 

                                              
72 Colas Duflo, ibid., p. 7. 
73 Ibid. 
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que le philosophe de Genève donne, on note celui du bonheur des peuples primitifs, bon-

heur fondé sur leur plus grande proximité avec la nature par rapport aux peuples dits civi-

lisés. Ainsi naît le mythe du « bon sauvage » qui a tant fasciné bien des auteurs du XVIIIe 

et du XIXe siècle. Jean-

entre nature et civilisation qui lui est sous-jacente en affirmant : 

A
v
selon Rousseau sont des peuples qui ont préservé un contexte de nature encore sau-

urbanisés.74 

« Nature sauvage », cette expression si chère à Rousseau, nous oblige à faire un bref re-

Confessions, depuis son désaccord avec 

 anthropophobie ». Comme il le décrit dans ses Rêveries, 

 : 

aller dans un désert chercher de nouvelles plantes couvre celui 

suit plus.75 

et de montrer que celui-ci prime sur toute autre raison justifiant ses randonnées fores-

voit 

fuge et de protection et une source thérapeutique idéale contre sa désormais peur hysté-

u monde 

la nature sauvage dont le philosophe de Genève vante tant les mérites. Or, Cette nature 

                                              
74 Jean-Luc Guichet (2013). « Rousseau : La Nature, Dieu et Moi », in Colas Duflo, ibid., pp. 249-268.  
75 Jean-Jacques Rousseau (s.d.). Les Rêveries du promeneur solitaire, VII e promenade, en ligne, 
www.fr.wikisource.org/wiki/Les_Rêveries_du_promeneur_solitaire/Septième_Promenade, consulté le 05 
août 2013. 
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bucolique, décrit la forêt dans sa Divine Comédie. Le tout premier chant de ce chef 

 

 Rosa Elisa Giangoia note que dans 

-tombe.76 Cette 

peut constater avec Alain Suberchicot que la « 

valoriser les territoires vierges. »77 De même la nature dont la beauté a souvent été mise 

Éden. Elle représente souvent 

un espace apprivoisé, conquis o

torale est-

sence des bergers et de leurs troupeaux. De plus, le jardin, surtout celui à la française 

évoqué supra, est syno

la main humaine et refaçonnée à son goût. Patrick Dandrey note à cet effet, à propos du 

jardin à la française, que celui-ci est « 

régi par le chiffre, dont il étale ostensiblement la mathématicité dans la géométrie de ses 

symétries et de ses perspectives. »78 

Rousseau et ses pairs du courant romantique introduisent une dimension nouvelle dans sa 

-Atlantique où éclot le transcendan-

talisme qui passe pour son équivalent. Mis à part le contexte socio-économique américain 

 

                                              
76 Rosa Elisa Giangoia, op. cit. 
77 Alain Suberchicot (2002). Littérarure américaine et écologie, Paris , p. 19. 
78 Patrick Dandrey, op. cit., p. 11. 
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1.1.3.4.  La pastorale américaine ou écriture de nature 

Si, comme le prétendent Bernd Effe et Friedrich Schiller, les mutations socio-historiques 

de celle-ci, sont  du 

culte de la nature qui caractérise la pastorale, Stéphane Macé précise par ailleurs que le 

genre bucolique semble être intrinsèquement lié à des situations de crise. Selon ce cri-

tique, les grandes étapes de son évolution correspondraient également à des périodes de 

troubles historiques, que ce soit au temps de Théocrite, av

Grand, celui de Virgile, qui correspond aux luttes de la République agonisante, ou encore 
79 

obéit au même principe dans la mesure où son éclosion intervient également dans un con-

texte de bouleversement socio-économique. Le newtonisme, le rationalisme cartésien et 

-nous signalé supra, ne sont 

pas étrangers à la naissance du courant romantique. De même leur autre corollaire, la ré-

nature. Les progrès scientifiques et techniques qui se sont ensuivis sont synonymes de 

mutations sociales radicales, avec le passage de la société traditionnellement agraire à 

celle industrielle et commerciale. Dans ce processus, la nature perd tous les mystères qui 

lui étaient souvent attribués pour devenir simple matière destinée à contribuer au bien-

 ou peut-être logique-

ment 

ture louangeuse de la nature dont une pratique littéraire, considérée comme typiquement 

américaine et développée par le mouvement transcendantaliste  

romantisme européen , constitue le modèle type.  

Mis à part le contexte qui était catalyseur de son éclosion, il semble que certaines disci-

plines aient également eu un impact important 

Don Scheese évoque entre autres natural history) dont il fait une 
80 Il la définit 

ation est la recherche de la description et de 

                                              
79 Stéphane Macé, op.cit. p. 293. 
80 Don Scheese, op. cit., p. 12. 
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de disciplines telles que la bota

au XVIIe The Wisdom of God Ma-

nifested in the Works of the Creation 
e 

siècle avant que cette discipline ne connaisse une organisation méthodologique. Cette 

date coïnci

Don Scheese, est intrinsèquement liée à la politique au XVIIIe siècle. Thomas Jefferson 

par exemple, explique-t-il, quand il écrivait ses Notes on the State of Virginia (1781) était 

un diplomate à  une réponse au naturaliste français Buffon qui 

81  

ri  un volet diachronique 

ture en y accordant une place prépondérante aux changements évolutionnaires dans la 

transforma-

tions de leurs milieux de vie, le darwinisme a apporté une contribution décisive à la nais-

 qui se donne justement 

organismes et leurs environnements  82 

ranscendantalisme. Version américaine du 

romantisme, ce concept basé sur la philosophie idéaliste transcendantale kantienne et 

contre celle empirique de Locke est fondé sur le crédo que « tout homme pouvait être 

                                              
81 Ibid., p. 19. 
82 Ibid., p. 21. 
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habité directement, au contact de la nature,  ».83 Pour Alain Suber-

chicot, cette philosophie transcendantaliste, en opérant ce rapprochement entre le divin et 

culture religieuse américaine. Celle-

suspicieuse du naturel en en faisant le lieu par excellence de la communication avec le 

spirituel.84 Astrid Galbraith en propose un résumé dans les termes suivants : 

Defining their viewpoint 

the intuitive perception of spiri
ists was to lead a spiritual and moral life, renouncing materialistic values.85 

86  

Les figures les plus marquantes du mouvement transcendantaliste sont Ralph Waldo 

me signalé précédemment, fait figure de 

référence, de « patron saint »87 

dont les caractéristiques essentielles sont définies comme étant la non-fictionnalité et le 

sceau autobiographique. Les ouvrages les plus souvent cités en exemple sont, entre 

autres, Walden ou La vie dans les bois (Walden or Life in the woods)88 (1854), Walking 

(1862), The Maine Woods (1864) et The Journal (1837-1861). Dans les toutes premières 

                                              
83 Jacques Crickillon (2007). « Regard sur le roman américain : du transcendantalisme émersonien au 
roman Western », Bruxelles : Académie royale de langue et de littérature françaises de Belgique, p. 2, en 
ligne, www.arllfb.be/ebibliotheque/communications/crickillon111003.pdf, consulté le 14 août 2013. 
84 Alain Suberchicot (2002). Littérature américaine et écologie, op. cit., p. 19. 
85 Astrid Galbraith (2002). New England as Poetic Landscape. Henry David Thoreau and Robert Frost, 
Frankfurt .a. M.: Peter Lang, pp. 6-7. 
86 Don Scheese, op.cit., pp. 22-23. 
87 Lawrence Buell, 2001, p. 115. 
88 sous la 
forme abrégée du titre qui est Walden. 

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.

e  



environnementalisme    45 

lignes de Walking

 : 

I wish to speak a word for Nature, for absolute freedom and wilderness, as contrasted 
with a freedom and culture merely civil, to regard man as an inhabitant, or a part of 
and parcel of Nature, rather than as a member of society. I wish to make an extreme 
statement, if so I may make an emphatic one, for there are enough champions of civi-
lization; the minister, and the school-committee, and every one of you will take care 
of that.89 

On retient donc que Thoreau ressent le désir et la nécessité de parler pour la nature. Cet 

un véritable 

avocat de celle-ci à une époque où elle se trouve marginalisée et réduite au rang de ma-

tière exploitable à loisir. Convaincu, contrairement à la tendance générale, du primat de 

la nature sur la civilisation, il aspire à lui redorer son blason 

soi-  

titueront le contenu de Walden urrence le retrait dans un domaine forestier joux-

de mieux communiquer avec la n

Dans le cinquième chapitre de Walden intitulé « Solitude », il démontre le résultat de cet 

isolement dans la nature :  

Yet I experienced sometimes that the most sweet and tender, the most innocent and 
encouraging society may be found in any natural object, even for the poor misan-
thrope and most melancholy man. There can be no very black melancholy to him 
who lives in the midst of Nature and has his senses still.90 

                                              
89 Henry David Thoreau (s.d.). Walking, Part One, en ligne, http://thoreau.eserver.org/walking1.html, 
consulté le 10 septembre 2011. 
90 Henry David Thoreau (s.d.). Walden or life in the woods, The Penn State Electronic Classics Series 
Publication, p 104, en ligne, http://www2.hn.psu.edu/faculty/jmanis/thoreau/thoreau-walden6x9.pdf, con-
sulté le 10 septembre 2011. 
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À travers la description de cette expéri

de cette dernière sur 

se sent vraiment à la maison.91 Aussi fait-il part de son aspiration à former avec cet envi-

ronnement naturel une nouvelle société et une nouvelle communauté. Le résultat en sera 

 :  

Every little pine needle expanded and swelled with sympathy and befriended me. I 
was so distinctly made aware of the presence of something kindred to me, even in 
scenes which we are accustomed to call wild and dreary, and also that the nearest of 
blood to me and humanest was not a person nor a villager, that I thought no place 
could ever be strange to me again.92 

Partant de 

ents avec lesquels il croit 

désormais partager le même statut : « Am I not partly leaves and vegetable mould my-

self? »,93 -t-

tent ainsi de mieux connaître sa propre essence en l s éléments de 

cette dernière.  

sur les bienfaits de celle-ci sur sa personne est pour lui une manière de démontrer sa pri-

mauté sur la civilisation. En décrivant ainsi son expérience personnelle tout en prenant un 

cherche donc à 

 

                                              
91 Astrid Galbraith, op. cit. p. 42. 
92 Henry David Thoreau, Walden, op cit. p. 105. 
93 Ibid., p. 110. 
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Ce point de vue que défend Thoreau représente une caractéristique essentielle de 

était assis un matin dans une forêt sans autre objectif que celui littéraire : il était à la re-

perçoit tout en prenant soin de souligner tout particulièrement le sentiment que cela lui 

inspire. Ce faisant il met en relief le bénéfice que peut tirer un auteur en quête 

a nature qui se révèle ainsi comme le lieu idéal pour re-

thorne emprunte en quelque sorte le pas à Thoreau. Cependant, la particularité des notes 

 : 

But, hark! there is the whistle of the locomotive  the long shriek, harsh, above all 
other harshness, for the space of a mile cannot mollify it into harmony. It tells a story 
of busy men, citizens, from the hot street, who have come to spend a day in a country 
village, men of business; in short of all unquietness; and no wonder that it gives such 
a startling shriek, since it brings the noisy world into the midst of our slumbrous 
peace. As our thoughts repose again, after this interruption, we find ourselves gazing 
up at the leaves, and comparing their different aspect, the beautiful diversity of 
green.94 

Car, 

ajoute Marx, « the locomotive changes the texture of the entire passage. Now tension re-

places repose: the noise arouses a sense of dislocation, conflict, and anxiety ».95 La con-

                                              
94Leo Marx (2000). The Machine in the Garden. Technology and the Pastoral Ideal in America, Oxford: 
Univ. Press, p. 13. 
95 Ibid., p. 16. 
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sou  Machine in the Garden ». Pour Marx, 

ine : 

« Most important is the sense of the machine as a sudden, shocking intruder upon a fan-

tasy of idyllic satisfaction ».96 

elève une petite nuance entre le modèle cano-

nique de Thoreau et celui de 

mesure où ils obéissent au même princ

sation manichéenne du discours. Ce principe laisse toujours implicitement (Thoreau) ou 

explicitement (Hawthorne) transparaître une structure dialectique du genre Na-

ture/Culture, Monde sauvage/Civilisation, État sauvage/Domestication etc., les premiers 

étant présentés positivement et les seconds négativement.  

ant de dénominateurs communs qui 

réunissent unanimement tous les écrivains de la nature autour du même objectif, il existe 

vraient adopter envers elle. Ainsi existe-t-il deux grandes tendances inconciliables dans 

 

Le protectionnisme dont le chef de fil est John Muir (1838-1914) est fondé sur le postulat 

que « la nature sauvage doit être totalement protégée, ce qui donne à la nature un droit 

 »97 Inspiré particulièrement de la 

                                              
96 Ibid., p. 29. 
97 A. Suberchicot, 2002, p. 10. 
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la conviction que tout élément de la nature possède une valeur en soi. Cette conviction 

trouve sa pertinence dans la notion de « valeur intrinsèque du monde naturel » chère à 

 

idée [du protectionnisme] est que la nature vaut pour elle-même, et non en fonction de 

ins pourraient en avoir. »98 Le protectionnisme aboutit ainsi à 

une spiritualisation de la nature en conformité avec la philosophie du transcendantalisme. 

Ayant pour figure de proue Gifford Pinchot (1865-1946), le conservationnisme, quant à 

lui, se veut moi 99 Il est basé 

sur le credo que « les humains ont droit à un usage des ressources naturelles, mais 

 »100 La tradition conservationniste est 

sous-tendue par une véritable volonté de gestion de la nature. Elle refuse le radicalisme 

rable de la nature.  

1.1.3.5.  La «  »  

Cette formule de «  », est employée par Don Scheese 

traditionnell wildernerss).101 Dans les lignes à 

venir, ce terme sera emprunté et réutilisé dans un sens élargi qui comprendra deux volets. 

contexte états-unien est considéré 

e, il sera question de 

 

                                              
98 Ibid., p. 61. 
99 Le conservationnisme poursuivait à ses débuts les mêmes objectifs que le protectionnisme et était orga-
nisé autour des deux grandes figures que représentent Muir et Pinchot. La rupture entre les deux hommes 
de laquelle découle la création du mouvement protectionniste par le premier intervient à la suite du chan-
gement de cap du second qui a donné une touche utilitariste à la nature et aux ressources naturelles dans 
le cadre du conservationnisme. 
100 A. Suberchicot, op. cit., p. 10. 
101 Don Scheese, op. cit., p. 6. 
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de nature passe pour une spécificité américaine. Le pays jouit 

 Nature’s nation ».102 Po

précoce pour la nature est la marque intrinsèque de la littérature américaine. 

isif de la reconnaissance de 

littérature la présentait comme résolument tournée vers la question de la nature que la 

critique a pu admettre son émancipation de la littérature anglaise dont elle était longtemps 

considérée comme une sous-catégorie.103  

Bridget Keegan et James C. McKusick expliquent aussi bien la parenté entre les littéra-

n 

Literature and Nature : Four Centuries of Nature Writing (2001), les deux auteurs mon-

trent comment, du XVIIe au XXe e 

riches échanges littéraires entre les écrivains américains et européens, singulièrement 

ceux anglais. Pour ces deux auteurs, la découverte du Nouveau Monde a occasionné à 

partir de 1600 une littérature nombreuse sur la thématique de sa nature chez les écrivains 

britanniques.  

Avec une importante présence anglaise en Amérique du nord au XVIIe siècle, la littéra-

tion dégage deux tendances. Pour les uns, elle est le parad

nt adopté aussi bien ces thèmes que les 

fertile entre les deux littératures qui va durer quatre siècles.104 Cette affirmation de ces 

                                              
102 John Opie (1998). Nature’s Nation. An Environmental History of the United States, Fort Worth: Har-
court Brace. 
103 David Mazel (2001). A Century of Early Ecocriticism, Athens: The Univ. of Georgia Press. 
104 Bridget Keegan, James C. McKusick (2001). Literature and Nature: Four Centuries of Nature Writ-
ing, Uppes Saddle River (New Jersey): Prentice-Hall, p. 2. 
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deux auteurs relativise un peu l

sivité américaine. Car même si son intérêt pour le monde naturel date de sa genèse, éta-

blir une relation de correspondance avec son homologue anglaise sur le sujet de la nature 

revient à reconnaître que celle-ci a également thématisé la question. Par ailleurs, la paren-

démontre

ssi por-

non plus à ces deux espaces comme le suggère cette pensée de Ursula K. Heise : « Wes-

tern Europe and Latin America have long traditions of nature writing, as do Chinese and 

Japanese literature ».105 

de ses préoccupations, elle 

unique et uniforme. Au contraire, elle prend en compte des espaces certes considérés tous 

comme naturels, mais qui sont variables, une variabilité dont le critère essentiel est basé 

Scheese et inspiré des travaux du géographe J. B. Jackson, à la première extrémité se 

trouve la nature sauvage (Wilderness) qui est vierge et donc pas ou peu affectée par 

Landscape) qui est 

désigné comme un espace synthétique ou un système composé par un espace créé par 

(inner city

 Entre les deux extrémités se trouvent la banlieue (Surburb) et le 

champ (Farm

diaire (middle landscape), est un espace aménagé pour la culture agricole mais qui est 

jouxté à sa lisière par des arbres et des plantes. Les textes qui se concentrent sur ces deux 

                                              
105 Ursula K. Heise, op.cit. 
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derniers espaces que sont la banlieue et le champ sont qualifiés dans la taxonomie de Don 

Scheese de pastorale douce (« soft » pastoral) tandis que ceux qui sont dédiés à la nature 

sauvage sont considérés comme une pastorale rude (« hard » pastoral).106 

Au sein de la pastorale rude elle-même, le concept de wilderness présente des dissem-

ils passent tous pour appartenir à cette même catégorie de la wilderness, 

naturaliste à un autre. Pour Thoreau, le chemin du wilderness conduit vers le monde syl-

ire 

-parole est celui du dé-

sert.  

wilderness, le spectre des espaces 

qui sont susceptibles de se ranger sous cette rubrique est varié. Nature, wilderness et ce 

 It should be recognized […] that all nature writ-

ers, regardless of where they live […] are able to find and celebrate wilderness: the ex-

istence of non-human elements – whether they be geological, botanical, or zoologi-

cal ».107

                                              
106 Don Scheese, op. cit., pp. 6-7.  
107 Ibid., p. 8. 
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1.1.4. e 

« I have been preparing to say […] that in Wildness is the preservation of the world », 

écrit Thoreau dans Walking.108 À travers ces mots très évocateurs, Thoreau insiste sur sa 

conviction que le salut de la planète se trouve exclusivement dans le monde sauvage. De 

espaces vierges. Par cette conviction et cette prédilection pour les espaces vierges, Tho-

t de la civilisation, 

créant ainsi une distinction manichéenne nette entre le monde naturel et celle-ci. Mais 

est-il réellement possible de faire cette distinction absolue entre les deux espaces ? 

La réponse à cette question est négative pour deux raisons. wil-

derness 

ment vierges. Pour Don Scheese par exemple, la perception de la nature américaine, 

après la découverte du continent, comme étant une nature vierge est discutable. La raison 

traces laissant supposer que cette nature considérée comme vierge avait abrité les an-

cêtres des amérindiens plusieurs siècles av 109 

-être encore de comprendre son atta-
e 

e

nence au XIXe siècle, le concept de wilderness perd son actualité à partir du siècle sui-

vant, les mutations découlant du développement économique ayant à peine laissé des ter-

ritoires inaltérés, et la distinct

environnementaliste. 

                                              
108 Henry David Thoreau (s.d.). Walking, Part 2, en ligne, www.thoreau.eserver.org/walking2, consulté le 
10 septembre 2011. 
109 Don Scheese, op. cit., p. 7. 
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oir « nature » 

ou « espace vierge -ci. 

Ainsi, pour Lawrence Buell, « “environment(al)” refer[s] both to “natural” and the 

“human-built” dimensions of the palpable world. […] Human transformations of physi-

cal nature have made the two realms undistinguishable ».110 

-à-

 la machine dans le jardin » son critère primordial, si cette introduction 

peut être comprise comme une situation de conflit, voire de danger pour la nature, il est 

celle de la présence de la civilisation au sein même de la nature, ce qui est en même 

temps la reconnaissance de la porosité de la frontière entre les deux espaces. Évoquer la 

bole fort de celui-ci. Il y a donc une sorte de coprésence entre les deux pôles qui oblige à 

Marx, lequel prévoyait que vers la moitié du XIXe  première na-

ture », celle qui correspond peu ou prou au wilderness, serait complètement dominée par 

« la seconde nature 111 

t de la prise de conscience 

encore la menace nucléaire constituent la face la plus visible. Cette nouvelle donne est le 

naturel : « [T]he environmental crisis threatens all landscapes – wild, rural, suburban 

and urban. South Boston is just as natural (and wild) as Walden Pond. They are equally 

endangered by the greenhouse effect ».112 

                                              
110 Lawrence Buell, 2001, p. 3. 
111 Loc. cit. 
112 Ibid., p 7. 
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e et son 

culte du wilderness semblent dépassés. Aussi, ce constat aboutit-il à la déclaration de « la 

fin de la nature »113 

-humain, de même que la nécessité, 

dorénavant, «  », comme le préconise Buell : 

Yet it has become increasingly clear, that these two strands are interwoven, as envi-
 popu-

list message; as bioregionalists call on us to imagine ourselves holding citizenship in 

and as practitioners of nature writing depart from its idyllicizing traditions in order to 
address issues like toxification that fuse landscape of wilderness and technology into 
one like-it-or-not environmental web..114 

de la nature et des espaces vierges. Cela explique la remarque de Timothy Luke évoquée 

 environne-

ment » et de ses dérivés à supplanter celui de nature. Cependant leur parenté est une évi-

mentaux actuels. Q

-

  

1.2.  

1.2.1. Définition et genèse 

-  ? Da

ment avec Harold Fromm et dédié à cette interrogation, Cheryll Glotfelty propose la ré-

ponse suivante : 

                                              
113 Cf. Bill McKibben (1989). The End of Nature, New York: The Random House.  
114 Lawrence Buell, 2001, p. 8. 
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Simply put, ecocriticism is the study of the relationship between literature and the 
physical environment. Just as feminist criticism examines language and literature 
from a gender-conscious perspective, and Marxist criticism brings an awareness of 
modes of production and economic class to its readings of texts, ecocriticism takes 
an earth-centered approach to literary studies.115 

lecture dans un sens donné des textes litté-

celle relative aux classes, le critique écologique dirige son focus sur les questions envi-

 earth-centered » choisie par Goltfelty traduit bien le pré-

fixe « éco » qui, venant du grec « oikos », considère la terre comme notre maison com-

mune et notre environnement direct. 

date 

que de 1978, année au cours de laquelle il est employé pour la première fois comme un 

néologisme par William Rueckert dans un article intitulé « Literature and Ecology : An 

Experiment in Ecocriticism ».116 tudes litté-

raires pour la problématique environnementale est très récent 

-ci dans les questions 

 : 

Until very recently there have been no sign that the institution of literary studies has 
even been aware of the environmental crisis. For instance, there have been no jour-
nals, no jargon, no jobs, no professional societies or discussion groups, and no con-
ferences on literature and the environment.117 

Cheryll Glotefelty remarque que certaines disciplines des sciences humaines telles que 

pour la question environnementale depuis les années 1970, mais les études littéraires, 

pour leur 

                                              
115 Cheryll Glotfelty; Harold Fromm (dir). (1996). The Ecocriticism Reader. Landmarks in Literary Ecol-
ogy, Athens: The Univ. of Georgia Press, p. xviii. 
116 William Rueckert (1978). « Literature and Ecology: An Experiment in Ecocriticism », in Iowa Review 
N° 9, pp. 71-86. 
117 Ibid., p. xvi.  
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prend-

 
118 dans le-

quel il propose certaines pistes destinées à encourager et à promouvoir une plus grande 

raires. 

Quatre ans plus tard, Alicia Nitecki fonde le bulletin littéraire The American Nature Wri-

ting Newsletter 

 et 1992, deux grandes 

rold Fromm sur le thème « Ecocriticism : The Greening of Literary Studies » et le sym-

 American Na-

ture Writing : New Contexts New Approches ». 

 for the Study 

of Literature and Environment), doublée un an plus tard de la fondation de la revue de 

Interdisciplinary Studies in Literature and Environment).  

, a des racines 

lointaines et sa forme première est déjà centenaire.119 Il argumente que les premiers pas 

caractérise comme une proto- proto-ecocriticism . Mazel, qui dans son 

livre étaye ses arguments avec des exemples choisis de textes écocritiques anciens, est 

convaincu que cette proto-écocritique, bien que perçue par certains spécialistes comme 

embryonnaire et marginale, a non seulement favorisé dans un

littérature spécifiquement américaine.120 

                                              
118 Frederick O. Waage (dir.). (1985). Teaching Environmental Literature: Materials, Methods, Re-
sources, New York: MLA. 
119 Cf. David Mazel (2001). A Century of Early Ecocriticism, op. cit. 
120Ibid., p. 8. 
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1.2.2.  

au même titre que la littéra-

plus occidentale que simplement outre- écocritique semble toujours être la 

chasse gardée des États-Unis. Comme la définition de Goltfelty le souligne, son objectif 

dont il est question doivent avoir des ca-

ractéristiques précises : ils seront non-fictionnels, de forme prosaïque et de préférence à 

ritique. Aussi Lawrence Buell se réfère-t-il exclusive-

The Environmental Imagination. Tho-

reau, Nature Writing, and the Formation of American Culture (1995). 

-fiction, de 

sant par exemple de sa préférence pour les textes 

non-  : 

-
fiction annexait toujours plus la création littéraire au p

lieu.121 

-

taine vraisemblance, les textes de ce genre ayant la réputation de parler de faits réels. 

Sans doute, ces textes semblent-

 réduire 

de la non-fiction ? »122 La question se pose également pour la tendance à faire de 

                                              
121 Alain Suberchicot, 2012, p. 13. 
122 Ibid., p. 12. 
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et Kathleen Wallace la convi  déghettoïser 
123 Avec la déghettoïsation et 

dans la l

ment, à sa délocalisation du contexte américain et anglo-saxon. 

américaine.124 -t-elle, ont égale-

ment une lon  nature, tout autant que les littératures chinoise et 

Arnold, 

 

crosses ethnic and cultural boundaries, not only expanding awareness but also en-
couraging an understanding of a diversity of practices that could become a mutually 
beneficial form of knowledge with practical applications. Far from being American, 
ecocriticism encompasses the very earth it studies, assuming its size and shape. 125 

-à-dire à la non-fiction, car, bien que celle-

ci soit une perception particulière de la nature et joue pour cette raison un rôle important 

dans le projet écocritique, aucun genre ne peut en principe et a priori être exclu de ce type 

non seulement fictionnelle mais aussi, cela a été souligné dans les pages précédentes, 

marquée par une plural

est devenue romanesque avec Sannazar et dramatique avec Le Tasse. Ursula K. Heise 

-
                                              
123 Karla Armsbruster; Kathleen R. Wallace (2001). Beyond Nature Writing. Expanding the Boundaries of 
Ecocriticism, Charlottesville: The Univ. Press of Virginia. 
124 Ursula K. Heise, op. cit. 
125 Jean Arnold, « Forum on Literatures of Environment », op. cit., p 1090. 
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fictionnelles font partie de celles dans lesquelles les questions concernant la nature et 

littéraire le plus en vogue, doit être le genre par excellence pour une approche écocri-

tique, eu égard à ses caractéristiques inhérentes qui semblent le prédestiner à ce type 

haie écrit que 

par son recours fréquent voire obligé à la description des lieux et des paysages, le 

formes les plus courantes, raconte la manière dont des personnages issus de diverses 
classes sociales habitent ces mêmes lieux et paysages. Le texte romanesque prend du 

126 

qui vivent dans ces lieux avec lesquels ils entretiennent une relation étroite, et partant sa 

capacité à produire un monde imaginaire dont la lecture et la compréhension procèdent 

de la combinaison et des interrelations entre lieux et personnages imaginaires que le ro-

 

interdisciplinarité inhér sme dans la mesure 

où il a subi 

 entendue ici comme une branche de la biologie  

entre autres

géographie.  

 de son ou-

vrage précédemment cité, Don Scheese commence par exemple son analyse écocritique 

The Oxbow de Thomas Cole. Il justifie sa démarche non 

ature, parallè-

                                              
126 Christiane Lahaie (2008). « Entre géographie et littérature : la question du lieu et de la mimèsis », in 
Cahiers de géographie du Québec, N° 147, pp. 439-451. 
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lement à la peinture, et fut en cela un grand défenseur du wilderness, mais encore par la 

représentativité du tableau parmi les premiers ouvrages dédiés à la nature.127 

che écocritique 

côté de la littérature, celui qui suscite le plus grand intérêt 
128 ont pour 

corollaire la multiplication des analyses écocritiques sur le cinéma. Ainsi Pat Brereton 

entreprend-il dans ce sens une approche du cinéma hollywoodien en se basant sur cer-

analyse minutieuse permet par contre de détecter certains éléments qui, bien que souvent 

négligés ou ignorés par la critique, peuvent être interprétés comme porteurs de valeurs 

environnementalistes.  

Pour Brereton, ce qui intéresse les analystes en premier lieu dans les grands films de Hol-

-

t-

esthétiques des films, surtout au niveau des images et des effets visuels. Ces caractéris-

Titanic (1998) de James Ca-

meron en particulier la séquence montrant le personnage central Jack (Leonardo Di Ca-

prio) les bras écartés sur la proue au moment où la caméra vient triomphalement souli-

gner dans un travelling les dimensions hyperboliques du bateau, comme pour mettre ainsi 

en exergue la puissance et le génie humains et leur aptitude à défier la nature. Cependant 

tant de victimes sont la preuve de la supériorité de la nature et révèlent les limites de la 

                                              
127 Don Scheese, op. cit., pp. 3-4.  
128 Scott MacDonald (2004). « Toward an Eco-Cinema », in Interdisciplinary Studies in Literature and 
Environment, Issue 2, pp. 107-132. 
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science et particulièrement celles du capitalisme qui manifeste une certaine tendance à 
129  

Rachel Palfreyman emboîte le pas à Pat Brereton en entreprenant une approche écocri-

tique des films Heimat allemands.130 Analysant singulièrement les films de montagne des 

années 1930, les films Heimat des années 1950, de même que les Neo-Heimat des années 

post-1968, elle démontre que ceux-ci recèlent souvent un message écologique et sont 

en pleine nature, sur les hauteurs des Alpes, ou dans des fermes agricoles. Pour Rachel 

bat écologique. 

-

e du désir de do-

  vis-à-

vis de la nature, considérée comme le facteur principal de la crise environnementale. 

 

environ-

mental justice édié au concept, Joni 

 :131 

                                              
129 Pat Brereton (2005). Hollywood Utopia. Ecology in Contemporary American Cinema, Bristol: Intel-
lect, pp. 11-45. 
130 Rachel Palfreyman (2002). « Green Strands on the Silver Screen? Heimat and Environment in the 
German Cinema », in Axel Goodboy (dir.). The Culture of German Environmentalism. Anxieties, Visions, 
Realities, New York & Oxford: Berghahn Books, pp. 171-186. 
131 Joni Adamson et al. (dir.) (2005). The Environmental Justice Reader. Politics, Poetics, and Pedagogy, 
Tuscon: The University of Arizona Press. 
édité conjointement par Cheryll Glotfelty et Harold Fromm (The Ecocriticism Reader) auquel il entend 
sinon faire concurrence, du moins relever les insuffisances. Dans sa contribution intitulée Toward an 
Environmental Justice Ecocriticism  (pp. 145-

alors q
 : « the ecocriticism reader, not an ecocriticism reader » (p. 145).  
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We define environmental justice as the right of all people to share equally in the ben-
justice initiates specifi-

cally attempt to redress the disproportionate incidence of environmental contamina-
tion in communities of the poor and/or communities of color, to secure for those af-
fected the right to live unthreatened by the risks posed by environmental degradation 
and contamination, and to afford equal access to natural resources that sustain life 
and culture.132 

ciale, telles que celles liées à la race, à la classe ou au sexe, dans les considérations éco-

critiques. Pour Adamson et al., elle est née de la synergie de différents mouvements so-

ciaux (anti-guerre, anti-nucléaire, féministe ou de droits civiques) avec pour objectif la 

défense du droit pour tous de dispo

dégradation ou de contamination.  

que le désir de conquête et de domination de la nature ainsi que celui de domination de 

ille.133 La 

entre un « je » jugé supérieur, et les autres, infériorisés sur l

tion à la dégradation, contamination ou 

-il fondé sur la nécessité pour 

précisément elle se doit de prendre à la loupe des textes qui mettent en exergue ces diffé-

                                              
132 Ibid., p. 4. 
133 Jeffrey Myers (2005). Converging Stories. Race, Ecology and Environmental Justice in American 
Literature, Athens: The Univ. of Georgia Press, p. 5. 
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rences sociales et soulignent en particulier la connexité entre oppressions et discrimina-
134 

textes, suivent prioritairement deux pistes : la première est souvent désignée comme une 

critique du racisme environnemental (souvent appelée simplement « 

environnementale »), tandis que la seconde est qualifiée de critique écoféministe. La cri-

tique du 

et la destruction environnementale. Une interrelation qui semble évidente dans la mesure 

-  encore, 

  en donnant par 

exemple naissance au célèbre mythe du « bon sauvage »  et inspirer la célèbre phrase à 

Jean-Jacques Rousseau, «  », elle sert tout de même de 

-il pas assez révélateur sur la question ? Pour Jeffrey 

 : 

I believe that ecocriticism needs to include contemporary race theory, not only for 

not account for the racism or include in its vision of a sustainable human relationship 
to the land the many perspectives on the nonhuman world that different cultures af-
ford is necessarily incomplete.135  

guer la conjugaison de problèmes environnementaux avec la discrimination sexuelle. 

Dans ce cas également, on notera que la discrimination voire la domination et 

a proximité de la 

femme avec la nature, qui inspire cette interrogation à Nicole-Claude Mathieu « Homme-

                                              
134 Adamson, Evans, Stein., op. cit., pp. 4-9. 
135 Jeffrey Myers, op. cit., p. 7.  
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culture et femme-nature ? »,136 

gage courant. Ne parle-t-

terre ? -à-dire 

milieux féministes qui y 

voient une connotation de domination masculine. Noël Sturgeon résume la critique 

écoféministe en ces termes : 

[E]cofeminism is a movement that makes connections between environmentalisms 
and feminisms; more precisely, it articulates the theory that the ideologies that au-
thorize injustices based on gender, race and class are related to the ideologies that 
sanction the exploitation and degradation of the environment.137  

On notera dans la citation de Noël Sturgeon le recoupement entre l

environnementale et celle écoféministe. Cependant, il faudra préciser que, même si leur 

- eurs féminins, mais analysent 

 

 

social, telles que la question de la race et du sexe, au sein de ses préoccupations, rime 

n optant pour le modèle thoreauvien de 

wilderness (forêts, déserts, mon-

 

vouloir les séparer. Les espaces naturels et urbains sont entremêlés et il existe bel et bien 

                                              
136 Mathieu Nicole-Claude (1973). « Homme-culture et femme-nature ? », in L’Homme, N° 3. pp. 101-
113. 
137 Noël Sturgeon (1997). Ecofeminist Natures: Race, Gender, Feminist Theory and Political Action, 
London: Routledge, p. 23.  
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rieur ou à proximité des villes, voire même une « nature des villes »138 

ce sujet : « we define the environment […] as the places in which we live, work, play and 

worship »139 

-elle pas véritablement une surprise.  

reste longtemps une « propriété privée » de la critique étatsunienne avant de prendre 

mais aus

on de 

 

1.2.3.  

cuité des problèmes environnementaux, ait le 

vent en poupe et se globalise de plus en plus, elle est parfois perçue dans certains milieux 

-Unis où elle est née et 

où elle a le vent en poupe

 a 

predominatly white movement »).140 Elisabeth Dodd partage amplement ce point de vue 

se manifeste dans les cercles littéraires amérindiens une certaine 

-américains par contre, elle a du mal 

-t-

et les critiques afro-

                                              
138 Michael Dana Bennet, David W. Teague (1999). The Nature of Cities: Ecocriticism and Urban Envi-
ronments, Tucson: Univ. of Arizona Press. 
139 Adamson et al., op. cit., p. 4. 
140 Cheryll Glotfelty, op. cit., p. xxv.  
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tion sur les plans politique, économique et sociale, verraient en cette discipline une nou-

é est de dé-

ainsi leur conscience de soi.141 

aux mêmes reproches. En effet, W

 the African echo of glo-

bal green approaches to literature and literary criticism has been faint ».142 Tentant 

ns à ses dires, ce critique affirme que les anthologies les plus 

plus lues de la littérature africaine subsaharienne restent sourdes à la critique écologique 

globale. Les ouvrages qui traitent de la critique et des théories littéraires africaines, pour-

suit-il, abordent très rarement les thèmes environnementaux ou écologiques.143 

teurs et critiques africains, Jhan Hochman avance une hypothèse pour le moins fantai-

Green Cultural Studies : Nature in Film, 

Novel, and Theory  

whites have more time for nature than blacks since blacks must use a great deal of 
energy resisting or coping white the white hegemony. Whites, more than blacks, also 
have a greater access to some semblance of nature because blacks have been forced 
into urban areas for jobs.144  

-réception 

auraient moins de 

-il pas 

                                              
141 Elizabeth Dodd, « Forum on Literatures of the Environment », op. cit., pp. 1094-1095. 
142 William Slaymaker (2007). « Ecoing the Other(s): The call of Global Green and Black African Re-
sponses », in Tejumola Olaniyan; Ato Quayson (dir.). African Literature: An Anthology of Criticism and 
Theory, Oxford: Blackwell Publishing, pp. 683-697.  
143 Ibid., p. 689. 
144 Jhan Hochman (1998). Green Cultural Studies: Nature in Film, Novel, and Theory, Moscow & Idaho: 
Univ. of Idaho Press, p. 190, note 22.  
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portantes -il pas pour ainsi dire une activité de loisir ? De même, dire que les 

Blancs sont plus proches de la nature est une thèse très curieuse qui semble relever de 

occidentaux est une véritable 

ture et en appelle à sa protection, représente pour ces deux auteurs une sorte de triomphe 

hégémonique (« hegemonic triumph st cet Occident lui-même qui, con-

truction.145 

en Afrique. Pour lui, le rejet procède de la méfiance que nourrissent les critiques africains 

idéologie impérialiste. William Slaymaker explicite sa pensée en affirmant que pour les 

écrivains et les critiques 

leur domination thématique, esthétique et linguistique dans le domaine de la littérature. 

-elle attribuer 

une étiquette eurocentriste.146 Cette position de Slaymaker trouve sa justification quand 

on se réfère à certaines analyses de Graham Huggan et Helen Tiffin. En effet, si les au-

nialisme et/ou le néo-colonialisme  adhèrent aux théories postcolonialistes, ces deux 

147 Cette impression de 

mutuelle répulsion réside, pour Rob Nixon, dans le fait que la première a tendance à se 

                                              
145 Graham Huggan, Helen Tiffin, op.cit., p. 11. 
146 William Slaymaker, op. cit. 
147 G. Huggan, H. Tiffin, op. cit., p. 2. 
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focaliser plus sur le (mi)lieu alors que le second semble avoir plutôt une inclination pour 

le déplacement, le voyage.148 

-

Il déclare dans ce sens 

que « [f]or some black African critics, ecolit[erature] and ecocrit[icism] are another 

attempt to “white out” black Africa by coloring it green ». Plusieurs chercheurs africains, 

argumente-t-il, ont décidé de suivre les conseils de Larry Lohman qui appelle à « résister 

au globalisme vert ».149 Aussi voient- e un 

impérialisme intellectuel masqué par un agenda environnementaliste élaboré par un Oc-

cident désireux de contrôler et de maîtriser la terre et les ressources naturelles.150 

La méfiance vis-à- ar le carac-

tère parfois controversé que présente le mouvement écologique dans son ensemble. Le 

raison de sa non-adoption par les critiques et intellectuels africains, trouve également 

 

teur du capitalisme »,151 celui-

formes de renouvellement du capitalisme. Levasseur fonde son argumentation sur la 

proximité étymologique entre « écologie » et « économie » pour montrer que, quoique la 

première soit souvent erronément considérée comme une alternative à la politique délé-

ar la seconde, elles 

sont plutôt complémentaires. À la racine grecque oikos qui signifie « maison, demeure », 

nomos  recense[r] et de comptabilise[r] 

omme » et le logos 

                                              
148 Rob Nixon (2007). « Environment and Postcolonialism », in Tejumola Olaniyan, Ato Quayson, op.cit., 
pp. 715-732. 
149 Larry Lohman (1993). « Resisting Green Globalism », in Wolfgang Sachs (dir.). Global Ecology: A 
New Arena of Political Conflict, London: Zed Books, pp. 157-169.  
150 W. Slaymaker, op. cit. 
151 Lionel Levasseur (1992). «  », in Quaderni, N° 1, pp. 
79-89. 
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 discours sur ce patrimoine et sa perpétuation ».152 

 

 écologie 
industrielle 
biens non renouvelables, etc.) devient supérieur au rendement actualisé tiré de ces 
ressources.153 

Cette position de Levasseur peut sembler excessive et exagérée mais elle recèle une part 

« écologie industrielle » ainsi que leurs catégories génériques

 écologisation » du capitalisme. 

prioritaires pour les masses 

rie automobile où les cons-

tructeurs essayent de séduire les consommateurs en louant les mérites des voitures élec-

 

 

allemande des chemins de fer, la « Deutsche Bahn  Unsere Züge schonen 

die Umwelt. Unsere Preise Ihren Geldbeutel » (« 

et nos prix votre porte-monnaie »), destinée à convaincre les voyageurs à privilégier le 

consciente de la priorité que représente désormais pour ceux-ci la question écologique. 

Certes, on ne saurait exclure que les voitures électriques ou les locomotives en question 

on-

naître que ces compagnies misent sur la conscience écologique grandissante des popula-

                                              
152 Ibid., p. 81. 
153 Ibid. p. 86. 
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affaires. 

les stratégies politiques et géopolitiques, qui 

caldien de la « gouvernementalité », Timothy W. Luke invente celui de 

 environnementalité » pour montrer les liens, pour lui évidents, entre 

voir/pouvoir est applicable à la question environnementale où elle fonctionne selon 

Ainsi parvient-il à la conclusion 

que 

discourses of nature, ecology, or the environment, as disciplinary articulations of an 
- -

also within and through, Nature for the governance of modern economies and socie-
ties.154 

sur les visées politiques que peut parfois t

son ouvrage American Literary Environmentalism (2000) que les parcs nationaux ne se 

sent également toute une kyrielle de littératures aux visiteurs destinées à leur servir de 
155 

comme une institution dont le véritable objectif est de réguler les lectures de 

                                              
154 Timothy W. Luke, op. cit., pp. 57-58.  
155 Pour Freeman Tild

 : 
« Through interpretation, understanding; through understanding, appreciation; through appreciation, pro-
tection » (Freeman Tilden (2007). Interpreting our Heritage, Chapel Hill: Univ. of North Carolina Press, 
p. 38). 
maillon : « through protection, interpretation ». Ainsi devient-il clair que le désir de protection est aussi 

-19). 
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ture environnementale suit-elle les lignes tracées par la politique et les intérêts natio-

naux.156 

Les exemples qui précèdent laissent bien transparaître les soupçons qui pèsent parfois sur 

on 

note un intérêt grandissant pour cette thématique, singulièrement dans les pays anglo-

phones. Ainsi William Slaymaker signale-t-

-ci en Afrique du Sud, longtemps 

exclusivement pratiquées par des hommes de lettres blancs, mais connaissant depuis les 

années 1990 un engouement croissant chez certains critiques littéraires noirs. On pourrait 

citer également Christine Ombaka, Juliana Makuchi Nfah-Abbenyi ou Kwaku Asante-

Darko157 

ironnement 

chez les auteurs francophones. 

 

 

 

                                              
156 Ibid, p. 9.  
157 C. Ombaka et J. M. Nfah-Abbenyi ont par exe

Literature of Nature. An International 
sourcebook, Chicago, Fitzroy Dearborn, 1998. Les textes des deux auteures ont respectivement pour 
titre : « War and Environment in African Literature » (pp. 327-336) et « Ecological Postcolonialism in 

 » (pp. 344-349). K. Asante-Darko participe à un projet similaire initié par la 
revue électronique australienne Mots Pluriels. Son texte : « The flora and fauna of negritude 
poetry: an ecocritical re-reading », in Hélène Jaccomard (dir.). Écologie, écocritique et littérature, Mots 
Pluriels, N° 11, Septembre 1999, en ligne, http://motspluriels.arts.uwa.edu.au/MP1199kad.html, consulté 
le 13 janvier 2008. 
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2. africaine 

littéraire en Afrique marquée, comme le notent si bien Georges Ngal et Sewanou Dabla, 

par un phénomène de « rupture[s] »158 annonciatrices de « nouvelles écritures »,159 a pu 

dans la littérature africaine. Pour ce faire, nous nous appuierons pour une grande part sur 

un travail réalisé par Guy Ossito Midiohouan. Dans le travail en question, il relève des 

ans la littérature africaine correspondant à 

trois grandes époques : « le temps de la stabilité », « le temps de la rupture » et « le temps 

 ».160 Cependant, pour mieux cerner les raisons à la 

base du choix et de la variabil

vent à juste raison la critique, ont eu une influence primordiale sur les auteurs africains. 

jectoires empruntées par les personnages, singulièrement les héros, dessinent parfois des 

tendances soumises, dans une certaine mesure, au phénomène de « rupture » et de « re-

nouvellement », mais mettent aussi en exergue, implicitement ou explicitement, un type 

d  

2.1.  

Dans L’Europe, l’Afrique et la folie

des Africains dans la pensée occidentale dans les termes suivants : 

                                              
158 Georges Ngal (1994). Création et rupture en littérature africaine, Paris  
159 Séwanou Dabla (1986). Nouvelles écritures africaines. Romanciers de la seconde génération, Paris : 

 
160 Guy Ossito Midiohouan (1999). « Le créateur négro-  : de la contemplation 

 », in Hélène Jaccomard, op. cit., en ligne, 
http://motspluriels.arts.uwa.edu.au/MP1199gom.html, consulté le 13 janvier 2008. 

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.

3  



74    

e 
champ de la réflexion occidentale, a suscité une littérature immense et protéiforme, 

graphies), de la fiction (romans, pièces de théâtre et, à un moindre degré, poèmes) 
que sur celui de la production scientifique (ethnologie, histoire, psychologie, etc.) 
Ce qui frappe dans ces textes, quel que soit par ailleurs le genre dont ils relèvent, 

-ci une place stable 
et un sens propre dans une configuration intellectuelle qui entend rendre compte de 
façon cohérente et quelquefois même systématique de la relation existant entre 

principaux représentants tendent à montrer que le recours à la fiction comme mode 
sion « exotique », est au contraire la 

forme qui répond le mieux à ce souci de cohérence.161 

proportion des pré-

tentions scientifiques qui lui servaient de pré-

pond peu ou prou à la période des 

tures, spécifiquement dans le cas du roman colonial, était réellement mue par le seul et 

unique souci de pro  

« tous les stéréotype

Africains ».162 

 mythes structurateurs », à savoir « le mythe 

ue fantôme, le mythe de la terre de soleil et de sommeil, le mythe du paradis 

 ».163 Ces mythes et les motifs qui les sous-tendent 

                                              
161 Bernard Mouralis (1993). L’Europe, l’Afrique et la folie, Paris : Présence Africaine, pp. 15-16.  
162 Richard Laurent Omgba (dir.). (2007). L’image de l’Afrique dans les littératures coloniales et post-
coloniales, Paris  
163 Loc.cit.  
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nt 

tout, soucieuses de justifier la colonisation en la faisant passer pour une nécessité. Aussi 

les mythes structurateurs diffusés dans celles-ci étaient-ils destinés à donner une image 

 une terre des 

hommes, un continent voisin dont la misère et la désolation des habitants sollicitent la 

 ».164 Comme le suggère assez clairement le nom de certains 

 

Que ce soit Ernest Psichari dans Terres de soleil et de sommeil (1908),165 Guy de Mau-

passant dans Au Soleil (1884) ou encore Pierre Loti dans Le Roman d’un Spahi (1881), 

les auteurs coloniaux ont mis un soin particulier à mettre en scène la nature africaine, in-

sistant surtout tantôt sur certains éléments naturels, tantôt sur la forme de la végétation et 

ls en font met hyperboliquement en 

-il : « Toute la 

mangé la chair de ses vallons, ne laissant que de la pierre et une poussière rouge où rien 

ne pourrait germer. »166 

 

 : 

ours, tous les jours, ce soleil !  
Tous les matins, le voir se lever avec une régularité inexorable, à la même heure, 
sans nuages et sans fraîcheur, ce large soleil jaune ou rouge, que les horizons plats 

                                              
164 Ibid., p. 18.  
165  mythe de la terre de soleil et de som-
meil » de Richard Laurent Omgba, tout comme le «  » fait allusion à 
L’Afrique fantôme de Michel Léiris. 
166 Guy de Maupassant (1925). Au Soleil, Paris : Albin Michel, p. 16.  
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nible et lourde de son 
flamboiement.167 

ractéristique de la première phrase, surtout à travers la répétition de « tous les jours » et le 

démonstratif « ce ». Pour Loti, le s

-t-

cause de la présence implacable de ce soleil, « 

 ».168 Maupassant et Loti montrent donc exclusivement le soleil sous 

ses aspects néfastes. Considéré par ceux-

-dessus tout, est représentatif de 

ainsi du continent noir la demeure de la mort et de la désolation. 

pas uniquement à la représentation du soleil. Les autres composantes de la nature sont 

également mises à profit par les auteurs comme le montre Michel Hausser, se fondant sur 
169 six ouvrages de cet auteur à partir 

également «  ».170 Procé-

dant ensuite à une profonde dissection de deux des six ouvrages en question,171 ce cri-

nomie des termes propres et privilégie plutôt ce que Hausser appelle les « désignateurs 

non signifiants », qui sont souvent des syntagmes dont la périphrase représente un 

exemple typique. Ainsi note-t-on une présence anaphorique de termes tels que « cette 

                                              
167 Pierre Loti (1881). Le Roman d’un Spahi, Édition du groupe « Ebooks, libres et gratuits », en ligne, 
www.ebooksgratuits.org/pdf/loti_roman_spahi.pdf, p 66, consulté le 10 mars 2013 
168 Ibid., p. 110.  
169 Michel Hausser (1991). «  », in Le roman colonial (suite), Itiné-
raires et contacts de cultures N° 12, Paris -46. 
170 Ibid., p. 10.  
171 Les six romans sur lesquels se fondent la justification de Michel Hausser sont : Cinq Semaines en bal-
lon (1863) Aventures de trois Russes et de trois Anglais dans l’Afrique Australe (1871), L’Étoile du sud 
(1884), Robur le conquérant (1886), Sans Dessus dessous (1889), Le village aérien (1901). Mais ce sont 
surtout sur le premier et le dernier que se concentre plus son analyse. 
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terre inhospitalière », « cette contrée inhospitalière », « ce continent ingrat », « cette côte 

sauvage » ou encore « cette contrée sauvage » qui contribuent à transmettre une image de 

la démesure.172  

Michel Hausser montre en outre que lorsque la description se fait plus précise, les élé-

ments sur lesquels elle se focalise le plus souvent sont le sol, singulièrement évoqué à 

cette dernière est fréquemment accompagnée de prédicats négatifs faisant référence à 

 : « inconnue », « inexplorée », « énigmatique », « mystérieuse », « sauvage », 

« épineux » etc.173 Hausser précise que la description de Jules Verne peut parfois prendre 

des connotations romantiques feintes, comme cela est le cas dans le passage suivant des 

Aventures (1871) : 

infran-
chissables,174  masses imposantes

impénétrables 
défloré[es] la hache du settler, -plan des 

incomparable magnificence. Là, les eaux du 
fleuve, encaissées dans le lit trop étroit pour elles et auxquelles le sol venait à man-
quer subitement, se précipitaient d 175 

Jules Verne fait souvent recours dans ce passage à de nombreux termes superlatifs. Si 

(« spectacle sublime », « magnificence ») et 

description positive, cette impression est fort fallacieuse. Michel Hausser attire en effet 

le danger qui serait inhére

qualificatifs (« infranchissables », « imposantes », « impénétrables », « incomparables » 

se comme si Jules Verne cherchait à évoquer une beauté apparente de 

la nature et de ses éléments pour mieux mettre en lumière son inhospitalité. Cette descrip-

                                              
172 Michel Hausser, op. cit., p 20. 
173 Ibid, p. 22. 
174  
175 Jules Verne (1871). Aventures de trois Russes et de trois Anglais, Paris : Hetzel, p. 2. 
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des Noirs. Jules Verne, poursuit Hausser, « ne perd pas une occasion pour apporter un 

 ».176  

Le terme « enseignement » est choisi ici à dessein par ce critique, fort de sa conviction 

cits étant destinés à avoir une fonction documentaire. Ambition a priori peu surprenante, 

pourrait-on être tenté de croire, eu égard aux courants littéraires réaliste et surtout natura-

liste dont il est contemporain et dont le projet, tel que le résume si judicieusement Émile 

Zola dans Le roman expérimental 

contrairement à 

ces deux courants littéraires en vogue à son époque, Jules Verne ne rapportait aucune-

ment dans ses écrits des réalités vécues ou des faits observés mais juste le fruit de son 

on péjorative et mythomaniaque de 

 

vains coloniaux de langue germanique ainsi que le confirme Max F. Dippold dans une 
177 À 

e attention dans la littérature allemande sur le Cameroun. Il expli-

saisissante des textes. Le trait prépondérant dans la description qui en est faite, remarque-

t-il, reste son caractère primitif, sauvage et inhospitalier. Ainsi décrite, elle est forcément 

                                              
176 Michel Hausser, op. cit., p. 12. 
177 Max F. Dippold (1973). «  », in Cahiers 
d’Études Africaines. N° 49, Vol. 13, pp. 37-59. 
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 MacLean intitulé Unser Kamerun von 

heute :178 

Une première incursion dans la forêt vierge donne une impression inoubliable. Le 
foisonnement lubrique du règne végétal nous écrase 

mentaire à laquelle nous ne pouvons résister, un monstre énorme qui nous menace 
mystérieusement.179  

reur est sans ambages. Elle insiste non seulement sur son abondance qui lui confère un 

ter cette forêt en 

sauvage, inhospitalier et inhabitable, une perception que confirme également son opposi-

tion avec le paysage qui, comme le souligne par ailleurs le qualificatif « souriant », est un 

espace connu, familier et accueillant. Ainsi note-t-on encore à travers cet exemple sur le 

homme qui sert à donner une 

 

dictat sert donc de prétexte à la littérature coloniale dans son désir de défense de 

. Elle semble en faire une mission  

 dont le but est 

Dès -Ary Leblond,180 

deux critiques spécialistes de littérature coloniale et conscients du rôle de fourvoiement 

 

                                              
178 Eva MacLean (1940). Unser Kamerun von heute, München: Fichte, 1940. 
179 Cité par M. F. Dippold, op. cit., pp. 37-39.  
180 

 
Georges Athénas (1887-1953) rebaptisé Marius Leblond et Aimé Merlo (1880-1958) alias Ary Leblond. 
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manitaire ».181 Dans leur obstination à faire passer à tout prix la colonisation comme une 

mission humanitaire, les Marius-

jeunesse française contre les auteurs anticolonialistes auxquelles ils dénient 

manitarisme : 

Il importe à ce propos de mettre en garde les jeunes Français contre les idées fausse-
ment humanitaires que répandent des esprits parfois généreux, mais toujours confus 
et insuffisamment éclairés colonisation en 
général et contre le régime administratif de nos colonies en particulier.182 

 

mun sur le cinéma colonial au Zaïre, au Rwanda et au Burundi. Les deux auteurs détec-

les 

films coloniaux. Ces films, jugent-ils, ont souvent une structure en deux mouvements, le 

premier étant relatif à la nature et aux humains : 

tés africaines est certainement le protocole presque immuable de leur déroulement. 
On part du cadre naturel, du biotope coutumier, pour arriver dans un second temps 
aux hommes montrés dans leurs activités choisies pour leur spécificité. Le couple mi-
lieu et activités humaines forme d

183 

première partie de ceux-ci est dédiée à une description péjorative de la nature presque 

to

tie est ensuite dédiée à une amélioration du sort des indigènes dans le cadre de l

coloniale. Les auteurs précisent que si la représentation des Noirs les montre souvent en 

dans leur qualité de dompteurs et de dominateurs. Le film colonial tend à peindre la na-

                                              
181 Marius-Ary Leblond (2012). Écrits sur la littérature coloniale, Textes choisis et présentés par Wladi-
mir Kapor, Paris  
182 Ibid., p 60.  
183 Francis Ramirez, Christian Rolot (1985). Histoire du cinéma colonial au Zaïre, au Rwanda et au Bu-
rundi, Bruxelles  

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.



   81  

ais en dépit duquel celle-

ci 

exploitation : 

trement de lianes apparaît ainsi comme le moment clef de toutes les séquences où, à 
184 

Si la représentation de la nature dans le cinéma colonial confirme la mobilisation des 

 auto-héroïsation » du Blanc. Cette même nature, décrite 

dans un premier temps avec tous les qualificatifs mettant en exergue sa monstruosité, son 

inaccessibilité et son caractère dangereux et mortifère, se laisse tôt ou tard conquérir et 

-ci 

les Verne : « Enfin, pendant deux longues an-

nées encore, il parcourut ces régions barbares, poussé par cette force surhumaine qui 

vient de Dieu ».185 Il devient ainsi clair que le tableau hyperboliquement négatif du cadre 

naturel africain chez les auteurs coloniaux leur permet aussi de faire le portrait de deux 

Aussi est-il loisib -héroïsation fait aussi partie du lot de subter-

 

en entreprise de bienfaisance. 

da

-elle pas à considérer le continent comme une 

terre vierge, quasi  ?

                                              
184 Ibid., pp. 102-103. 
185 Jules Verne (1863). Cinq semaines en ballon. Voyage de découverte en Afrique par trois anglais, Pa-
ris : Hetzel, p. 133. 
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rien Félix Houphouët-Boigny selon laquelle « la terre appartient à celui qui la met en va-

leur », on comp

loniale. 

Eu égard à tout ce qui précède, il devient évident que le désir de produire des connais-

sances scientifiques intéressait réellement peu les auteurs coloniaux. Leur préoccupation 

-

moment où la fièvre de la conquête coloniale était à son paroxysme, la Révolution Fran-

lieu à peine quelques années auparavant. Un paradoxe en somme. 

littérature prioritairement propagandiste. Les Marius-Ary Leblond le reconnaissent et 

 : 

Il est extraordinaire  et presque scandaleux  que depuis cinquante ans, la France 
se Empire, à le civiliser et à en tirer un des élé-

notre Littérature Coloniale prodigieusement abondante, riche et généreuse.186 

Ces deux auteurs avouent que la littérature coloniale était bien destinée à faire accepter la 

colonisation. Elle était donc mue par des intentions non pas scientifiques, mais idéolo-

 

 

2.2.  

chez les tout premiers auteurs, notamment Bakary Diallo, Amadou Mapaté Diagne et Fé-

lix Couchoro. Chez ce dernier par exemple, souligne Alain Ricard, le portrait des Noirs 

                                              
186 Marius-Ary Leblond, Op. cit., p 95. 
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ne fait que reprendre en écho celui des auteurs coloniaux.187 

teurs sont-

allégeance à la colonisation et relayé ses stéréotypes et ses préjugés. La formule très révé-

latrice de « roman colonial négro-africain » trouvée par Guy Ossito Midiohouan rend 

parfaitement compte de cette situation.188 

de la Négritude qui ont mis un soin particulier à réfuter les thèses de la littérature colo-

pièce à conviction destinée à justifier la colonisation, ils auront également une impor-

tance similaire chez ces derniers, dans leur désir de démentir ces thèses. Cela se vérifie 

 

2.2.1.  

La pre

 le temps de la stabilité ». Pour ce critique, 

à con-

niale. Au contraire, elle provient pour Midiohouan du fait que les croyances religieuses 

dans les traditions africaines reposent le plus souvent sur les éléments 

est perçu comme un « 

ser. »189 Ce credo est fondé selon ce critique sur la convictio

                                              
187 Alain Ricard (1991). « Littérature coloniale et littérature africaine : Félix Couchoro », in Le roman 
colonial (suite), op. cit., pp. 67-70. 
188 Guy Ossito Midiohouan (1986). L’idéologie dans la littérature négro-africaine d’expression française, 
Paris  
189 Guy Ossito Midiohouan, « Le créateur négro-  », op. cit.  
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africaines : 

[I]l apparaît que les us et coutumes étaient sous-tendus par des principes qui entrete-

et des interdictions diffusés au niveau de la conscience collective dans le but de sau-

190  

fiable par le fait que les genres traditionnels oraux avaient en Afrique une vocation didac-

tifs, 

aboutit à «  » et à « la contemplation » vis-à-vis de la nature et « fai[t] ainsi 

 ».191 

présentation de 

son environnement. On constate dès lors avec Ossito Midioho a un prolonge-

ment de «  » dans la mesure où « les premiers écrivains de la litté-

rature négro-

 » Cette phase de la contemplation cor-

fet, les écrits de ce mouvement, 

iohouan nomme « une description 

 ».192 

                                              
190 Ibid. 
191 Ibid. 
192 Ibid. 
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colonial. Les auteurs inscrivaient sans doute leur représentation idyllique de la nature 

africaine dans un processus de rejet des thèses fantaisistes vulgarisées par la « Biblio-

thèque coloniale ».  

Kwaku Asante-

certains auteurs africains de la première génération entre également da
193 

inspirés de genres traditionnels qui créaient, entretenaient et pérennisaient des règles, des 

interdits et des tabous destinés à promouvoir la prot

 

une certaine identification des auteurs avec leur environnement naturel et de souligner 

années après les indépendances, annonçant un nouveau regard  

2.2.2. La phase de la remise en cause 

 deuxième génération » de romanciers africains, Sewanou 

Dabla constate que ceux-ci proclament la « désuétude des premiers thèmes », car leur 

écriture est caractérisée  

par une 
idéaux poétiques de la première heure. Et nous assistons au délaissement de la des-

194 

                                              
193 Kwaku Asante-Darko, op. cit. 
194 Sewanou Dabla, op. cit., p. 81. 
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-ci. Pour Midiohouan, elle représente « le temps de la rupture » 

les affirmations de Dabla, une fois les indépendances acquises, les revendications et les 

ment. Cependant, le modernisme qui représente la voie à adopter pour y parvenir se 

trouve confront

-t-il comme une nouvelle 

nécessité dont les auteurs feront leur cheval de bataille. Par conséquent, « la nature cesse 

 »195 Les écrivains ont donc pris cons-

cience de la nécessité de « se débarrasser de cet encrage naturel, cause de la pauvreté ma-

térielle et du sous-développement économique et social », précisera Jacques Binet.196 

e remise en 

cause est sans contredit Le chant du Lac -

sidérés à tort comme des dieux par la population locale. La présence de ces monstres di-

ter les échanges extérieurs du village, et partant à stimuler son développement écono-

ïne qui, forte de sa 

 

Il faudrait cependant nuancer tant soit peu la phase de la rupture, car au même moment 

dans les valeurs traditionnelles africaines et a entrepris de modérer leur condamnation 

L’Arbre fétiche (1971) de son compatriote 
                                              
195 Guy Ossito Midiohouan, op. cit. 
196 Jacques Binet (1992). «  », in Afrique 
Contemporaine, N° 161, pp. 190-196.  
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truction routière. La coupure de cet arbre aura une suite fatale pour le bûcheron chargé 

 de la nature et des adeptes du 

 de la nostalgie. 

2.2.3. La phase de la nostalgie 

est celle qui est considérée par Midiohouan comme le « 

dis perdu ». Cette phase est caractérisée par la dénonciation de la situation environne-

peinture de Dakar faite par Ousmane Sembène dans Niiwam (1987) : 

Le marché de Sandaga [est] de style soudano-
poissons pourris, séchés, de viande avariée, de chats et chiens crevés, en état de dé-
composition, d'eaux stagnantes, croupies, de senteur de pime

.197 

Cet état environnemental désastreux dans les villes africaines fait jeter à certains auteurs 

un regard nostalgique sur la vie dans le cadre environnemental villageois qui se voit ainsi 

L’Arbre fétiche (1971), écrit le roman Les Tresseurs de corde (1987) dans lequel il fait 

retourner son héros Trabi dans un village où ce dernier redécouvre les qualités de 

au héros de constater que la «  

profit des seuls produits de laboratoire. »198 

                                              
197 Ousmane Sembène (1987). Niiwam suivi de Taaw, Paris : Présence Africaine, p. 27. 
198 Jean Pliya (1987). Les Tresseurs de corde, Paris : Hatier, p. 61 
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«  » et une « dénonciation des méfaits du 

progrès. »199 

bordonné à la condamnation du progrès. Le progrès en soi ou le désir d

onnement naturel dans le 

la prise en compte de cet environnement naturel : 

dans l
-

préjugé les diverses méthodes ? »200 

Ce point de vue est également le même que celui du héros d -Quenum 

dans L’Initié (1979). Marc Koffi Tingo, après une formation de médecin en France, a été 

rel, ce qui lui permettra de réaliser cette synergie entre le moderne et le traditionnel dont 

le résultat est visible dans certaines guérisons miracles impossibles à expliquer pour la 

-

parfait est celui qui parvient à réaliser 

 

Eu égard à ce qui précède, il faudrait peut-être caractériser cette troisième partie en des 

                                              
199 G.O. Midiohouan, op. cit. 
200 Jean Pliya, op. cit., p. 61. 
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nie entre le désir du progrès et la nécessité de protéger un environnement dont les innom-

brables qualités restent parfois insoupçonnées.  

teurs africains se dessinent parfaitement -Quenum. 

Un Piège sans fin (1960) correspond à la 

, Le Chant du lac (1965) est représentatif de la re-

mise en cause et L’Initié 

héros des romans africains. 

2.3. Environnement et mouvement du héros  

exemples les p

 

La première tendance concernant le parcours suivi par le héros est perceptible chez les 

trajectoire partant du premier point vers le second. 

Que ce soit dans L’Enfant noir (1953) de Camara Laye, Climbié (1956) de Bernard 

Dadié, L’Aventure ambiguë (1961) de Cheikh Hamidou Kane, Ma mouna (1953) 

Kocumbo, L’étudiant noir 

que ces exemples, les protagonistes évoluent 

villageois où com
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mence presque toujours le récit de son histoire est présenté comme un lieu idyllique. Le 

Kocumbo et les autres héros de cette catégorie, participent avec euphorie aux activités 

villageoises (agriculture, chasse, cueillette, randonnées à travers la forêt) qui leur procu-

ivers étranger. Le passage de fron-

tière se déroule parfois symboliquement au sein du cadre villageois même, à travers 

de Laye dans L’Enfant noir, préfère garder sa progéniture dans son giron. Il faut parfois 

à son peuple «  le bois au bois » et de « vaincre sans avoir raison ». Une fois le 

et le héros part pour la ville voisine, la capitale voire le pays du colonisateur. Ce voyage 

est souvent synonyme de perdition dans la mesure où il finit habituellement par la perte 

de repères du personnage qui est atteint de folie et/ou meurt. 

mière partie, obéit selon Jacques Fame Ndongo à un désir de  

valorisation de la pureté villageoise et surtout de la quiétude poétique inhérente à la 

qui sait communier avec les forces occultes du cosmos.201 

ique des héros, imputable à leur en-

 

                                              
201 Jacques Fame Ndongo (1988). Le prince et le scribe. Lecture politique et esthétique du roman négro-
africain post-colonial, Paris : Berger-Levrault, p 59. 
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ment vers sa fin douloureuse. 

Avec les renouvellements dans la littérature africaine et la rupture avec les premiers dis-

cours romanesques apparaît une nouvelle tendance décrivant un itinéraire du personnage 

parcours du héros, quant à lui, se déroule désormais dans le sens inverse. Camara dans Le 

Zéhéros n’est pas n’importe qui (1985) de Williams Sassine, Fama Doumbouya, person-

Les Soleils des indépendances (1970), Trabi, protagoniste 

dans Les Tresseurs de corde (1987) de Jean Pliya ou Marc Kofi Tingo, héros de L’Initié 

-

raris-

simes  L’Initié 

 ce voyage en 

échapper à la traque du gouvernement révolutionnaire, Camara abandonne la ville suite à 

 

, et Fama Doumbouya quitte la capitale après y 

de la vie urbaine et le fiasco des indépendances qui y ont été proclamées avec le lot 

loniale dénoncée par Éza Boto se poursuit sous les nouvelles autorités. Elle est plus que 

éance et les bonnes vertus y sont 

quartier de Nima dans La Poupée Ashanti (1973) de Francis Bebey ou le marché de San-

daga dans Niiwam évoqué supra.  

pode de la ville devenue dorénavant la demeure des dictatures ubuesques et 
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-il pas surprenant de voir certains héros comme Trabi et Marc 

Kofi Tingo redécouvrir les mérites de la vie rurale, surtout celles que recèle la nature.  

 présente étude. 

Les personnages dans Un Piège sans fin et Bako, l’autre rive font un trajet qui corres-

pond à la première variante alors que les autres adoptent la trajectoire opposée. Les pages 

suivantes permettront de souligner encore plus la mise en exe

travers cette structure. 
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3.  

tude. Plus précisément, 

cularités qui leurs sont attribuées dans le texte. Pour ce faire, nous adopterons une dé-

-à-

dire les formes et les propriétés du paysage géographique, plus singulièrement de la flore 

et de la faune.  

discours colo

quence du contact colonial  à tout le moins sur le plan linguistique  et compte tenu de 

l 202 il est 

loisible de se demander quel regard ces derniers ont jeté sur ces composantes de la na-

ture. Néanmoins, il faudrait préciser ici que le choix de scinder ces composantes en deux, 

tout comme celui de nous appesantir également sur les quatre éléments fondamentaux, 

sont sous-tendus par certaines raisons précises.  

éléments qui se reflète à travers leur considération comme étant à la base de toute ma-

tière. Jacques Laminne affirme, à cet effet, que les anciens philosophes grecs, notamment 

Aristote, Empédocle, Lucrèce ou encore Hyppocrate, et avant eux les Égyptiens, avaient 

élaboré une théorie 

                                              
202 Cf. Jànos Riesz (2007). De la littérature coloniale à la littérature africaine. Prétextes, contextes, inter-
textes, Paris : Karthala. 
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203 Dans la mesure 

où ces éléments font ainsi partie intégrante de la nature, il serait intéressant de voir com-

ments réside également dans le rôle primordial qui leur est reconnu dans le domaine de 

 

 

loi des quatre imaginations matérielles, [une] loi qui attribue nécessairement à une 
imagination créatrice un des quatre éléments 

re, un élément fonda-

des quatre éléments.204 

éléments naturels, est nettement percept

es dont les titres respectifs riment avec chacun de ces éléments : L’eau et 

les rêves, La terre et les rêveries de la volonté, La terre et les rêveries du repos, La psy-

chanalyse du feu.205 Pius Ngandou Nkashama, emboîtant le pas à Gaston Bachelard, pré-

dans toutes les cultures. Mais le critique congolais insiste surtout sur la dimension sym-

bolique que peuvent prendre parfois ces derniers : 

ologiques : du ciel et de la terre, 
du soleil et de la lune. Ainsi des symbolismes originels et des mythes chtoniens : la 

germent, les semailles qui proviennent des actes sexuels mythologiques avec la terre 
nourricière.206 

                                              
203 Jacques Laminne (1904). « Les quatre éléments  », in Ciel et Terre, Vol. 25, 
pp. 305-315, en ligne, http://articles.adsabs.harvard.edu/full/seri/C+T../0025//0000328.000.html, consulté 
le 15 décembre 2010. 
204 Gaston Bachelard (1990). L’air et les songes. Essai sur l’imagination du mouvement, Paris : Corti, pp. 
14-15. 
205 Gaston Bachelard (1985). L’eau et les rêves. Essai sur l’imagination de la matière, Paris : Corti ; 
(1984). La terre et les rêveries de la volonté, Paris : Corti ; (1984). La terre et les rêveries du repos, Pa-
ris : Corti ; (1949). La psychanalyse du feu, Paris : Gallimard. 
206 Pius Ngandu Nkashama (1985). Kourouma et le mythe. Une lecture de Les Soleils des indépendances, 
Paris : Silex, p. 165. 
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représentation de ces éléments acquiert souvent un sens qui ne se limite pas seulement à 

 leur évocation fait référence. Au contraire, ce sens trans-

cende souvent bien largement la réalité naturelle en lui conférant des connotations in-

soupçonnées, faisant ainsi de ces éléments des symboles. Ce point de vue est très ample-

ment partagé par Mathurin Songossaye. Ce dernier reconnaît en effet non seulement que 

chez les auteurs africains, ces éléments « font partie intégrante du paysage romanesque ». 

Il va bien plus loin encore en rappelant   

 

que, 

et les dieux. Du « réel », on bascule dans leur approche sans prendre garde au sym-
bolique.207 

 attirer 

poétiques que métaphoriques. Finalement, une autre raison, qui 

pouvant servir de justificatif à ce choix, procède du constat que les études écocritiques 

tume de se concentrer prioritairement, voire même excl

biotopique. Pour remédier à cette omission dont ils souffrent et souligner un peu plus leur 

présentent ces éléments jouent souvent un rôle primordial dans la configuration de 

 

                                              
207 Mathurin Songossaye (2005). Les figures spatio-temporelles dans le roman africain subsaharien an-
glophone et francophone, thèse de doctorat publié en ligne, 
www.epublications.unilim.fr/theses/2005/songossaye-mathurin/songossaye-mathurin.pdf, p. 257, consulté 
le 18 août 2011. 
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3.1. Les éléments naturels 

3.1.1. Le soleil : horloge naturelle, source de beauté et de torture 

des auteurs africains. En effet, il représente chez la plupart de ces derniers un motif fai-

en exemple le cas spécifique de la littérature sahélienne dans laquelle « 

une récurrence thématique abondante ».208 

en montre différents aspects et diverses fonctions. Il est tantôt un paramètre de la tempo-

ralité et est perçu comme une horloge, tantôt une source de beauté et de torture.  

3.1.1.1.  Soleil et temporalité 

-à-  mesurer le temps. Plus 

thode singulière de perception du temps semble, sinon exercer une fascination sur les au-

-ci, au point 

tout particulièrement tant dans les romans Les Exilés de la forêt vierge ou le grand com-

plot et Le Silence de la forêt 

tionnement du soleil. Dans le roman de Makouta-

des activités des exilés, se sert souvent des expressions telles que « le soleil est déjà très 

haut dans le ciel » (p. 149) ou encore « les rayons du soleil se profilaient obliquement 

 » (p. 57).  

                                              
208 Boulama Kaoum (2005). « Les constances littéraires du roman sahélien », in Ethiopiques N °75, en 
ligne, www.ethiopiques.refer.sn/spip.php?article1036, consulté le 13 janvier 2012. 
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De même, on entend souvent Gonaba, narrateur-personnage dans Le Silence de la forêt, 

 : 

«  » (p. 28) ; « Le so-

leil commence déjà à disparaître derrière les arbres » (p. 60) ; « le soleil est au zénith » 

de jeux de caméra, 

fet en contre-plongée à travers la cime des arbres, ce qui laisse percevoir assez nettement 

ses rayons se frayant un passage à travers les arbres. La trajectoire dessinée par ceux-ci 

ment le champ de la droite vers la gauche, cela signifie que le soleil se trouve du côté de 

ée est la matinée. Les rayons diagonaux mon-

trés dans le sens inverse suggèrent que le soleil est positionné au couchant et que le mo-

-

que le soleil est situé au zénith et que le temps est la mi-journée. 

  

Et pour ne plus me tromper dans mon évaluation du temps, je me suis confectionné 
un calendrier suivant le même principe que mon grand-père Yagra. Ce principe est 
très simple. Il consiste à enfiler sur une cordelette attachée au toit de la case sept pe-

cordelettes sont représentés respectivement les quatre semaines de chaque mois et les 
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vis avec les Pygmées (p. 101). 

grégorien, avec lequel il présente quasiment le même principe de fonctionnement. Mais 

cipe à son 

alendrier localement 

grégorien. 

ce africaine du temps se révèle comme naturelle 

et authentique car respectueuse du temps imposé par la nature elle-

maine de le dominer et le maîtriser et dont la consé-

quence est sa segmentation en heures, minutes, secondes et tierces. En Effet, aux indica-

tions de temps prenant le soleil comme référence sont souvent juxtaposées des adjonc-

spondante. Ainsi peut-on lire dans Les Exilés de la forêt 

vierge : « 

-midi » (p. 57) ; ou encore 

« le soleil ét

 » (p. 149). Le même schéma se rencontre également dans Le Silence 

de la forêt. Lorsque le narrateur informe par exemple que « le soleil est à la perpendicu-

laire de la clairière  : «  » (p. 100). 

périence du temps qui, compte tenu de son fondement exclusif sur un élément naturel, en 

 African 

time chargée de péjora-

tion. Cependant la juxtaposition de ces deux conceptions différentes du temps est aussi 
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sa meilleure adaptation au contexte proprement africain. Ainsi peut-on noter que chez 

Les Exilés de la forêt 

vierge  

référence à Kinalonga et ses compères quand ceux-ci vivaient dans la capitale Cangamo-

tème ; mais dès que ceux-ci se réfugient dans la forêt vierge, il nous fait constater que 

« voici des mois que les exilés de la forêt vierge avaient cessé de faire usage de leur 

montre » (pp. 149-150).  

Même constat chez Gonaba, narrateur-personnage dans Le Silence de la forêt. Dans un 

lecteur avec une plus ou moins grande minutie les indications temporelles correspondant 

aux faits relatés, apportant des précisions tantôt sur la date des événements, tantôt sur le 

temps dans l

avec le piège à faune dressé par les Pygmées. Cet incident scelle son arrivée effective 

filmique également, même si les indications temporelles ne sont pas aussi systématiques 

que dans le roman, le spectateur note que Gonaba porte une montre au poignet au mo-

ment où il entame son voyage dans la forêt, à la recherche du camp des Pygmées, ce qui 

suggère ici également son attachement à cet instrument de mesure du temps. Mais lors de 

sa chute provoquée par sa prise dans le piège à fauve, la caméra fixe son bras, faisant voir 

horlogère. 
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Un Piège sans fin

Les Exilés de la forêt 

vierge

Silence de la forêt

Sango Malo

Les Exilés de la forêt vierge  

jour naissait invariablement à six heures du matin et mourait à six heures du soir. On 
vivait au rythme du soleil. On prenait son petit déjeuner, ou plutôt on cassait la 

grouillaient dans le ventre. Quant au déjeuner, on le prenait lorsque les ombres 

tiers de la tâche quotidienne étaient achevés. 
Alors, avec cette régularité inscrite dans les habitudes, dans les actions, dans la vie, 
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-

  

 

Le silence de la forêt -

  

en marche. Il troublerait le calme qui nous enveloppe. Ce silence a fait de moi un 
complice. Je me rends compte que je suis le seul être encore éveillé (p. 24). 

-

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.



Les éléments naturels     103 

  

 

 

 

 

    -

  

 

  - -

Sahel ! Sanglante sécheresse

 

Un Piège sans fin
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-

 Silence de la forêt

Bako, 

l’autre rive

-

-

Les Exilés de la forêt vierge  

Presse le pas, mon enfant ! Vois-tu  ! Car déjà décline le 
soleil ne 

 -dessus des arbres à 
la noire frondaison, des collines aux poses tristes 
linceul noir, ne nous enveloppe ! Avant le grand rendez-vous sur la brune terne, dans 
la «  », des sorciers ailés, ou chevauchant des vampires cornus ! (p. 7) 

Ce passage montre bien que le déclin du soleil qui conduit inexorablement vers la tombée 

ploi 

du prédicat verbal « obscurcir  noir » apposé à « frondaison » (« noire 

frondaison »), et à « linceul » (« linceul noir »). Le caractère négatif est particulièrement 

nt une référence bi-

blique symbolisant la mort mais aussi il est connu pour être de couleur blanche. 
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de la nuit avec un danger de mort. La raison de cette négativité réside dans le fait que la 

disparition du soleil et sa résultante, qui est la tombée de la nuit, sont perçues avec crainte 

et angoisse. Ceci justifie le ton à la fois impératif et injonctif du passage et le champ lexi-

nnotent tout singulièrement le verbe « envelop-

per » et les expressions « sorciers ailés » et « vampires cornus ».  

-

- -

-

 

3.1.1.2. Soleil, source de beauté et de souffrance 

de légitimer la colonisation, ont largement bâti 

de sa perception comme source de souffrance et de douleur, est aussi la principale carac-

téristique que la plupart des critiques relèvent de son occurrence chez les auteurs afri-

cains. Par exemple, Florence Paravy, reconnaissant sa thématisation obsessionnelle dans 

les écrits de ceux-

rative :  
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Le soleil appara
trêmement récurrent, voire obsédant dans certains romans, sa signification symbo-
lique est rarement positive : il est le plus souvent associé à la souffrance, la mort, 

e.209 

autre caractéristique qui en donne une image positive, à savoir sa qualité esthétique. Dans 

puis nous reviendrons sur son caractère douloureux. Nous verrons que dans une certaine 

mesure, ce côté douloureux et destructeur du soleil peut paradoxalement avoir également 

une connotation positive ou du moins avoir une certaine utilité. Nous montrerons au final 

que cette double caractéristique du soleil provenant de sa perception à la fois comme 

source de beauté et de souffrance lui confère un aspect hautement symbolique. 

comme source de beauté. Son occurrence qui apparaît souvent en rapport avec le soleil 

levant se manifeste le plus nettement dans les romans. Dans Les Exilés de la forêt par 

du début de la journée et des activités. Bien plus encore, il représente le moment où la 

 En témoigne singulièrement cette 

voyage matinal : 

les vanniers arrivèrent e
longé sur un vaste plateau, ils éprouvèrent un puissant plaisir à contempler ces nom-

encore endormi. Kinalonga sourit simplement et dit : 
«  ! » 
«  

licieusement des yeux le merveilleux village doré par un soleil romantique, voici que 
le village se mit à se vider littéralement (pp. 148-149). 

                                              
209 Florence Paravy (1999). L’espace dans le roman africain francophone contemporain (1970-1990) 
Paris  
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La multiplication des termes mélioratifs (« délicieusement », « merveilleux », « doré », 

« romantique  contem-

pler », « dévorer des yeux 

t cependant pas seulement celle que renferme intrinsèquement le soleil 

rend également beau. La beauté du village ne relève toutefois pas de la pure esthétique. 

Elle e

 beauté du vil-

et explique la comparaison de ses rayons avec la brillance  

vent également chez Olympe Bhêly-Quenum. Celui-ci fait décrire à son personnage 

Ahouna un départ matinal vers les champs qui lui sert également de prétexte pour souli-

 : 

vibrer la nature toute 
 

e positive 

-ci. Tout 

-Mboukou, la beauté liée à la réapparition du soleil et 

 

animaux et la nature dans son ensemble. 
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On retrouve exactement le même modèle avec les mêmes caractéristiques dans le roman 

 un passage dans lequel il fait décrire à son narrateur la montée 

du soleil : 

ré-

clair-obscur, où les formes des objets se dessinent sans se préciser, règne dans cet 
univers de forêt. Puis comme si tout ce que le « gbako 
brusquement décidé de célébrer la naissance du jour et le retour de la lumière, un 
concert varié et coloré éclate. Depuis le plus petit crissement des élytres des saute-

par les chants des cigales, les envolées mélodieuses et lyriques de quelques rossi-
gnols, et les appels percutants et sonores des toucans, le gbako se réveille (pp. 64-
65). 

meilleur exemple de cette image esthétique du soleil. La séquence narrant le départ de 

Gonaba et 

image du soleil filmé en contre-

redescendre progressivement pour faire découvrir les deux voyageurs marchant sur un 

sentier. Cet angle de filmage faisant ainsi voir des rayons solaires transpercer le feuillage, 

au-

matinale, souligne la beauté relative à la luminosité du soleil. En effet, la vue des rayons 

Manga mettent en exergue la luisance du soleil et évoquent la métaphore de la brillance 

l

ramage et des chants des oiseaux qui accompagnent la scène.  

La description de la joliesse du soleil matinal rappelle à bien des égards le motif poétique 

  »,210 G.-André Vachon, se réfé-

rant à un ouvrage dédié à ce motif,211 

                                              
210 G.-André Vachon (1967). «  », in Études Françaises, N° 4, pp. 426-431. 
211 Le livre en question est : Eos. An Enquiry into the Theme of Lover’s Meetings and Partings at Dawn in 
Poetry, ouvrage publié sous la direction de Arthur T. Hatto (1965), Londres, La Haye & Paris: Mouton & 
Co. 
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une image poétique qui est attestée dans les productions artistiques de la plupart des aires 

e motif 

ception dont elle jouit dans ce cas de figure se rapporte notamment à sa venue qui est sy-

re les amants 

 

rivée du 

jour, moment au cours duquel peut avoir lieu la rencontre. Cette deuxième forme de la 

  » de 

Victor Hugo, tiré des Contemplations (1856), où le poète exprime son impatience de voir 

 le poème 

finit sur un ton triste et le lecteur se rend compte également que la personne à qui 

de sa fille, décédée dans une noyade 

semble être destinée à orner la tombe de celle-

ncontre heureuse  ou encore à travers le 

poème «  », tiré des Illuminations 

de chasser la nuit et permettre le retour du jour.  

-André Vachon fait la thématique par excellence de la poétique de 

trouver une certaine similarité avec la deuxième variante 

beauté attribuée au soleil et surtout à la joie que déclenche son apparition. Cette beauté 

 temporalité basée sur le soleil. La beauté du soleil et sa cé-
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reconnaissance envers celui-ci. Le soleil devient ainsi le symbole de la vie. Tant ce sym-

bolisme qui en fait le garant de la vie que la reconnaissance qui lui est témoigné, percep-

tible à travers les manifestations de joie subséquentes, rappellent également à bien des 

égards les origines de la fête de la Nativité. Cette fête, considérée comme originellement 

retour progressif du soleil, marqué par des jours redevenant au fur et à mesure plus longs 

que les nuits.  

Les manifestations de joie qui accompagnent le lever du soleil en font aussi le symbole 

-on pas souvent des 

activité solaire permanente et non soumise à la fluctuation saisonnière connue dans la 

leur extroversion et de leur gaité naturelle ? De la même manière, certaines affirmations 

fond en comble, sont plus enclines à la dépression et au suicide. On voit ainsi que 

-même. Cela 

 

le roman de mandé Alpha Diarra, Sahel ! Sanglante sécheresse, la description de la beau-

té qui jadis caractérisait le village de Léa, insistant sur son apparence merveilleuse, liée à 

turelle : « Un véritable Éden. Un palais des tropiques avec pour plafond un ciel bleu, où 

le soleil brille éternellement, comme un lustre » (p. 17). De prime abord, on a 

 ce qui constitue la beauté du vil-
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lage. De plus, la comparaison avec le lustre  qui rappelle par ailleurs la métaphore de la 

 

té esthétique. Cependant, le soleil se révèle aussi comme une source potentielle du pro-

« éternellement 

tion de la beauté naturelle du vill

tuelle, qui lui confère également un aspect dangereux et destructeur. Toutefois, il faut 

ajouter que le problème de la sécheresse ne procède pas uniquement des effets de cette 

viendrons ultérieurement sur cet aspect dans le sous-chapitre consacré à la combinaison 

des éléments na  

ique du soleil, relevions-nous dans les lignes précédentes, est souvent 

évoqué en rapport avec son lever. Sa beauté est surtout perceptible au moment où il se 

uphorie avec laquelle il est accueilli ne sont plus les caractéristiques principales qui 

er. Comme le re-

la désignent sont légion : 

- « la chaleur accablante du jour » (Sahel !, p. 45) 

- « Le soleil [brûle] de ses rayons déjà pénétrants » (Un Piège, p. 15) 

- « Un soleil de plomb régnait en maître » (Un Piège, p. 48) 

- « des rayons de soleil acérés » (Le Silence, p. 3) 

- « Le Silence, p. 74) 

- «  » (Le Silence, p. 147) 

-  « le soleil cuisant » (Les Exilés, p. 189) 
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- « le soleil intolérable » (Les Exilés, p. 136) 

- « la maudite chaleur » (Les Exilés, p. 27) 

- « cette chaleur suffocante » (Les Exilés, p. 189) 

- « Ah ! la chaleur !  ! elle est brûlante ! elle rend 

fou ! » (Les Exilés, p. 189).  

certains indices le suggèrent dans quelques-  exemple, 

dans Sango Malo

oment où il 

essuyer la sueur qui perle sur son front, laissant ainsi deviner la chaleur que fait régner le 

Le Silence de la forêt, de la séquence relatant les manifes-

également lieu pendant une journée ensoleillée et visiblement ardente. En effet, à 

des gardes se précipite vers sa voiture 

avec un parapluie pour le protéger contre le soleil. Le travelling de la caméra montrant le 

de même dans la foule, plusieurs 

rapluies. Le parapluie apparaît ici comme un signe destiné à souligner la nécessité de pro-

voix off de Gona

nettement avec le costume exigé pour tous les fonctionnaires en de pareilles circons-

tances, celle-ci affirme en effet en guise de critique : « des vestes chaudes sous un soleil 

qui brûle, ça fait moderne 

 

Eu égard à ce côté douloureux qui lui est inhérent, le coucher du soleil est logiquement 

Sahel ! San-

glante sécheresse :  
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derrière la montagne. Une relative fraîcheur succédait à la chaleur accablante du jour. 

bilait » (p. 45). 

On peut bien noter ici que la réaction de joie et de soulagement que déclenche le coucher 

du soleil est quasiment la même que celle liée à son apparition et traduit bien la souf-

 

ouleur est chez les auteurs africains, à 

présente pour les auteurs africains une sou

acceptation. Ainsi Makouta-Mboukou prend-

climat ardent imposé par le soleil en Afrique, sa préférence pour celui-ci par rapport aux 

conditions climatiques caractéristiques de la majeure partie des pays occidentaux : 

Ah ! la chaleur ! dans ce pays-là, elle est intolérable ! Elle est brûlante ! Elle rend 
fou ! Mais elle ne tue pas  ! Au moins on 
épargne à ses yeux ces scènes macabres où une boue blanche glace et tue, dans le 
pays des Blancs (p. 189). 

 

nt évidente. 

lui est attribué chez les auteurs de cette époque. Certes, les auteurs africains reconnaissent 

sienne. Il faut donc composer avec le soleil plutôt que de le décrier  cela confirme en-

core le choix du rythme de vie adapté à la course du soleil comme évoqué précédemment 

puisque nonobstant les lamentations des humains, « [il] poursui[t] implacablement sa 

course à travers le ciel 
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core moins de changer son parcours ou ses caractéristiques. Il a un statut de maître et on 

ne peut que lui obéir. 

 -

  -  

-

 

-

 

 

  

des fenêtres 

 mon soleil », je le voyais intact sur le dos 

narquois et brillant (p. 3). 

-
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-

 

vant pour les 

mentale, voire indispensable, pour la réalisation de certaines activités, notamment dans le 

cadre agricole. Dans Un Piège sans fin, le soleil ne représente pas en effet uniquement 

pour Ahouna et ses compères agriculteurs cet élément dont les rayons échaudent leurs 

dos 

 la terre ainsi travaillée 

était laissée au repos pendant une bonne semaine, livrée aux bienfaits du soleil qui 

 » (p. 16).  

se la pratique du brulis qui est la méthode agri-

 dont le soleil, rappelons-

le, est une autre forme  

 

lard précise par ailleurs dans le septième et dernier chapitre de son ouvrage La psychana-

lyse du feu que le feu (tout comme le soleil) a dans ce sens également une fonction purifi-

catoire. Il parle, en effet, du « feu agricole qui purifie les guérets. Cette purification est 

enrichit la terre ».212 Dans Sahel ! Sanglante sécheresse, cette fonction purificatoire est 

aussi perceptible. Comme dans le roman de Bhêly-Quenum, les deux variantes de 

sévi à Léa, servent à purger et à purifier le village de ses personnalités véreuses, corrom-

pues et cruelles.  

                                              
212 Gaston Bachelard, 1949, p. 176.  
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Les Soleils des 

indépendances

-

 

 

- -

- -

Sahel ! Sanglante sécheresse

  -
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-

 

  

 loc.cit

- -

 

-
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3.1.2.   

oikos

 

 

3.1.2.1.  Terre et agriculture 

-

    

 

3.1.2.1.1.  

Un Piège sans fin
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 ; 
nous y plantions du manioc, de l

 

ignage sur les attributs de la terre. 

 sur sa valeur 

le présent comme  ensemencions », « plantions ») 

doublé de celui du présent (« avons encore »). La valeur de la terre réside également dans 

qualités les plus importantes à savoir sa fertilité, confirmée par ailleurs plus loin dans le 

e terre 

servant de pâturage à sa famille : 

 ; je les em-

 ; vu de loin ou de la montagne, notre pâturage est une véri-
table mer de verdure (p. 24). 

La fertilité de la terre est exprimée ici à travers la couleur verte qui en est souvent le 

ligne également tant sa fraîcheur que son inépuisabilité. La fertilité est ensuite confirmée 

 : « La 

 

cesse retournée » (pp. 17-18). 

distance à la proximité. Mais le résultat reste le même. La fertilité et 

 exquis », se confir-

-même. Le parfum et la fumée qui la symboli-

sent sont comme enfermés dans la terre et ne peuvent être libérés que si elle est labourée. 
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-

pouvant aussi être un service qui lui est rendu. En effet, il déclare en ce sens : 

Là-bas [au champ], nous débroussions les mauvaises herbes, coupions les arbustes 

nous enfoncions dans la brousse épaisse étouffant la terre (p. 14). 

-ci, 

car il permet de la débarrasser de la végétation qui est non seulement inutile mais aussi 

nuisible, dans la mesure où elle est considérée comme l

ontribuant décisivement à la manifestation 

sibles, elle était ensemencée de telle manière que « quelques jours plus tard les premières 

feuilles, ayant déchiré la terre, commenc[ent] à embellir le champ de leur verdure tendre 

et délicate -elle comme une activité qui enjolive la 

terre ou qui met en lumière sa beauté en la débarrassant des « mauvaises herbes » aux-

quelles sont substituées les « bonnes 

dantes, ceux-ci

valorisation est aussi perceptible à travers les récoltes particulièrement abondantes qui 

couronnent le travail agricole dans le roman. Non seulement Ahouna et sa famille vivent 

exclusivement des produits de leurs champs, mais encore ils en vendent une grande quan-

tité. 

Les acceptions de la terre dans le roman de Jean-Pierre Makouta-Mboukou se rapportent 

-même que sur la ferti-

lité. Réfugié dans la forêt vierge avec ses compères, le héros Kinalonga, contraint par les 

circonstances de se reconvertir en agriculteur, déclare dans ce sens : 
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-
vous ce grand jardin derrière ces grands arbres ? Il a été arrosé de notre sueur, fertili-
sé par le sang qui a coulé de nos mains et de nos doigts déchirés par les épines de la 
terre et les racines mortes. Car la terre blessée à vif par nos instruments, pour livrer la 

e jument sauvage qui jette bas 
son dompteur (p. 112). 

-

-

 

  

-   
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-

    

 

 

 

  

- -   

- -

 

  

-
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Ta Dona

-

 

-

-
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Sahel ! Sanglante sécheresse Bako, l’autre rive Le Silence de la forêt

- - Le Silence de la forêt

-

 

 

-
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Bako, l’autre rive

-

-

 

-

-
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-

 

 213

 

Ta dona

-

-

                                              
213 Mikhail Bakhtine (1978). Esthétique et théorie du roman, Paris : Gallimard, p. 369. 
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-

- -

-

 

3.1.2.1.2. La féminité de la terre 

-

  

monde lui faisait des compliments, lui parlait de la richesse des terrains de son mari : 
« mme, di-
sait Assanni. 

. 
-tu  » disait Mouctar (p. 

15). 

-
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-

 

- -

-

-

  

[E]lle [la terr

lons, fruits de leur transport (p. 112). 

-

-  

En attendant le 

vote des bêtes sauvages -

-

-
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-

 

Sango Malo

 

 Bako, l’autre rive Ta dona

  

Bako, l’autre rive -

-
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  Chants 

d’ombre   

L’Enfant noir

 

 214

 

 215 -

-

 

3.1.2.1.3.  

                                              
214 Léopold Sédar Senghor (1945). Chants d’ombre, Paris : Seuil, p. 19. 
215 Camara Laye (1953). L’Enfant noir, Paris : Plon, p. 8. 
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Un Piège sans fin

  

-je jamais dérangée ? 
Te creuserais-je maintenant sans y être contraint ? 

-je en train de te creuser ? 
Le commandant a dit : 
Il faut mettre la terre à nu, 
Il faut la creuser,  
Il faut la retourner  

 
Et moi j  

-48). 

-

-

-

 

Sango Malo
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- -

-  

- -

  

de quelques dizaines de mètres, tantôt vers la gauche, tantôt vers la droite, tantôt vers 
le haut et tantôt vers le bas, pour permettre au sol de se refaire et se rajeunir par un 

terre. La tribu le comprit ; alors le marché se déplaçait pour laisser la terre respirer 
(pp. 150-151). 

-
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hommes, des animaux et des denrées, elle était de nouveau prête à recevoir qui-vend 
et qui-
(p. 151). 

 

3.1.2.2. Terre et identité 

- -

 

-
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 ; il était grand, fort et robuste ; véritable homme du Nord, il avait 
toujours la tête rasée et luisante, portait une jolie petite barbe plus soignée que la 

comme la plupart des gens de sa race ; il avait aussi un champ assez vaste évalué à 
plus de vingt-deux hectares (p. 12). 

-

  

-

 

Ta dona
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 - -

 

  

- -  

  - -

  

 Ibid

-

 

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.



Les éléments naturels     137 

Sango Malo

Le Silence de la forêt

   

  

 

-

-
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  Les Exilés de la forêt vierge

Dictionnaire Larousse

-

 -   

 

    

 

 

3.1.3.  : vitalité, temporalité, identité et transition 
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3.1.3.1. La pluie 

-

  

La pluie tombait, fine, serrée et douce ; quelques oiseaux, cependant, chantaient dans 
les arbres tandis que nous plantions avec joie. La souriante verdure des céréales 

que, dans quelques mois, nous retournerions dans notre champ pour la récolte qui 
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Walden     

The gentle rain which waters my beans and keeps me in the house today is not drear 
and melancholy, but good for me too. Though it prevents my hoeing them, it is of far 
more worth than my hoeing. If it should continue so long as to cause the seeds to rot 
in the ground and destroy the potatoes in the low lands, it would still be good for the 
grass on the uplands, and, being good for the grass, it would be good for me.216 

 

-

-

 

Sahel ! Sanglante sécheresse

  

marqué. Elle était achetée (p. 21). 

  

                                              
216 Henry David Thoreau, Walden, op. cit., pp. 104-105. 
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Bako, l’autre rive

 

 

 

-

-

 

Ta dona
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-

-

 

Le 

Silence de la forêt
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rrive toujours pas à la supporter. Je suis tout le temps enchifrené, ce qui 
 

maladies dans la forêt vierge. La mention de la souffrance des Pygmées qui, quoique la 

forêt soit leur espace de vie naturel, pâtissent des séquelles de la saison pluvieuse au 

même point que Gonaba

 

saisonnière des désagréments endurés par le personnage se lit comme une manière de 

celle- adaptation filmique du roman, cette image de la pluie comme source de 

les activités est évoquée. Cela se voit par exemple dans la séquence dans 

laquelle Gonab

La séance de classe en question a en effet été brusquement interrompue par une pluie 

inattendue. 

Les Exilés de la forêt vierge relève également les conséquences néfastes, voire même 

fâcheuses, qui peuvent résulter 

principalement allusions aux écueils subséquentes de son passage, comme le suggère 

 : « Le cortège partit, dans la boue, car il avait plu, la nuit précédente, 

dans cette région du terroir » (p. 174). Ici, la pluie représente un désagrément, en raison 

des difficultés qui en découlent pour la mobilité. 

La saison de sécheresse, contrairement à celle pluvieuse, fait dans les deux romans 

Goyémidé, elle apparaît surtout sous le signe de la beauté 

  

es tropiques, par les magni-

de la forêt (p. 135). 
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- -

  

dans le terroir, à cette belle saison, pour se marier (pp. 189-190). 

 

- -
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Sango Malo

-

 

Le Silence de la forêt

-

Sango Malo,

Silence de la forêt
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Sous 

l’orage  

-

  

 ; 
notre basse- lamma précipitam-

quement ouvrit ses écluses ; ses eaux commencèrent de couler comme des milliers de 
 

-

- -

  

Nous regardions 

gaie, vivante et soudain bruyante. Humaine, mais aussi, pure limpide et fraîche (pp. 
56-57).  

 

Sahel ! Sanglante sécheresse
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quelques éléments de sa bande. La scène devint houleuse, un affrontement au corps à 
corps. Le vent soulevait des tourbillons de poussière, des rafales balayaient le village. 
Dans le ciel noir constellé, les nuages maintenant déchaînés montaient au galop. De 
grosses gouttes, d
la poussière (p. 108). 

  -

 

 

 

-

 -

-

-
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Les Exilés de la forêt vierge -

  

dans ses assises les plus profondes. Un autre grondement se fit entendre ! Puis un 
troisième ! Un quatrième et ainsi de suite 
ciel qui grondait 
chaînait ! [...] Ce sont les hommes qui se battent ! (p. 9) 

 

3.13.2 Le fleuve 

Ta 

dona

-

Sango Malo
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Le Silence de la forêt

-  -

 

  

  

 

-

 

-

-

  

rtullien et Séitou avait introduit un Européen dans 

 ; et cette eau qui coule 
avec lenteur et majesté en chantant parmi les herbes toujours tendres, les joncs et les 
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fois que nous la regardions, la sensation de bien-être que nous éprouvions à Tertul-
lien (p. 41). 

    

   

 

- -

  

  

 -  

 

 -
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-

  

-   

elle semblait blanche comm
ciel après la pluie. Entre les deux, toutes les couleurs y alternaient dans une danse 
chatoyante  

ga, le sang et la mort y dansent en per-
manence, comme là-bas, à la ville (pp. 26-27). 

-

  

des flammes puissantes. Puis il vit, ô miracle, la rivière bleue monter vers la rivière 
blanche, et celle-ci vers la bleue (p. 27). 
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Sahel ! 

Sanglante sécheresse

 

Le Silence de la forêt

-

  

-

  

-

 

-

-
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-   

  

  

durant, une compagne silencieuse et indifférente, mais une compagne rassurante, le 
mbres de ma communauté « civilisée », ces 

obscurs planteurs de cacao et moi (p. 75). 

-   

 

 -  

-
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Silence de la forêt

 

Bako, l’autre rive

 -  
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Le fleuve frontalier est mis dans Les Exilés de la forêt vierge sous le signe de la positivi-

 

conduire vers un fleuve comme le signale celle-ci : « Il faut atteindre la rivière, la 

 ! » (p. 7). Le ton solennel de la phrase laisse croire que le fleuve en 

question ne représente pas seulement la destination visée par les fugitifs mais il est sur-

tout perçu par ceux-ci comme un lieu qui est synonyme de salvation. Le lecteur ne tarde 

pas à en découvrir les raisons : 

Par-delà la rivière, tout est beau, calme et serein ! Tout est clément ! Et les vallées, 

riantes. Toute la brousse sourit à votre passage. Tout est paisible ! Tout promet la 
vie ! Par-delà la rivière, le ciel et la terre se rencontrent ; toutes les routes des 

 
 

nous allons (p. 10). 

Si le lieu décrit ici en termes très élogieux apparaît comme un pays de cocagne, un éden, 

la rivière se perçoit comme la voie qui y conduit. Son franchissement est une sorte de 

 de sujétion en Égypte à la Terre promise est 
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très évidente. Si dans leur périple vers Canaan, les exilés juifs devaient traverser la Mer 

Rouge qui représentait ainsi à la fois un obstacle, une épreuve mais aussi le symbole de 

même manière chez les exilés de Makouta-Mboukou, « La Grande Rivière » (le choix des 

-il pas peut-être aussi une référence à la Mer Rouge ?) est le symbole de 

 

grande foi chrétienne. Koffi Anyinefa explicite justement le poids de la religion dans son 

 : 

La 
La religion chrétienne fait partie intégrante de sa personnalité, et il avoue lui-même, 

-
217 

-

Bako, l’autre 

rive

 

Sahel ! Sanglante sécheresse

- -

  

Les premiers échanges de coups de feu entre les deux ca

                                              
217 Koffi Anyinefa (1990). Littérature et politique en Afrique noire. Socialisme et dictature comme thèmes 
du roman congolais d’expression française, Bayreuth : African Studies, p. 105. 
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 attitudes grotesques, ils 

rouges écumants (p. 122). 

-

-

-

-

  

comme des mouettes, les vautours pêchaient des morceaux de cadavres. Les piro-
guiers tendaient de grands fi  

-
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3.1.4.  : douceur et exubérance 

parmi les quatre 

éléments naturels celui qui semble en apparence le moins inspirer les auteurs africains. 

Toutefois, nonobstant cette moindre importance numérique dont il souffre, force est de 

relever que les caractéristiques générales qui émergent de son image sont quasiment les 

mêmes que celles des 

représentent en effet soit sous un aspect léger et agréable, soit sous le signe de 

introduction de son ouvrage 

L’air et les songes : « 

logie aérienne. Le dynamisme aérien est plus volontiers un dynamisme du souffle 
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doux. »218  les lignes à suivre montrera 

auteurs africains confèrent à cet élément. 

-

Les Exilés de la forêt vierge

  

- -

    Ibid

  

 : on raconte que ce jour-là 
toute la nature était en vacances, les hommes et les bêtes, les plantes et les eaux. 

-là, cessait de bourdonner sur les hautes cimes ; il 

hie par le soleil intolérable qui durait depuis le début du mois de mars, Zéphyr vo-
dans les terriers des rats, 

redonnant à cette terre brûlée la fraîcheur nécessaire à la survie des êtres minuscules 
et fragiles (pp. 136-137). 

                                              
218 Gaston Bachelard, 1990, p. 25. 
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-

 

Un Piège sans fin 

  

 

  

 

 

-

 

Le Silence de la forêt

-  
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-

 

Sahel ! Sanglante sécheresse

-

-

  

De Léa-Village, le vent frais renvoyait le son du balafon et les chants. Par moments, 

ouis (p. 106). 
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Sango Malo

Le 

Silence de la forêt

    

  

 

 ibid  

Ta dona

-

-
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- -

  

 ! Toutes 
les feuilles t plateau à 
la noire frondaison. Les arbres craquèrent. Et un voile épais de poussière blanche en-
veloppa les voyageurs (pp. 8-9). 

naturel mais se voit attribuer des origines spirituelles. Elle intervient presque toujours 

qui se déclenche soudainement au 

dans la forêt vierge : 

Et il se lava les mains. Ce qui signifie : « Je suis pur ». Au même instant, un vent im-

ute la forêt vierge. Kinalonga crut que son toit allait être emporté par la 

grand homme dit : 
 

La réussite ou non de la cérémonie, son approbation par les ancêtres, sont aussi signalées 

 : « 

avec nous. Rien ne peut nous résister  ! Ils écoutèrent. Et voici que 

le vent cessa. Plus une feuille ne bougea 

entre le monde réel et celui métaphysique. Il devient ainsi une sorte de langage, mais un 

langage qui tient du sacré, « le souffle des ancêtres », dira Birago Diop, qui signalise leur 

omniprésence avec les vivants. 
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ences qui 

sont-ils décrits comme une époque post-apocalyptique subséquente du passage 

violent : « 

 » 

(p. 177). La métaphore de la violence du vent décrit la révolution engagée par les Dur-

méniens pour mettre fin aux régimes dictatoriaux et autocratiques successifs qui rivali-

leur imposaient. Mais au-delà de sa relation métaphorique avec la force et la détermina-

ciliation qui suit la révolution. Le vent est donc en quelque sorte symbole de changement 

quelles ceux-ci surviennent.  

Le motif du vent comme synonyme de mutation apparaît également dans le roman 

tienne Goyémidé. Le protagoniste y fait recours pour décrire par exemple le change-

clair de lune : 

a fête, la danse, jusque 

rampe sur les chaumes du toit et poursuit sa course. Les quelques échos qui nous 
époque qui se 

meurt (p. 23). 

t qui traduit la lenteur et la dou-

 

sais 

Même si cette image métaphorique se distingue par son aspect non violent et faussement 

 léger 
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connotation négative. Cela est souligné par le choix du champ lexical de la mort à travers 

les prédicats verbaux « mourir » et « sonner le glas » qui contraste avec celui de la joie et 

du bonheur avec les substantifs « fête » et « danse ». La métaphore du vent léger traduit 

donc la disparition sans tambours ni trompettes des cultures de la terre ancestrale. 
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3.2. ique  

  

  

-

-

 

3.2.1. La flore  

Centrale manifestent la nette tendance à conférer une place de choix à 

-ci font préférentiellement évoluer leurs personnages. Les au-

médiatement contigu au milieu de vie de leurs figures romanesques ou filmiques. Raris-

simes sont les auteurs qui font une impasse totale sur ce type de végétation dans leurs 
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ment influencée par la forêt équatoriale qui traverse la région et qui est ainsi fictivement 

recréée. Cette re-création imaginaire de la forêt équatoriale, conséquence du regard que 

jettent sur celle-ci les différents auteurs, en fait ressortir le plus souvent comme princi-

pale caractéristique les apparences gigantesques qui la distinguent. 

à partir d une perspective distante qui en propose une sorte 

en montre les contours externes en 

soulignant tout particulièrement son étendue et son caractère imposant, de même que les 

répercussions que cette forme peut avoir sur la vie aux alentours. Ainsi Gonaba constate-

t-  on transpire 

forêt, qui vous regarde imperturbablement, veut vous tuer à petit feu, avant de vous 

digérer » (p. 4). Cette description 

imperturbable, synonyme de sa présence envahissante voire angoissante et oppressante. 

À ces attributs, il faut ajouter une certaine résistance et invulnérabilité qui expliquent le 

attributs proc

perception comme source de menace. 

De par ses dimensions énormes, la forêt apparaît également comme un facteur 

déterminant qui explique certaines caractéristiques climatiques propres à la région, à 

narrateur. 
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 219

-  

-   

Partout la forêt, les grands arbres. Des grands arbres qui semblent se téléphoner par 

fait penser à la corde à grimper des terrains de sport (pp. 56-57). 

-à-

regard montre au lecteur les principales composantes de cette végétation que sont les 

arbres et les lianes, faisant découvrir particulièrement leur taille géante qui confère à la 

forêt son caractère imposant et sa densité. Gonaba fait ressortir la densité de la forêt et le 

pêle-mêle 

sa 

provenance citadine et donc le regard exogène avec lequel il observe et décrit la forêt. 

bjectivité 

du regard. Les verbes choisis par le narrateur, à savoir « se téléphoner », « enrouler », 

« chevaucher » et « unir 

 oculaire, mais il 

est aussi confirmé par une perception olfactive et sensoriellement plus rapprochée : « Les 

confondent en une réalité sans nom » (p. 61), constate le narrateur. 

                                              
219 René Descartes (1966). Discours de la méthode, 6e partie, Paris : Gallimard, p. 168. 

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.



    169  

 

  

Je me sens comme écrasé par la puissance et la majesté de cette forêt équatoriale im-
perturbab

 

-

-

 

«  

 » (p. 76). Il 
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est illusoire de croire que Gonaba soit effectivement le tout premier être humain à 

  

 

cologique que ces derniers 

y adoptent  bipède de son espèce », il fait sans doute allusion à sa 

provenance citadine qui le rapproche de la civilisation occidentale. On peut penser que si, 

en lieu et place des Pygmées, la forêt était habitée par des gens issus de cette civilisation, 

occidentaux. O

 : 

Et puisque je suis en train de prouver de cette manière irréfutable que je suis le tout 

preintes. Avec la pointe de mon couteau de commando, je refais ces gestes que bien 
des siècles avant moi ont dû faire Magellan et Béring quand, les premiers, ils ont 
franchi le détroit qui porte leur nom. (Ibid.)  

érision le zèle des explorateurs qui 

humains avant eux, et en arguent pour y accoler leurs noms à jamais, annihilant ainsi la 

présence de ceux qui y vivent ou le passage 

caractérise, se conçoit également comme une manière de conférer une certaine légitimité 

scientifique à la démarche du narrateur-

conduisant son récit   avec le 

sur leurs activités ou leurs observations sur le terrain. Tous ces réflexes du narrateur 
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témoignage digne de foi sur la forêt. 

-

-

 

-
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- -

- -
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-

- -

  

-

 

Sango Malo est quasiment identique à celle 

et ses dimensions géantes. Par exemple Dans la douzième séquence qui narre une nou-

la scène est suivi 

active temporairement suspendue, aussi bien dans le village que dans la forêt  on voit 
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tour à tour un enfant reprenant ses activités ludiques en jouant avec les dernières gouttes 

sectes dans la terre mouillée, puis une femme et, plus loin dans le champ, un homme qui 

semblent être à peine sortis de leurs abris et reprendre leurs activités. La forêt est filmée 

dans un plan fixe qui en donne une vue panoramique et souligne ainsi particulièrement sa 

ste étendue. En plus, la 

caméra filme dans un plan fixe qui dure quasiment une dizaine de secondes. Aussi, sans 

 ce sont 

ceux-ci qui indiquent ici la reprise de la vie dans la fo , on pourrait 

ternelle décrite dans le roman de Goyémidé. 

Sango Malo

-

 

Silence de la forêt
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-

-

- -

-

-

-

- -  

  

-

 

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.

5



176  Configur   

-

-

   

   

  Silence de la 

forêt

-

  

Ils marchèrent longtemps dans la forêt vierge, sans se parler, presque sans se voir. Ils 
se laissèrent subjuguer par la nature : le friselis des feuilles sous la brise, le gazouillis 
des oiseaux, le frou-

riante et imposante (p. 107). 

-
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  220 - -

 

-

Le Silence 

de la forêt

 

-

                                              
220 Guy Ossito Midiohouan, 1999, op. cit. 
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Sango Malo

 -

-

- -

 

tée de la flore chez les quatre 

auteurs précédemment analysés, la donne change chez les quatre suivants, ceux de 

-  tout à fait logique, pourrait-on dire  de la 

forêt vierge, ou du moins de son évocation explicite, la peinture de la végétation ne pré-

sente pas les mêmes caractéristiques chez les différents auteurs. Le roman du Béninois 

Bhêly-Quenum diverge par exemple très nettement des trois autres ouvrages qui se rap-

portent au Sahel. Bien que la forêt vierge ne représente pas  du moins pas nommément  

chez celui-

ailleurs économie des descriptions de la flore et de ses propriétés, certains éléments auto-

risent un rapprochement avec les  
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vent dans son récit les plantations, les champs ou encore le pâturage de sa famille dont il 

insiste singulièrement sur la verdure : 

la montagne, à gauche par le canal où la source du Kiniba roule lentement ses eaux ; 
vu de loin, notre pâturage est une véritable mer de verdure (p. 24). 

a beauté 

harmonieuse de la nature, comme le démontre la description panoramique que le person-

nage fait de sa région natale : 

grimpions à la cime du Kinibaya, montagne haute de près de quatre cents mètres. De 
là, nous avions tout le village sous nos yeux, la beauté et la fraîcheur de la verdure, 

petits agrippés sous le ventre des gue-
nons (p. 67). 

-

 

-
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es au-

tique de son absence ou sa disparition. Le Sahel, région formant une bande de terre qui 

duquel il se si-

nous indiquions justement que les auteurs sahéliens ont tendance à soulever la question 

de son manque, souvent dû à un déficit pluviométrique. Les vagues de sécheresse qui 

sévissent régulièrement dans la région et qui en sont la conséquence ont des suites catas-

flore. Kélétigui A. Mariko221 montre, dans un ouvrage à cheval entre le témoignage auto-
222 

dégradée, notamment après la période de sécheresse du début des années soixante-dix. Se 

référant aux habitants de la région, il désigne le phénomène « la mort de la brousse » ou 

encore « la mort de la terre ».  

La mort de la brousse trouve souvent échos chez les auteurs de la région qui la thémati-

sent régulière -t-on par exemple chez Mandé-

Alpha Diarra la problématique de la disparition vertigineuse de la flore. Même si le vil-

lage de Léa, lieu de théâtre du récit, et la République du Likan dans lequel il est situé sont 

fictif

la flore à son lecteur, lui transmettant dans le même temps le choc ressenti par ce dernier. 

                                              
221 Kélétigui A. Mariko (1996). La mort de la brousse. La dégradation de l’environnement au Sahel, Pa-
ris : Karthala. 
222 

ieusement certains 
faits ou événements susceptibles de porter un éclaircissement sur sa disparition ainsi que les consé-
quences qui en découlent.  
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 une de ces petites gares de brousse 

 [u]n vieux bâtiment colonial sous quelques arbres sans 

feuilles 

que le personnage pénètre dans le village : « Boua regarda le paysage environnant. Un 

 ; tout est sans vie » 

(p. 12). Au-

 

dans le village de Léa. Le choc profond que ressent Boua devant la métamorphose de la 

lettre que lui a adressée huit mois plus tôt son oncle Baba alias Lum et dans laquelle ce-

lui-ci lui fait une description du village : 

formé par les hautes montagnes, aux contours sinusoïdaux, aux flancs artistiquement 
décorés par le bleu-vert de la végétation et le rouge terne de la latérite. Seul accès : la 
ligne de chemin de fer et un bras de fleuve ou pullulent tous les animaux aquatiques. 
Une faune abondante. Un véritable Éden. Un palais des tropiques avec pour plafond 
un ciel bleu, où le soleil brille éternellement, comme un lustre (pp. 16-17). 

Cette description truculente de Léa souligne singulièrement sa beauté que lui confère la 

une vé-

gétation abondante. Au-

qui lui en ont été préa-

entre ces deux images du village a justement pour finalité de mettre en exergue « la mort 

de la brousse ». De la même manière la mention de la durée de huit mois comme inter-

ment dans la région du Sahel.  

séquence, la toute première scène qui montre Sidy et son ami Fabou à bicyclette sur le 
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-

ensemble, qui mettent en scène la végétation. Le premier insiste surtout sur son étendue 

et permet de noter sa relative abondance. Le second par contre, plus riche en détails, sou-

ligne non seulement, de manière toute particulière, la verdure qui la caractérise, syno-

nyme de sa fraîcheur, mais aussi sa composition qui laisse transparaître la présence do-

s la séquence qui relate le retour des deux protago-

pris par le caractère dénudé de la végétation qui tranche nettement de celle visible sur le 

premier plan. Le plan sui

chique des arbres pour en faire du bois de chauffe est ici suggéré comme la cause de cette 

altération de la flore, partant de la mort de la brousse.  

Ce phénomène est également suggéré subtilement à travers la succession des différents 

décors dans le film. En effet, le spectateur attentionné peut observer que du début à la fin 

du film, le défilement des différents espaces du récit filmique laisse subtilement transpa-

raître la métamorphose de la flore. Ainsi, si la végétation dans la première séquence est 

caractérisée par une verdure relativement abondante, dans la séquence qui montre les ac-

tivités agricoles dans 

blème de la sécheresse et les efforts des villageois pour y remédier, la couleur verte de la 

végétation perd progressivement sa vivacité et cède le pas au jaune qui suggère son assè-

chement. Vers la fin du film, singulièrement dans les séquences qui racontent la quête du 

 

changement du décor sert ici à suggérer habilement la métamorphose progressive de la 

talle puisque, dans cette évolution du décor, les éléments animés (arbres et arbustes) sont 

graduellement substitués par des éléments inanimés (sable et rochers). De même, la cou-

elles jaune et grise qui 

sont souvent synonymes de malaise, de tristesse et de morosité.  
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La problématique de la mort de la brousse dans le film Bako, l’autre rive, est perceptible 

à partir de la deuxième séquence. Les premières images par lesquelles débute celle-ci 

mettent exclusivement le focus sur le paysage. Comme cela est de coutume dans les en-

sente le décor au spectateur. Ce dernier est tout de suite frappé par la quasi-absence de 

végétation dans le champ de la caméra qui montre un paysage presque désertique dans 

ment éparpillés dans le décor. Puis, un travelling optique avant sur les deux arbres sou-

pparaît le protagoniste 

Boubacar Sako avec lequel le spectateur découvre le cadavre de la vache dont il était à la 

éservé aux hommes. Cela est encore 

 le seul mouvement 

notable est celui de la caméra  qui produi

pure et simple de la vie. Lorsque Boubacar Sako retourne à la maison pour rendre compte 

de sa découverte à son père, la caméra qui suit son cheminement permet de remarquer 

que le décor ne change pas. Il demeurer

récit qui se déroule dans le village. Contrairement au roman Sahel ! Sanglante sécheresse 

et au film Ta dona, le film Bako, l’autre rive ne laisse pas percevoir le processus de mé-

tamorphose en soi. Les images du Sahel qui en montrent une végétation plus ou moins 

idyllique dans ces deux premiers ouvrages cités  

la sécheresse dans le roman de Diarra et les premières images du film de Drabo mettant 

en lumière la verdure et la relative abondance de la flore , sont ici absentes. Le film 

semble donc vouloir mettre plutôt en relief les conséquences de la mort de la brousse que 

le phénomène lui-

e gravité du phénomène et de le rendre ainsi plus vivace au specta-

teur. Aussi la démarche entreprise par le héros devient-

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.

3



184  Configur   

table impasse qui en résulte qui imposent la décision de la migration comme impératif de 

survie.  

  

 

 
223

 

 224

-

-

 

3.2.2. La faune  

 

                                              
223 Boulama Kaoum (2009). « La double caractéristique de la littérature sahélienne à travers quelques 
romans », in Sudlangues. Revue Electronique Nationale des Sciences du Langage N° 11, pp. 74-94, en 
ligne, http://www.sudlangues.sn/IMG/pdf/ladoublecaract_R_.pdf, consulté le 12 mai 2011. 
224 Alioune Sow (2004). « Tragédies élémentaires. Ce que les astres ne disent pas », in Ponts/Ponti N° 4, 
pp. 289-300. 
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Le Silence de la forêt

-

-

  

 -

  

 -

  

 

- -

-
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-

-

-

  

e balance avec désinvolture mon sac, mon bâton et 
 ! stupeur 

bouge 
première marche en forêt. Mais elle 

 souche 
campe à son tour dans la direction opposée.  litaire ! Des go-

-78). 
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-

-

 

- -
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-
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Ma jungle « civilisée 
riale à la lisière de laquelle je suis étendu, on naît tigre, loup, panthère boa, singe ou 

 Cette diffé-
rence est importante, car celui qui rêve de devenir un tigre, et qui réussit à le devenir, 

 

-

-

 

Silence de la forêt
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-

-

-

 

des Pygmées. Ceux-ci sont souvent victimes de discrimination et de marginalisation et se 

Guillaume affirme que leur existence est souvent considérée comme un « épiphéno-

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.



    191  

mène  intérêt subsidiaire ».225 Son collègue Paul 

Schebesta ajoute en outre que pour les autres Noirs, le Pygmée est un « sauvage », un 

« chimpanzé » dont le mode de vie est étranger au leur.226 La réputation et le sort peu en-

viables dont jouissent les Pygmées sont également perceptibles à travers leur visibilité 

quasi-

comme des objets de curiosité. On se rappellera les clips du groupe musical congolais 

Pépé Kallé dans lesquels sont souvent montrés quelques Pygmées dont le rôle se limite à 

amuser les spectateurs par leurs pas de danse. Cette situation se reflète aussi bien dans le 

roman que dans le film. Dans le roman, elle se révèle le plus nettement dans une réplique 

r voyage à travers la forêt, lorsque ce-

lui-ci aperçoit des Pygmées : 

 

son. Ça se voit du reste : ils ne sont pas aussi grands que nous (p 14). 

Pygmées, relayée ici par son domestique, est dévoilée quelques lignes plus tard dans le 

ater le premier et unique contact que le héros a eu 

 : 

été facile de les capturer. On leur a tendu des pièges avec de la verroterie 
chatoyante et ils se sont laissés prendre. Ensuite on a procédé au dressage pour la cir-
constance. Mais ils ne semblaient pas tout à fait apprivoisés puisque leur dompteur, 
un gran

des clin -15). 

  

    

  
                                              
225 Henri Guillaume (1989). «   », in Politique 
Africaine N° 34, pp. 74-82. 
226 Paul Schebesta (1932). Bambuti die Zwerge vom Kongo, Leipzig: F.A. Brockhaus, p. 260. 
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227 

  -

  

-   

  

-

- -

                                              
227 Mikhail Bakhtine, op. cit., p. 132. 
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-

-   

-

 

Les Exilés de la forêt vierge

  

Des oiseaux chantaient, sautillant de branche en branche. Un million de papillons de 

tives  
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Bientôt une multitude de pap

dez-vous : les colibris au plum
et si ensorcelante, le coq de pagode au clairon tonitruant, les pintades, les perdrix, les 

les oiseaux partis, ce fut le tour des quadrupèdes : les singes, les antilopes, les rats 
même. Puis les reptiles : les lézards de toutes sortes, les vipères cornues, les pythons 

 

   - -

 

 - -

-

 

Sango Malo

-
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-  

La représentation de la faune dans Un Piège sans fin a la particularité de faire décrire la 

évoque 

 :  

 
homme du Nord, il avait toujours la tête rasée et luisante, portait une jolie petite 

il était en outre pâtre comme la plupart des gens de sa race ; il avait aussi un champ 
assez vaste évalué à plus de vingt-deux hectares (p. 12). 

tails représente pour le héros, bien plus que les traits physiques distinctifs, le critère pri-

mordial autour duquel se crista -ci qui constitue la carte si-

-delà de 

nyme de valorisation. Chez certains peuples africains comme les Peulhs en Afrique de 

valeur de prestige. Elle apporte respect et admiration et est dans le même temps signe de 

utilitaire chez ces peuples. La représentation des animaux domestiques dans le roman de 

Bhêly-Quenum reflète parfaitement cette image. Son évocation sert de pièce à conviction 

-ci. Comme le montre 
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visible dans la familiarité entre le héros et les animaux qui se voient souvent attribuer un 

 monture. 

-

 

-

-

-
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Kocumbo, L’étudiant noir
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Ta Dona Bako, l’autre rive

 

Ta Dona

-
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Bako, l’autre rive

-

-

-
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-
228

 

3.2.3. La dualité des éléments 

-

                                              
228 Augustine H. Asaah (2008). « Au nom de bonnes bêtes 
la littérature africaine francophone », in Francofonía N° 17, pp. 31-47. 
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229

    

 

Kaydara 230 Njeddo Dewal, mère de 

la calamité 231

- - -

-

 

 

Le Silence de la forêt

-

                                              
229 Emile Durkheim (1914). « Le dualisme de la nature humaine et ses conditions sociales », in Scientia 
XV, pp. 206-221. 
230 Amadou Hampâté Bâ (1978). Kaydara, Abidjan : NEA. 
231 Amadou Hampâté Bâ (1985). Njeddo Dewal, mère de la calamité, Abidjan : NEA.  
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3.2.4.  

 

232

  

 -  - -

-

  

  

  -

  -   -

    233 

- -

                                              
232 Julien Greimas, Joseph Courtés (1993). Sémiotique, dictionnaire raisonné de la théorie du langage, 
Paris : Hachette Supérieur. 
233 Louis Hébert (2006). « Le carré sémiotique », in Louis Hébert (dir.). Signo, Rimouski (Québec) : en 
ligne,  http://www.signosemio.com/greimas/carre-semiotique.asp, consulté le 20 mai 2013. 
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Le Silence de la forêt Les Exilés de la forêt vierge Un 

Piège sans fin Le Silence de la forêt Sango Malo

-

-    
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-

Les Exilés de la forêt vierge

 

 -

     

Sahel ! Sahel sécheresse

 

ractéristiques, indépendamment des auteurs et des régions. La donne change par contre 

a faune 

les premiers est comparable à celle de 
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le thème de la nature, si largement exploité sur le plan descriptif par la littérature eu-
ropéenne, depuis le XIXème siècle notamment, ne semble guère éveiller chez les 

lage par exemple aurait pu entraîner un foisonnement descriptif soutenant la démons-
234 

  

La caméra demeure fixée sur les protagonistes. 

235 

236  

 

                                              
234 Florence Paravy, op. cit., p. 222. 
235 Fanta Toureh (1983). « Nature et décors », in L’Afrique Littéraire et Artistique, N° 68-69, pp. 131-135. 
236 Marc Brosseau (2008). «  étation 
géographique de la littérature », in Cahiers de géographie du Québec, N° 147, pp. 419-437. 
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4.  

4.1. La relation de dépendance 

 prévaloir entre 

dance à créer une relation de dépendance entre ce dernier et leurs personnages. Dans le 

de Bhêly- uteurs sahéliens, 

ces deux cas de figure apparaissent également comme deux différentes manières de sou-

 

4.1.1. Environnement généreux 

perceptible à travers les nombreux avantages que ceux-ci en tirent. Habituellement, cet 

environnement naturel apparaît comme le facteur fondamental qui explique la vie souvent 

où ils tirent souvent quasi-

balement désigner comme celui de la ruralité fait-

de pays de cocagne. La générosité de la nature qui 

ord perceptible à travers les activités agri-

coles qui se révèlent particulièrement prospères.  
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Dans le roman de Bhêly-

ation principale de 

seulement une gamme diversifiée de produits sont cultivés mais encore les différentes 

saisons agricoles sont très souvent sanctionnées par des récoltes particulièrement abon-

inconnues. En témoigne singulièrement le penchant des natifs la région du héros pour 

tume un geste superflu, les bénéficiaires disposant souvent eux aussi à profusion de ces 

décès de son père : 

Ces habitants de Kiniba, qui ne savaient plus comment nous faire plaisir depuis la 

cevions avec gentillesse sans savoir, jamais, de quelle utilité ils pouvaient bien être 
 

que par la quantité des produits vainement offerts en cadeau démontre non seulement la 

générosité des habitants du village mais aussi celle de la nature elle-même qui les leur 

fournit. Il est loisible de croire que cette clémence du milieu naturel dans lequel il vit su-

 tout le moins décisivement. 

la population villageoise, le succès qui marqu

vers certains détails perceptibles parfois sur le plan visuel. La diversification des cultures 

se perçoit par exemple à travers les images qui montrent la plantation scolaire. Dans les 

vingt-deuxième et vingt-si

-sixième sé-

quence au directeur lors de sa visite à la plantation vient suggérer également la culture de 

ce fruit. Sur 

dans certaines images semble être aussi une manière de souligner leur présence abon-

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.

7 



208    

end 

-ci faisant le 

même geste de jonglage avec les mêmes fruits. Par ailleurs, le spectateur attentif note 

dans la séquence décrivant le jour de sa prise de fonction comme remplaçante de Malo, 

singulièrement sur les images qui montrent ses élèves sur le chemin 

-ci portent sur la tête un grand régime de bananes sans doute fraîche-

ment récolté. La profusion des produits agricoles est aussi visuellement perceptible lors 

mmes du village, étant 

aucun indice ne vient explicitement donner au spectateu

de mise en relief (par exemple à travers le jonglage) qui a dessein de souligner leur sura-

bondance. 

ligner et louer les conditions naturelles particulièrement favorables qui la rendent pos-

sible. Elle a donc pour vocation de mettre en valeur la générosité de la nature qui choie 

-idylle. 

-idylle le sédiment de la vie et 

d
237 Christopher J. 

uelle-

Il écrit en effet : 

to personal, reflective essays that engage appreciatively with the natural worl
The literature of agriculture falls just outside these circles of attention. It is con-

                                              
237 Mikhail Bakhtine, op. cit., pp. 369-371. 
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shaped by human activity.238 

ture. Mais un 

base nous semble une analyse un peu trop simpliste. Nous avons noté dans la partie trai-

nementaliste le caractère pro-

lument vierges. Dans le contexte américain, les 

souvent la virginité sont considérées par Don Scheese comme ayant fort probablement 

des Européens sur le continent. Le même constat est sans doute valable pour les terres 

amazoniennes, australiennes ou encore africaines. Il va donc de soi que la croyance en 

criture de nature peut sembler également paradoxal compte 

tenu du fait que cette activité fut pratiquée et louée par Thoreau lui-même. En effet, celui 

cours de sa retra

chapitre « solitude » de son ouvrage Walden 239 

-il pas contradictoire de chanter les mérites de Thoreau et de faire de lui le « patron 

saint Walden 

 

 ? 

Sur un autre plan, il faut d

                                              
238 Christopher J. Cobb (2008). « Teaching the literature of agriculture », in Laird Christensen, Mark C. 
Long, Fred Waage (dir.). Teaching North American Environmental Literature, New York: MLA, pp. 319-
327. 
239 Henry David Thoreau, Walden, op. cit. 
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loisible, tout au contraire, de la considérer comme soucieuse de la préservation de 

pratiquée par les personnages et surtout en insistant sur la prospérité qui vient couronner 

cette pratique, les auteurs en font aussi en quelque sorte la promotion au détriment des 

usage de machines et de produits chimiques, qui constituent une source de problèmes 

 prin-

temps silencieux ». Jean-

olonisation 

 : 

currence entre le coton et le mil qui a pour conséquence la réduction des surfaces cul-
tivées en vivrier au profit des surfaces monopolisées par le coton et, en définitive, 

ine.240 

 également 

-

es abusives telles que 

recherche de nouvelles terres cultivables ou simplement de liberté. Ces mouvements ont 

e zone donnée a des répercussions plus 

                                              
240 Jean-Marc Ela (1983). L’Afrique des villages, Paris : Karthala, p. 60. 

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.



La relation de dépendance    211 

-ci doivent conquérir un 

nouvel espace de vie au détriment de la nature. 

En outre, le recul des cultures vivrières et la famine subséquente ont également pour con-

séquence, sur le plan humain, de mettre les paysans dans une situation de dépendance qui 

consommation, leur survie est subordonnée à la vente des produits de rente. Or, comme 

 : 

« uvreté du cultivateur le con-

 

fixe le prix. »241 

situation dans laquelle ils se font souvent facil

Ville Cruelle (1954) publié par 

M za Boto. Le personnage central Banda qui est culti-

vateur de cacao ne peut financer ses projets 

cupérer de la vente de ses récoltes. Mais quand il se rend dans la ville de Tanga pour la 

vente, son cacao lui est non seulement volé par les acheteurs, mais il sera de surcroît vic-

trés par ceux-ci. Ainsi, les cultivateurs spécialisés dans 

 

Même après les indépendances, ajoute encore Jean-Marc Ela, les paysans continuent à 

gouvernements issus de la décolonisation se sont lancés dans des campagnes de promo-

vaincus que ce 

ente se révèle ainsi comme ayant 

-

                                              
241 Patrick Mérand (1977). La vie quotidienne en Afrique noire à travers la littérature, Paris : 

 

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.

1 



212    

Marc Ela en arrive à la conclusion que : « À partir du moment où les mangeurs de mil 

une société qui est soumise à un 

processus de destruction ».242  

man Un Piège sans fin et le film Sango Malo, font de leurs personnages des agriculteurs 

qui se concentrent surtout sur les cultures vivrières et qui trouvent souvent un grand suc-

Sur 

-

du

un fonctionnaire du gouvernement venu haranguer les paysans du village pour les con-

l

de la culture du cacao que par des gestes, des mimiques et une voix autoritaire destinés à 

ntervention 

les maintenir dans une pratique agricole dont seuls lui et ses pairs de la classe dirigeante 

tirent finalement profit.  

ntation des cultures de rente a de fâcheuses consé-

faisant la promotion des cultures vivrières, les auteurs analysés préconisent implicitement 

re et sortir ainsi de la situation absurde de dépendance alimen-

taire. Comment peut-

                                              
242 Jean-Marc Ela, op. cit., p. 14. 
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ou, pire encore, de quémander le don de produits vivriers  qui plus est pas toujours de 

très bonne qualité  pour subvenir aux besoins de leurs populations affamées, les paysans 

y compris ? De même une politique agricole focalisée sur le vivrier permettrait au conti-

nent de mieux sauvegarder son environnement, puisque les produits de rente, tels que le 

coton, le cacao et le café, contrairement aux produits vivriers, conduisent à une plus ra-

pide usure des sols. 

res qui prévaut dans le cadre 

également par un butin foisonnant. Dans le roman Les Exilés de la forêt vierge, même si 

nourrit uniquement de produits issus de la chasse, de la pêche et de la cueillette quand il 

se réfugie dans la forêt : « Kinalo  : gibier à 

 » (p. 36). Le constat ici 

une pléthore de produits vivriers. Le roman insiste plus encore sur ce fait en opérant une 

comparaison entre la vie opulente que mènent Kinalonga et ses compères dans la forêt et 

la situation qui prévaut concomitamment dans la capitale où règnent la famine et la mi-

sère. 

la capitale pour « un sac de riz et une mesure de poisson fumé » (p. 23).  

En dépit du caractère dérisoire et ridicule de la récompense, plusieurs personnes se sont 

lanc

-même qui en explique les rai-

sons. Il affirme en effet que « beaucoup de fils du pays avaient accepté une offre aussi 

déshonorante  

dure à mener 

la capitale au moment où dans la forêt Kinalonga et les autres exilés vivent dans un 

monde où la nécessité semble une chose inconnue. La chasse et la cueillette leur fournis-

sent suffisamment de subsistances pour satisfaire non seulement à leurs besoins, mais 
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aussi à ceux de leurs proches restés en ville à qui ils font parvenir discrètement leur sup-

plément de récoltes. La clémence et la générosité de la forêt vis-à-

 -

ville et la campagne. 

Dans le roman Le Silence de la forêt

lette que vivent les Pygmées. La description de la chasse, activité principale des hommes, 

ffle ou encore le 

ent forestier des Babingas et 

cette sorte de vie de cocagne qui y prévaut sont encore davantage mises en relief à travers 

les habitudes alimentaires de ces derniers. Le personnage central en aura une idée lors de 

sa convalescence pendant laquelle il lui est proposé une gamme variée de repas. Mieux 

nouveau couple une grande quantité de nourritures : « Trois énormes jarres, des marmites 

de toutes tailles sont soigneusement rangées. De la viande fumée, du poisson et des larves 

récipients 

versifiée et accessible en quantité suffisante, mais elle est encore excédentaire : « 

trop », remarque-t-il. « On ne pourra jamais venir à bout de tout cela. Même en faisant 

six repas par jour » (p. 121). La forêt regorge tellement de vivres que ses habitants sont 

sélectifs dans leur habitude alimentaire. Le narrateur-personnage nous indique à cet égard 

que les « Babingas ne mangent pas de la viande pourrie ou simplement faisandée » (ibid.) 

car, précise-t-il, « de la viande on en trouve toujours » (p. 123). 

mique du roman, cette pléthore de vivres est aussi nettement percep-

tible sur les images. Le film comporte plusieurs séquences entièrement dédiées aux 

séances de chasse. Celles-ci mettent en exergue la présence abondante du gibier tantôt à 
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travers le bruitage qui laisse percevoir les cris des animaux abattus ou manqués de peu  

avait lamentablement raté sa cible 

spectateur qui entend sur la bande- , tantôt à travers 

travers des images montrant la cuisson des produits provenant de la chasse. Ainsi, lors du 

trajet de Gonaba vers le village des Pygmées, on entend ce dernier dire à son guide Man-

ga, juste avant la traversée de la cascade, symbolisant le passage effectif dans le monde 

de ceux- t qui montre leur 

pause commence par un gros plan sur un écureuil qui rôtit sur un brasier. La caméra 

oment de la pause et sur le-

de la traversée et celui de la pause, suggère la promptitude et la facilité avec lesquelles 

 même, certaines scènes dans le camp des Pyg-

homme qui boucane de la viande. Celui-ci soulève et retourne le gibier sur la braise, ce 

des animaux rôtissant sur le feu comme pour en souligner la fraîcheur.  

En plus, dans la scène qui montre la première sortie de Gonaba dans la cour du camp des 

Pygmées, alors que la caméra, focalisée sur lui, montre comment il sort de la hutte, sou-

de la caméra, portant sur le dos tout un régime de 

-

ou de chercher longtemps son butin. Son apparition semble vouloir 

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.

5 



216    

produits dans la forêt, confirmant de cette manière la profusion de vivres. 

Si Le Silence de la forêt insiste tout particulièrement sur la pléthore de ressources alimen-

abusif et dispendieux des ressources. Au contraire, le caractère sélectif de leurs habitudes 

subvenir à leurs besoins. Ici, la logique du commerce et de la recherche du profit sont des 

réalités ignorées. Par conséquent, le risque de sombrer dans la cupidité pouvant résulter 

quasiment inexistant. Cela rend bien compte du caractère écologique de ce mode de vie 

le fameux mythe du « bon sauvage » cher à la littérature occidentale, ce bon sauvage qui 

 

La prosp

vocation de mettre en relief le riche potentiel de cet environnement en ressources vi-

 

position de celui-

Le Silence de 

la forêt, Gonaba décrit la facilité avec laquelle les Pygmées construisent leurs huttes. Il 

leur suffit pour cela de pénétrer dans la forêt pour aller chercher « des lianes, des 

fourches, des gaulettes » (p. 99). La fabrication des meubles se fait aussi exclusivement à 

partir de matériaux trouvés dans la forêt. 

son ami « 

 » (ibid
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montre la réaction émerveillée du personnage qui a pour but de souligner le confort et la 

commodité de ce type de couche.  

exclusivement construit à base de matériaux naturels provenant de la forêt. Le spectateur 

peut aisément observer que les huttes sont essentiellement construites avec des branches 

de palmiers. Cependant, le film revient encore plus en détail sur les éléments utilisés pour 

les ériger, plus précisément dans la séquence où le spectateur apprend, en même temps 

que Gonaba, que leur construction est du ressort des femmes  

besogne. Le spectateur note alors que ces dernières utilisent des branches minces et 

souples, des lianes pour les fixer et des branches de palme pour la toiture. Parfois, la ca-

quence qui narre la tentative de Gonaba de créer une école dans le camp des Pygmées, la 

pluie qui vient interrompre la première séance de classe sert de prétexte à une introduc-

tion de la caméra dans la hutte du héros lorsque celui-

çonnées des matériaux utilisés. On découvre par la même occasion la couchette de Go-

matelas.  

tion complète subie par celle-ci ne provient pas de la qualité des matériaux mais plutôt de 

avertissements du patriarche du camp, il décide non seulement de construire une hutte 

rectangulaire, au lieu de la forme circulaire habituelle, mais aussi de la construire à un 

emplacement interdit. La démolition de sa maison est donc davantage la conséquence de 
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-même au leur. 

Dans le roman Un Piège sans fin, les personnages font aussi souvent recours à des ma-

utilisés dans son édification : 

[N]ous apportâmes dans la vallée du Kinibaya des pilotis, des paquets de longs bâ-
tons flexibles et de bambous, des rouleaux de palissades, des bottes de chaume, tout 

et le lendemain la chaumière 
était achevée (p. 70). 

Si ce type de logement est construit exclusivement à partir de matériaux locaux, le narra-

teur-

entièrement basés sur ces éléments gracieusement fournis par la nature. Bien plus encore, 

fois susciter : 

de 
la journée. 
Lorsque quelques jours plus tard la maisonnée vint admirer notre chef-

ibid.). 

 aimer », « admirer ») 

démontrent 

Par ailleurs, son évocation comme un endroit idéal pour la célébration de noces lui con-

fère également en quelque sorte une allure romantique qui confirme cette perception po-

sitive. 

Force est de reconnaître le caractère éminemment écologique des méthodes de construc-

aux de construction 

écologiques et naturels. Il ressort en effet de certaines de leurs observations que les maté-

riaux de constructions habituellement utilisés peuvent aussi avoir un impact sur 

L’Encyclopédie Écologique indique par exemple que les bâtiments dont 

la plupart émettent du gaz carbonique sont une source de pollution à cause de leur exploi-
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comme principal matériau dans leur édification pose des p

dans la mesure où la fabrication du ciment qui entre dans sa composition occasionne éga-

lement des émissions de gaz.243 Les matériaux dont les personnages font usage dans les 

 

signifie pas forcément que les édifices réalisés sont rudimentaires et encore moins que 

leur architecture est primitive. Il arrive parfois que les personnages réalisent des travaux 

de construction complexes comme en témoigne le roman de Jean-Pierre Makouta-

Mboukou. Dans celui-ci en effet

longa et les autres exilés à bâtir de longues et profondes galeries souterraines destinées à 

faciliter la fuite. Celles-ci sont équipées de chambres et sont régulièrement alimentées en 

être considérées comme une véritable prouesse architecturale, leur construction et leur 

équipement ont été réalisés exclusivement à base de matériaux et de composantes prove-

nant de la forêt.  

La performance technique ainsi accomplie par les exilés est bien la preuve que construire 

 un rejet des idées ou 

peuvent aussi servir à la matérialisation de projets architecturaux, originaux, fantastiques 

et sophistiqués. Bien au-delà, comme cela se confirme dans le film Le collier du Makoko 

du cinéaste gabonais Henri-Joseph Koumba Bididi,244 une complémentarité entre 

 elle est même salutaire 

 saine synthèse entre les deux. En ef-

                                              
243 Cf. « Béton, ciment et environnement », in L’Encyclopédie Écologique, en ligne, www. encyclo-
ecolo.com, consulté le 15 septembre 2014. 
244 Henri-Joseph Koumba Bididi (2013). Le Collier du Makoko, Gabon, 114 min.  
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fet, dans la séquence du film qui relate le passage du protagoniste Octave (Ériq Éboua-

ney) et de ses compagnons de voyage Marie (Hélène de Fougerolles) et Thomas (Yonas 

, on découvre que les huttes de ces 

derniers sont alimentées en énergie électrique grâce à des panneaux solaires installés par 

une ONG. Le spectateur est surtout frappé par une image à la fois pittoresque et amusante 

de la hutte dans laquelle les trois voyageurs passent la nuit. Entièrement confectionnée 

et transforme la hutte e

la modernité. Une symbiose qui, comme cela se voit, peut avoir un gain écologique, 

puisque tant 

 

envers les hommes est celle relative à ses qualit

de remèdes pouvant guérir des maux de diverses sortes.  

Les vertus thérapeutiques de la forêt sont soulignées dans Un Piège sans fin en rapport 

mède recommandé par le guérisseur Adanfô, appelé à la rescousse, est essentiellement 

basé sur des produits provenant de la nature environnante. Si le traitement du guérisseur 

traditionnel commence avec une cérémonie sacrificielle dont le but est de conjurer le mal 

une prescription à base de produits naturels qui a réellement contribué à vaincre 

 : 

trerez après les cérémonies ; cette herbe, vous la triturerez dans les abreuvoirs où vos 
bêtes se désaltèrent ; pendant trois jours
après y avoir mis tous les matins avant le lever du soleil, une quantité de la poudre 
noire que je vais vous donner (p. 32). 
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près 

- l est convaincu 

noire recommandées par le guérisseur. En sachant que la poudre noire dont il est question 

comprend alors que finalement tout le savoir de ce dernier repose exclusivement sur des 

pris comme une manière de rendre justice à une médecine traditionnelle souvent trop in-

justement décriée, il dévoile surtout tout le potentiel pharmaceutique que 

 

Dans le roman de Makouta-

é

au moment de sa fuite dans la forêt. Kinalonga, désireux de le soigner, sombre dans un 

moyens de traitement modernes connus dans la capitale, avant de se rendre compte de la 

 dans la fo

 ». 

Aussi comprend-  envoy[er] Dianata et Bidzouta à travers champs 

efois » (p. 78) pour que le pro-

tion, ces derniers « étaient chargés de forces herbes, plantes et feuilles réputées pour leur 

pouvoir curatif. Foula guérira sans aucun doute dès leur première application » (p. 86). Il 

y a donc chez Makouta-

 

Le roman apprend par ailleu

cosmétiques pouvant redonner une nouvelle jeunesse et une nouvelle fraîcheur à la peau. 
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Dans la forêt vierge, les mères peuvent redevenir des jeunes filles comme le démontre 

un fonctionnaire étranger en mission dans le pays : 

Il ne savait pas que celle sur qui il avait jeté son dévolu était une fille-mère dont les 

vierge. Car dans le Nord d

seins pour donner forme et volume des tétons innocents (p. 117). 

 toute femme », « chaque fois ») souligne la fiabilité de ce trai-

tement esthétique qui garantit une réussite certaine indépendamment du patient. 

produits utilisés qui représente également un gage de leur caractère sain. Il y a sans doute 

dans le passage une allusion implicite faite à la chirurgie esthétique pratiquée dans la mé-

decine moderne et dont les soins, les méthodes et surtout les résultats contrastent avec 

ceux de la forêt vierge. Non seulement les produits qui sont utilisés dans les opérations de 

chirurgie esthétique sont très souvent à base de matières synthétiques, artificielles. Mais 

s de renommée 

mondiale comme Michael Jackson, dont le visage a été littéralement défiguré, est la 

sur le succès assuré des soins traditionnellement pratiqués dans la forêt semble-t-il vou-

loir suggérer leur primat sur ceux de la médecine moderne. 

Les versions romanesque et filmique du Silence de la forêt abondent dans le même sens 

-personnage, notamment son accident avec le 

piège à fauve, qui permet de mettre en lumière ces propriétés. Dans le roman, lorsque 

Gonaba sort du coma dans lequel il était plongé après sa chute, il remarque la présence 

sur son corps de substances qui sont supposées servir de remède : « je promène ma main 

 » (p. 82). La consternation du 
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dans un état de quasi-

tements qui lui sont ainsi administrés : 

 

-

sceptique et très méfiant vis-à-

citadine des deux personnages et leur proximité du monde occidental justifient le doute et 

pour la 

révèle ici aussi injustifié, dans la mesure où les soins que reçoit Gonaba prouvent finale-

ment leur efficacité. Il constatera son rétablissement complet au bout de six jours. 

avec le piège à fauve est suggéré à travers la réaction des Pygmées lors de son transport 

ces derniers qui crient en se 

tapant la poitrine des deux mains, est celui dont ils accompagnent habituellement les cas 

de décès, comme cela se confirmera après la mort de sa femme. Ensuite, au moment où 

-fils du patriarche enduire le cor

le regard anxieux des villageois posté à l

dans la scène suivante, pendant que Kali lui applique une autre potion sur le front. Le 

gros plan que réalise 

Go-

naba bouger, ouvrir les yeux et se mettre parler. Il devient clair ici également que 
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mple et le caractère a priori primitif des produits et des soins contrastent 

 

mettre en lumière le richissime patrimoine thérapeutique, souvent trop ignoré, dont re-

gorge notre environnement naturel, que de souligner la compétence des pratiques médi-

cales basées sur ses éléments. Cela peut être compris comme une manière de rendre en 

quelque sorte justice à cette science traditionnelle par trop décriée et controversée parce 

-

cède de sa démarche ambivalente. En effet, comme le remarque à juste titre Ayodélé Tel-

la, elle opère souvent par un mode de traitement qui ne prend pas seulement en compte le 

de substances végéta

245 Les exigences de 

ces puissances o

 

Le cas, dans Un Piège sans fin, du guérisseur qui a sauvé le bétail de la famille du prota-

Sans doute, la porosité qui existe 

parfois entre guérisseur et sorcier   sorcier-guérisseur » vient en-

 a parfois à faire une distinction nette entre les deux con-

cepts  contribue dans une large mesure à la mauvaise réputation de la médecine tradi-

ou lui refuser toute c

manifesté le doute et la méfiance envers elle avant de découvrir ses aptitudes et son effi-

cacité, prouve bien que la méconnaissance de cette médecine joue aussi un grand rôle 

rative dont elle jouit. Sans doute un plus grand intérêt pour cet art mé-

                                              
245 Ayodélé Tella (1976). « Les pratiques médicales traditionnelles en Afrique », in Ethiopiques, Numéro 
Spéciale, en ligne, www.ethiopiques.refer.sn/spip.php?article632, consulté le 15 septembre 2014. 
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dical permettrait de mieux le découvrir et de profiter ainsi des énormes avantages théra-

science et de la moderniser en la débarrassant de son superflu mystérieux pour en tirer 

davantage de bénéfice. 

Le potentiel économique fait également partie des qualités de la forêt qui mettent en lu-

mière sa générosité. Les énormes ressources naturelles dont elle regorge offrent de 

nages comme ceux de Bhêly-Quenum et de Makouta-Mboukou créent-ils un système 

commercial entièrement fondé sur les atouts et les avantages que leur offre leur environ-

nement.  

Dans Un Piège sans fin

avec des récoltes très abondantes, le héros nous appre

culture de subsistance dont les produits ne sont pas primairement destinés à la commer-

cialisation. Mais les conditions naturelles particulièrement généreuses que loue le héros 

nent les activités économiques de sa famille. Toutefois la commercialisation des produits 

t sous-tendue par la recherche du gain ou le désir de faire 

des bénéfices mais plutôt par un principe de solidarité. Le protagoniste indique en effet 

que les produits ne sont pas écoulés sur un marché ou vendus aux plus offrants, mais ils 

sont plutôt prioritairement livrés aux voisins. Ceux-

 à la production en apportant 

cièr

comme le souligne le personnage, ce commerce est pourvoyeur de richesse pour sa fa-

mille : « Tout allait assez bien. Allons  riche, 

 

ive au bonheur et à 
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agricoles  

 région cultivent entre eux. 

Dans Les Exilés de la forêt vierge, le séjour dans la forêt permet au protagoniste Kina-

profite de la reconnaissance de ce potentiel qu

il met également en place une petite économie locale exclusivement basée sur 

 : 

 : gibier à poils et à plumes, pois-

pouvait se charger. À la ville, on manquait de viande ; il en devenait un fournisseur à 
sa mesure. Il était devenu un vannier. Quand une âme est bien née, elle sait tirer pro-
fit de la moindre parcelle de la nature, fût-

l ou son sabot, une peau de serpent, une fibre végétale, 
 

tins dont la forêt regorgeait, Kinalonga fabriquait des paniers de toutes les formes, de 
toutes les tailles, de toutes les couleurs et de tous usages (p. 36). 

Comme dans le cas du roman de Bhêly-

coltés dans la forêt qui est écoulé dans le commerce pratiqué par les exilés. De même, le 

Ainsi, le séjour forcé du héros dans la forêt est utilisé comme prétexte pour faire décou-

vrir et faire prendre conscience à ce dernier des atouts économiques insoupçonnés ou 

que le pays est réconc

qui lui est promis dans le nouveau gouvernement pour se retirer définitivement dans la 

forêt et se consacrer entièrement à son nouveau métier de vannier. Il fera ainsi construire 

 

Les activités économiques mises en place par les personnages dans les deux romans pré-

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.



La relation de dépendance    227 

relles communément qualifiées de renouvelables. Cela nous amène à faire un rapproche-

ment avec les idées très à la mode  développement durable », « économie 

verte » et « croissance verte ». « Le développement durable », indiquent Greffet et al., 

« intègre les dimensions économiques, environnementales et sociales en tenant compte 

des arbitrages entre générations ».246 

ment durable reposen

 une acti-

vité est dite  ».247 Ce qui est donc en jeu 

a na-

ture. Aussi les tenants de ces idées insistent-ils particulièrement sur la nécessité de 

onnement.  

Il faut toutefois dire que ces idées sont souvent sujettes à controverse. 

 

-ci sur la question.248 Greffet et al. ajoutent de leur côté 

 croissance vert

économique clairement établi ».249 

risques pour la nature. En effet, comme le suggère le terme lui-même, les économistes 

conçoivent la croissance comme un mouvement ininterrompu avec souvent des prévi-

                                              
246 Greffet et al. (2012). «  », in L’économie Française, Éd. 2012, 
pp. 87-104, en ligne, www.insee.fr/ffc/docs_ffc/ref/ECOFRA12e_D3_eco_ver.pdf, consulté le 15 octobre 
2014. 
247 Ibid. 
248  How Sustainable is the Idea of Sustainability? », in Interdisciplinary Stud-
ies in Literature and Environment 10, en ligne, 
http://isle.oxfordjournals.org/content/10/1/1.short?rss=1&ssource=mfc, consulté le 11 septembre 2010. 
249 Greffet et al. op. cit., p. 92. 

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.

7 



228    

nécessite forcément une consommation sans ce

-

planète et conduirait inéluctablement vers son épuisement. De ce point de vue, les activi-

tés pratiquées par Ahouna et sa famille et celles auxquelles se sont reconvertis Kinalonga 

économique repose surtout sur un principe de solidarité et non de profit et elle ignore la 

tion de la planète et de ses ressources. 

-à-vis de cet 

environnement, eu égard au fait que les personnages y tirent pratiquement toutes les res-

 en scène le Sahel, le caractère 

 

4.1.2. Environnement hostile 

Chez les auteurs sahéliens, le spectre de la sécheresse qui marque les représentations de 

-ci 

et les difficultés qui en résultent pour les hommes. Les personnages que créent ces au-

-à-dire des gens dont les 

activités et la survie sont subordonnées aux conditions environnementales. Ce sont donc 

les suites fâcheuses voire catastrophiques de la précarité environnementale qui viennent 

de son environnement naturel. 

travers la hantise de la disette et des famines. Les personnages que peignent les auteurs 
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sont souvent en manque de ressources alimentaires et crèvent de faim ou sont du moins 

permanemment soumis à sa menace. Dans Sahel ! Sanglante sécheresse de Mandé Alpha 

Diarra, les images hyperboliques qui choquent le lecteur décrivent tant la vertigineuse 

faim. En effet, la gravité de la famine qui sévit dans le village se perçoit à travers la pein-

-

puisque le nouveau-venu est accueilli par « [d]es figures hâves de morts vivants, [d]es 

masques creux et secs, aux trous profonds sans lumière, [d]es bras grêles et décharnés qui 

se tendaient vers lui » (p. 11). Le portrait que le narrateur fait des personnages les pré-

sente comme des êtres déshumanisés, plus proche de la mort que de la vie. Les termes 

par les personnages est censée refléter le caractère inouï de la situation vécue par ces der-

niers, situation perceptible aussi dans la réaction du protagoniste qui se retrouve dans une 

 : « 

à faire la différence » (p. 17). La dénaturation humaine est aussi perceptible dans les 

moyens inhumains auxquels les personnages font parfois recours pour parer à la mort 

certaine à laquelle ils sont condamnés. Ainsi le vieux Fâ-Mary et sa femme se verront-ils 

comble est la consommation de la dépouille mortelle de leur propre petit-

 

Le thème de la famine est également très présent dans les films Bako, l’autre rive et Ta 

dona. Dans ces deux films, le problème de la famine est souvent le sujet principal au 

centre des discussions lors des nombreuses réunions de crise organisées par les conseils 

de sages des villages respectifs de Farabougou et Babala. La gravité du problème est sou-

vent suggérée à travers le gros plan que la caméra réalise sur le visage triste et inquiet des 

personnes présentes à ces assemblées. Dans Bako, l’autre rive

vache morte qui suggère les ravages de la famine. Nous avions souligné dans le chapitre 
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ui attend les habitants du village sur-

tout parce que ceux-ci étant des pasteurs, la mort des animaux signifie la perte de leur 

entre la séquence du labourage et celle de l

deviner la menace imminente de la famine. La séquence du labourage a une durée diégé-

tique nettement plus longue que celle décrivant à la fois la récolte et le battage des cé-

réales et elle montre également une plus grande mobilisation de travailleurs. La moindre 

durée ainsi que le nombre réduit de travailleurs suggèrent la maigreur de la récolte. De 

celle triste et morose qui m

Cette anxiété est confirmée par les propos du chef du village qui, voyant le résultat des 

cette situation dénote pour le village. La séquence suivante, qui narre une nouvelle réu-

nion de crise des vieux du village, se termine par ailleurs par un gros plan sur ce dernier 

me. 

La mort de la brousse et les conditions environnementales hostiles se révèlent aussi 

comme une source potentielle de conflits. Plusieurs études se sont penchées sur le lien 

nsécurité 

-ci, menées par Solomon M. Hsiang et al., examine à la 

loupe le rapport entre le passage du courant marin « El Niño », qui présente la particulari-

compagnée 

passage dudit courant coïncide souvent avec le regain des conflits. Sans pour autant en 

ment du climat et explosion de la violence humaine, ces derniers notent une tendance à la 

ndant ces périodes de changement 
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multiplication des comportements agressifs et belliqueux en période de grandes cha-

leurs.250 

t et les situations de conflits est perceptible 

surtout dans le roman Sahel ! Sanglante sécheresse. Si le désastre environnemental est à 

-boutisme dont font preuve les deux fac-

commandant Farichan Zan est un personnage cruel et barbare qui réprime dans le sang la 

révolte des paysans qui ne font que réclamer ce qui leur revient de droit, autant Lum se 

révèle finalement son parfait alter ego, puisque nonobstant la légitimité de son combat, il 

se révèle comme un individu belliciste que mêmes les nombreuses victimes provoquées 

par la révolte ne font pas reculer. De même, le jeune lycéen Boua se transformera rapi-

dement en une personne violente et belliqueuse. Celui qui, à son arrivée à Léa, était sur-

tout soucieux de porter assistance aux paysans sinistrés deviendra « le jeune homme à la 

mitraillette »251 

qui 

participeront insensiblement au carnage dans le village. Le seul personnage qui semble 

ui aussi, même 

si seulement de manière idéelle, à la révolte sanglante déclenchée par son frère cadet. 

peuvent être un facteur de conflits et concourir à une banalisation de la violence. 

est perceptible dans les mouvements migratoires entrepris par certains personnages. À 

                                              
250 S. M Hsiang et al. (2011). « Civil conflicts are associated with the global climate », in Nature N° 476, 
pp. 438-441. 
251 Robert Faurous-Palacio (1982). « Le jeune homme à la mitraillette. À propos de Sahel ! Sanglante 
sécheresse », in Présence Africaine N° 124, pp. 220-229. 
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migratoires. Dans leur approche de la question, Patrick Gonin et Véronique Lassailly-

 refugiés 

 ». Cette expression employée pour la première fois en 1985 dans un 

re rendue populaire dix ans 

plus tard dans un film documentaire de Karel Prokop252  est définie par ces auteurs 

comme suit : 

de quitter leur lieu de résidence dont elles sont tributaires pour leur survie en raison 
de sa destruction ou de sa dégradation. Les dommages relèvent de causes naturelles 

253 

utre que 

si avant le début des années 1970 les mouvements de populations étaient surtout mus par 

social (par exemple la pratique recommandant un voyage avant le 

s 1970 et 1980, ils 

sont avant tout la conséquence des vagues de sécheresse et se perçoivent comme un im-

pératif pour subvenir aux besoins de la famille. 

La deuxième raison évoquée correspond parfaitement à la situation de migration qui se 

présente dans le film Bako, l’autre rive. Dans la première séquence qui se déroule dans la 

région parisienne, le spectateur est frappé par la forte présence de jeunes africains dans la 

pparence contraste avec les autres de par son habillement élégant et son air hautain  le 

, la caméra filme successivement trois 

nces sui-

vantes qui mènent le lecteur dans la réalité de la catastrophe qui sévit dans le village de 

                                              
252 Essam El Hinnawi (1985) Environmental Refugees, Nairobi : United Nations Environment Pro-
gramme. 
Karel Prokop (1995). Les réfugiés de l’environnement, France, 52 min.  
253 Patrick Gonin, Véronique Lassailly-Jacob (2002). « environnement », in Revue Eu-
ropéenne des Migrations Internationale, N° 2, pp. 139-160, en ligne, www.remi.revues.org/1654, consul-
té le 15 octobre 2014. 
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Babala élucident progressivement le mystère de leur présence à cet endroit, plus précisé-

mort de la dernière 

vache de la famille, enjoint à ce dernier de partir retrouver son frère en France. Le prota-

goniste étant le seul jeune homme qui apparaît dans toutes les séquences du film qui ont 

pour cadre le village, il est loisible de supposer que tout au moins une partie des immi-

acar semblent être destinés à suggérer que 

quasiment toutes les familles ont un fils ayant entrepris le voyage en France. 

oise. Si au début de la deuxième sé-

mesure que celui-ci revient vers le village. Ce rétrécissement spatial se comprend comme 

sur lui et qui rend 

inévitable sa décision de fuir. De 

du protagoniste contraste avec celle de la réunion au cours de laquelle les villageois dis-

nombre de personnes présentes à la réunion et plusieurs gros plans réalisés sur les parti-

cipants mettent en exergue non seulement la gravité de la situation perceptible sur les 

visages, mais aussi et surtout la présence de toutes les couches sociales du village. Cela 

démontre 

partir 

les jeunes pour sauver le village se révèle comme une lourde hypothèque.  

-delà de la perte de bras valides qui 

en résulte, ces départs mettent aussi en péril la procréation et la pérennité du village. 

Boubacar pour la simple raison que les immigrés ne retournent jamais dans leur village 
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mariage et la 

qui plane sur la tradition dont il est le garant, découlant là aussi du départ de son fils en 

France, montre par ailleurs les conséquences de cette migration sur les coutumes tradi-

tionnelles et les cultures. La logique de la migration révèle finalement le cercle infernal 

dans lequel vivent les populations en prise avec 

fait peser sur elles. 

Les problèmes environnementaux peuvent parfois être également un catalyseur de cor-

tion et autres abus. Ils apparaissent comme une période durant laquelle 

sidérer ce type de situations catastrophiques comme une aubaine dont il faut absolument 

tirer profit, souvent au grand dam des populations sinistrées. Le meilleur exemple en la 

matière est sans doute le cas des autorités administratives du village de Léa dans le roman 

de Diarra. Si le portrait que celui-ci fait du cataclysme qui survient dans le village rebute 

le lecteur, le choc de ce dernier se transforme en indignation quand il apprend les malver-

sations auxquelles se livre le trio formé autour du commandant Farichan Zan, le commer-

ment leur pouvoir politico-militaire, économique et religieux, ceux-ci, agissant en conni-

vence, détournent les aides envoyées par les puissances internationales aux populations 

sinistrées dans le but de les revendre au marché noir. Seules les personnes qui ont encore 

xemple de Farichan Zan et de ses acolytes, 

es de leurs pays et laisser croupir leurs peuples dans 
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roman L’Archer Bassari (1984) de Modibo Sounkalo Keita.254 

fil du récit, les individus abattus pa

châtiés pour avoir commis un acte de traîtrise gravissime. 

mine qui fait des victimes au sein de la population, si bien que les villageois, agonisants 

 

ceux-

damnant ainsi leurs compatriotes à une mort certaine. Alioune Sow précise que ces au-

teurs se sont inspirés de fa

victimes par des personnalités importantes du gouvernement lors de la grave sécheresse 

des années 1970 au Mali.255 Cette version est également confirmée par Philippe De-

craene. Témoin oculaire 

resse, ce dernier a pu observer en effet les malversations dont se sont rendues coupables 

 : 

À Kabara, où les gamins stationnaient autour de sacs porta  Don de la 
communauté européenne 
Tombouctou, le commandant de cercle a refusé de nous recevoir « par manque de 
temps  par 
légale ». Dans certaines boutiques de la ville, on vend des grains qui devaient être 
distribués gratuitement.256 

certains dirigeants politiques du c

comportements cruels et criminels que décrit Diarra dans son roman ne sont malheureu-

sement pas de la pure fiction. 

taux dans le film Ta dona. Adama Drabo choisit de mettre en scène le sujet en opposant 
                                              
254 Modibo Sounkalo Keita (1984). L’Archer Bassari, Paris : Karthala.  
255 Alioune Sow, op. cit., p. 289.  
256 Cité par Pierre Boilley (2005). « Un complot français au Sahara ? Politiques françaises et représenta-

 », in Mali-France. Regards sur une histoire partagée, Paris : Karthala, pp. 163-182. 
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nchent 

ostensiblement avec la corruption et la voracité des seconds. Agent des eaux et forêts, sa 

u combat contre la dé-

dans des voitures de luxe, il choisit non seulement la bicyclette comme moyen de dépla-

cement  preuve aussi de sa conscience écologique et de son engagement dans ce do-

maine  mais encore il fait fi des injonctions de son supérieur hiérarchique lui recom-

sans, afin de pouvoir réaliser ensemble avec eux le projet de reboisement. Il se démarque 

cupidité, puisque leur véritable intérêt réside, comme le notera plus tard le spectateur, 

autorités sa

brousse dans le cadre de leurs activités agricoles et de chasse. La mauvaise foi des fonc-

préconise que soit organisée au préalable une campagne de sensibilisation des paysans. 

tion, dont ils sont qui plus est les premières victimes, mais à leur extorquer d

 

quiert au sujet de leur monde lui permet de mieux leur expliquer le bien-fondé de son 
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supérieurs est aussi percep-

tible dans la deuxième séquence du film lorsque le héros vient faire le rapport de 

si un coin de voile sur les fléaux de corruption et de cupidité qui gangrènent la classe di-

rigeante. On peut même dire 

irer profit, ils concourent à son avancée et à son aggrava-

tion. 

Dans le film Bako, l’autre rive, ce sont les trafiquants de clandestins qui sont les profi-

teurs de la sécheresse. Cela se perçoit déjà dans la première séquence du film quand le 

passeur se ren -ci, ses vêtements élé-

spect

-être porter 

une assistance caritative à ses compatriotes clandestins. Mais quand on le voit encaisser 

pule qui exploite leur misère. Le récit des diverses étapes du voyage de Boubacar permet 

personnes malhonnêtes et insensibles qui tirent profit du drame environnemental en ex-

résente la seule 

pagne contre des pots de vins.  
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Il faut ajouter aussi que les catastrophes environnementales et la misère subséquente font 

partie des situations de crise qui favorisent parfois la montée de certains courants poli-

tiques ou idéologiques qui font miroiter des lendemains meilleurs. Le sociologue cana-

dien Pie

comment les situations de crises économiques sont souvent mises à profit pour diffuser 

les idéologies nationalistes.257 On sait également que la grande crise économique de la fin 

des années 1920 a très largement contribué à la montée des mouvements nationalistes tels 

et financier qui caractérise ce début de siècle, les partis politiques extrémistes ont le vent 

Sahel ! Sanglante sécheresse qui nous 

le en réalité 

apprend que ses pensées révolutionnaires lui avaient déjà valu des ennuis et une exclu-

 village. On se retrouve ici 

dans le schéma du roman expérimental cher à Zola, dont le meilleur exemple est sans 

doute Germinal (1885).258 Étienne Lantier, le personnage central de ce roman, mettra 

aussi à profit les conditions catastrophiques des mineurs pour faire fleurir ses idées syn-

dicalistes et pousser ces derniers à la révolte. Ainsi donc, pour des individus de la trempe 

trines. 

                                              
257 Pierre Dandurand (1978). « Crise économique et idéologie nationaliste, le cas du journal Le Devoir », 
in Fernand Dumont, Jean-Paul Montminy, Jean Hamelin (dir.). Idéologies au Canada Français, 1930-
1939, Québec -59.  
258 Emile Zola (1885). Germinal, Paris : Charpentier. 
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par la mise en relief des multiples risques qui y sont liés pour montrer le lien étroit entre 

vironnement. Les deux cas de figure mettent donc en lumière une su-

 [pour le Sahel] la nature est en perma-

nence un problème à r

vie et une passion à conquérir. »259 Ce critique ne souligne-t-il pas ainsi plus encore toute 

 

Sahel que les problèmes environnementaux peuvent devenir le catalyseur de certains 

blème, 

sorte à faire reculer ces fléaux. Aussi est-il loisible de se demander quels sont chez les 

vrant dans le sens de la protection écologique. 

4.1.3.  

générosité et les potentialités de cette dernière pour montrer le rôle essentiel de 

compris comme entrant dans une dynamique de sa préservation. Les lamentations de Ba-

kari, le père du héros dans Un Piège sans fin, et les prières que ce dernier adresse à la 

logique existe chez les exilés dans le roman de Makouta-Mboukou. Elle se voit par 

exemple dans leur pratique de la jachère et leur observation du jour de repos accordé à la 
                                              
259 Pius Ngandu Nkashama (1998). Ruptures et écritures de la violence. Études sur le roman et les littéra-
tures africaines contemporaines, Paris  
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nature dont le but est de permettre sa régénération et de contribuer à sa préservation. 

Nous avons également démontré que dans Le Silence de la forêt, roman comme film, les 

habitudes alimentaires des Pygmées et leur utilisation exclusive de ressources naturelles 

 

de ces ressources. Le film insiste plus encore sur cette perception de la forêt par les Pyg-

Celle-

premiers rangs lors de la parade, est révélée au cours de la soirée à la résidence du préfet. 

forestier. Mais la protection et la préservation de la forêt ne font pas partie des plans de la 

« comment se porte le bois ? », sera : «  

encore une preuve du danger écologique que représente une telle exploitation de 

vec 

son acte par les mêmes visées commerciales : « 

sont : une véritable manne touristique pour notre pays, une richesse naturelle que nous 

devrions exploiter davantage 

rêt sont considérés comme une matière première au même titre que la forêt elle-même. 

Cette vision contraste visiblement avec celle des Pygmées eux-mêmes qui, comme nous 

et ses ressources et évitent par conséquent toute exploitation à but commercial. La fin du 

s acquérir à la civilisation occi-

dentale apparaît de ce point de vue comme le triomphe de ces derniers, de leur vision du 

monde et surtout de leur relation vis-à-  
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Dans le film Sango Malo êt qui ne doit être 

ni aménagée ni exploitée de quelque manière que ce soit, peut être aussi considéré 

onduit à la ta-

plantation démontrent leur détermination à sauvegarder ce bois. Ainsi, ce qui peut pa-

un arbre ou une forêt 

par les populations. Kouami Kokou et Nestor Sokpon, chercheurs spécialisés dans le do-

 : « Ce sont des arbres sacrés 

isolés, des réserves de chasse, des forêts des ancêtres, des forêts cimetières, des forêts de 

dieux ou de génies, des forêts de sociétés secrètes, etc. » Ces chercheurs insistent sur le 

fait que ces espaces sont « 

vation de la biodiversité  interviennent dans la pro-

tection de la faune et de la flore forestières de ces deux pays du couloir sec du Daho-

mey ». Ils précisent par ailleurs que ces forêts sacrées sont parfois le seul espace boisé 

dans certaines régions des deux pays.260 Leurs propos viennent ainsi confirmer 

ce type de croyance qui peut efficacement contribuer à la sauvegarde de 

oire de toute une communauté, ce qui concourt à leur 

de la famille du héros dans L’Enfant noir (1953) et qui, contrairement aux autres ser-

pents, ne saurait être tué -épic qui est le double du personnage 

                                              
260 Kouami Kokou, Nestor Sokpon (2006). « Les forêts sacrées du couloir du Dahomey », in Bois et forêts 
des tropiques, N° 288, pp. 15-23. 
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de Kibandi dans Mémoires de porc-épic (2006) et donc la mort serait forcément syno-

nyme de celle de ce dernier.  

Il ressort de tout ce qui précède que certaines traditions et croyances religieuses en 

Afrique qui divinisent les éléments de la nature peuvent avoir un impact positif sur 

namique qui favorise sa protection. Guy Ossito Midiohouan remarque en outre que les 

créations artistiques traditionnelles telles que les contes et les légendes qui servent de 

véritable école dans les sociétés à tradition orale, sont mises à profit pour raffermir ces 

ribuent de manière déci-

sive.261 Comme le font ressortir les exemples évoqués supra, elles inspirent également les 

créations artistiques modernes. 

il faut ajouter toutefoi

On se souvient de Le Chant du lac (1965) de Bhêly-Quenum, des 

monstres aquatiques élevés au rang de divinités et vénérés par les populations, mais qui 

triomphe dessille les yeux à cette dernière et lui donne une nouvelle conscience lui per-

mettant de comprendre finalement « devait y avoir quelque chose de trop dans cha-

attacher à ce qui en valait la peine ».262 On retrouve une histoire similaire par 

exemple dans le roman de Samuel Mvolo, Les Fiancés du grand fleuve (1973). Sous pré-

texte que la grande forêt jouxtant leur village serait un royaume de fantômes qui abriterait 

berceuses, des sons de tam-tam ainsi que des chants et danses funèbres qui proviendraient 

les 

                                              
261 Guy Ossito Midiohouan, 1999, op. cit. 
262 Olympe Bhêly-Quenum (1965). Le Chant du lac, Paris : Présence Africaine, p. 143. 
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ministration colo-

-

Sondo qui a entrepris une expédition dans cette forêt pour se rendre compte que le mys-

s habituellement perçus par les 

villageois proviennent en réalité des cris de chauves-souris.  

Il devient donc évident que ces types de croyances sont parfois mues par des superstitions 

ontre tout particu-

nt, et celles qui sont le fruit de 

 

Si la représentation de la forêt montre des personnages posant des actes qui vont dans le 

sens de la protection et la préservation de leur environnement, la donne est différente 

s. Ici, ce qui surprend souvent le 

carité environnementale dans laquelle ils vivent. Il est rarement question que ceux-ci 

prennent des mesures, posent des actes ou conduisent à tout le moins des réflexions sur la 

possibilité de se prémunir contre le désastre que représentent pour eux la mort de la 

Sahel ! San-

glante sécheresse, les paysans de Léa brillent surtout par leur inactivité apathique et leur 

inertie. Ils semblent complètement dépassés par les événements et se laissent mourir. Le 

lecteur a du mal à comprendre que tous les espoirs des sinistrés soient exclusivement 

uissances internationales, surtout que cette aide se révèle comme 

créativ

sur les dons tranchent avec leur passivité devant la sécheresse et ses conséquences. La 
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on de 

 la démaîtrise ». La 

particularité de celle-ci, précise ce critique, consiste à montrer des « personnages [qui] 

 »263 Tout se passe donc comme si 

laquelle les hommes ne peuvent 

rien entreprendre, comme si ces derniers étaient définitivement condamnés à se plier à 

ses caprices. 

Dans le film Bako, l’autre rive

font montre les villageois de Babala. Ici également les personnages ne se distinguent pas 

recherchées pour parer aux méfaits de la 

sécheresse, mais plutôt par la façon dont ils sont complètement agis et anéantis devant le 

désastre. Comme dans le roman de Diarra, la seule issue à laquelle croient véritablement 

les personnages est celle qui mène 

le village dans son ensemble pour demander aux dieux de favoriser le voyage du héros 

Boubacar vers Paris. Le comportement des personnages dans Sahel ! Sanglante séche-

resse et Bako, l’autre rive rappelle à bien des égards celle de la plupart des pays africains 

incapables de mettre en place des structures fonctionnelles qui puissent leur permettre de 

la dépendance. Sur ce plan, le film Ta dona 

leur situation par leurs propres efforts. La cérémonie autour de laquelle se rassemblent 

toutes les âmes du village de Farabougou pour faire tomber la pluie et sauver les récoltes 

remédier. Certes, on ne saurait affirmer, sans tomber dans la superstition, que cette céré-

monie a réellement attiré la pluie qui tombe la nuit suivante. Mais elle est à tout le moins 

                                              
263 Boulama Kaoum, 2009, p. 78. 
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-mêmes des 

actions pour lutter contre les problèmes environnementaux auxquels ils se trouvent con-

tion de la pratique des feux de brousse, tout comme ses efforts pour faire aboutir le projet 

de reboisement, constituent également des exempl

 

Il faut toutefois dissocier les efforts de Sidy des projets malhonnêtes des fonctionnaires 

ousse imposée par ces derniers 

les détournements de fonds publics. Le film ré

geur à la suite duquel les villageois de Farabougou sont sommés de payer des amendes a 

 suggestive dans la mesure où elle démontre que ce 

sont ces derniers plutôt que les paysans qui représentent la véritable source du problème 

destructeur que les feux de brousse des paysans. Toujours est-il que le film de Drabo in-

siste sur le fait que les actions et les initiatives pour remédier au problème climatique ne 

mine, les démarches entreprises par les paysans de Farabougou leur permettent tout de 

même de sauver une partie de leurs récoltes et ainsi de ne pas être réduits à la même si-

Sahel ! Sanglante sécheresse et Bako, l’autre rive.  

premier entretient avec le second, mai

étudié. 
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4.2. La valeur symbolique de  

pour démentir les préjugés et les stéréotypes diffusés dans le cadre des écrits coloniaux 

contexte laisse transparaître les valeurs symboliques qui lui sont parfois conférées. Cette 

de ces derniers, il 

 

4.2.1. Environnement, authenticité et opposition de deux mondes 

Dans la dialectique ville/village que la critique relève unanimement comme un sujet ité-

 im-

r que le mouvement 

 centripète ou centrifuge  que les personnages font par rapport à cet environnement 

-

ent dans leurs vies est 

la conséquence de leur éloignement ou de leur rapprochement de cet environnement qui 

 

Dans le roman de Bhêly-

départ de son microcosme naturel du Nord vers le nouveau monde que représente pour 

damental à partir duquel se fait la distinction entre les deux espaces. Il est également un 

facteur important qui permet de comprendre la fin tragique du héros. Nous avons évoqué 

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.



La valeur symbolique de    247 

si que la relation particulièrement harmonieuse qui le lie avec celui-ci. Ces descriptions 

eté. Dans cet univers, les personnages apparaissent comme des gens heureux et 

joyeux et le héros lui-même se révèle comme une personne candide et innocente. En re-

vanche, les portraits du Sud, dans lesquels les évocations de la nature sont rares, présen-

tent cet espace comme un univers carcéral où règnent le crime et la violence. On apprend 

que « les gens de Cotonou et des grandes villes du Sud [sont] corrompu[s] par les subtili-

tés de toubabs » (p. 116). Aussitôt arrivé au Sud, le personnage perd sa candeur et son 

-

froid déconcertant une femme qui croise son chemin.  

-à-

est la preuve que le 

vertus qui le distinguent sont donc celle de cette Afrique précoloniale considérée comme 

authentique. Ahouna se range ainsi dans la catégorie de ces personnages africains qui, à 

 Samba Diallo ou de Kocumbo, pour ne citer que ceux-là, vont inexorablement 

avec le monde occidental. Comme pour la plupart de ces personnages, la rupture et 

i le 

conduit désormais à aller au pâturage avec un syllabaire. La réaction des éléments de 

 : 

en comprendre un joli récit du « Mamadou et Bine-
ta », je me suis mis à transpirer abondamment 

lourde. Je me redressai de dessus mon syll

épouvantablement agité. Au loin, par-delà les hauteurs rocheuses, des colonies de 
biches affolées couraient, des bandes de singes bananiers et de cynocéphales bondis-
saient de branche en branche en aboyant ou en glapissant ; les oiseaux fuyaient de 

evant les nuages. Au pied de 
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 ; les 

mort (pp. 71-72). 

le calme et la beauté qui caractérisent habituelle-

ment son image, surtout dans les moments de bonheur du héros, et qui soulignent le rap-

nature est par contre celle qui distingue les instants de malheur et de tristesse dans sa vie, 

tragique et injuste de son père survenue dans les chantiers des travaux forcés qui repré-

sentent une i

dans la relation de symbiose entre le personnage et son milieu de vie. Elle le fait ainsi 

par le colonisateur. Le divorce et le passage dans le monde étranger se matérialisent avec 

le mariage du protagoniste Ahouna avec Anatou qui, précise le texte, est une femme que 

ses parents ont « 

-bas intelligence, et toutes les insolences » (pp. 

128-129). La fuite vers le Sud et la fin tragique du héros ne sont finalement que 

la réaction de la nature et de ses composantes apparaît-elle à la fois comme un signe de 

 

Le Silence de la forêt Les Exilés de la forêt vierge
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Silence de la forêt

  

jouets inconnus de notre monde. Nous jouons au chasseur et au gibier avec de gros 
fruits. Nous imitons les chants des oiseaux qui nous arrivent de la forêt (p. 136). 

-

 

-
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- -

 

Kinalonga, le héros dans Les Exilés de la forêt vierge découvre lui aussi au cours de son 

séjour dans la forêt que la nécessité de composer avec la nature est une des règles essen-

tielles qui caractérisent cet univers. En effet, peu de temps après son arrivée dans la forêt, 

il constate que 

la nature aussi reconnaît la bonne humanité et sait la distinguer de la mauvaise. Elle 
devine par notre attitude, notre allure, notre regard, par le port de notre corps, de 
notre tête, le mouvement de nos bras, quand nous passons, nos intentions. Elle se 

 

Ces remarques qui transparaissent des observations du héros dans la forêt confirment 

-Mboukou fait également 

 

choses, résultant de sa foi dans la technologie et à son aspiration à dompter la nature. 

un américain qui harangue une foule en louant le pouvoir acquis grâce à la technologie : 

 ! Nous sommes 
 ! Nous avons dominé la terre ! Nous avons dominé la 

mer et les profondeurs marines ! Nous avons dominé le cosmos ! Le paradis ne sera 
pas ailleurs, mais ici (p. 59). 

-à-vis de 

sion. 

ent 

toujours à la nature : 
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leurs pieds : ils ont crié : « hauts les mains ! 
 ! Peut-être même pensent-ils dompter le so-

leil -de-marée qui ont annihilé des vies 

mant le pays en un vaste marais qui devient le tombeau des bêtes et des hommes (pp. 
60-61). 

phénomènes naturels aux dimensions catastr

semble. Au contraire, faisant fi de ces avertissements émis par la nature pour attirer 

paraissent comme une provocation de la civilisation occidentale envers cette dernière. 

 le géant, symbole de 

la civilisation », et à qui il fait faire un mea culpa après une contre-attaque de la nature : 

«  ! 

Mais la terre a baillé ! La nature a respiré  » (p. 

62).  

pposition que le narrateur fait entre la forêt vierge et le « géant, symbole de la civili-

sation 

avec en toile de fond la question environnementale. Les repentances de ce dernier au su-

ture, telle que les exilés la (re)découvrent dans la forêt vierg

« primitif » et « sauvage » qui reviennent itérativement dans le roman pour caractériser la 

forêt étaient déjà abondamment employés dans le cadre du discours colonial comme traits 

distinctifs du continent avant la pénétration coloniale. Dans ce contexte, ils étaient char-

son environnement naturel, et à j

doutes sur le scientisme, le sauvage et le primitif prennent un sens nouveau et virent lar-
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gement au positif, comme l wilderness célébré par Tho-

reau et les transcendantalistes entre autres.  

 sau-

vagerie » et de la « primitivité  dans le roman de Makouta-

Mboukou apparaissent comme une réappropriation de ces termes dans un souci de dé-

construction du discours colonial. Cette réutilisation dans un sens positif ainsi que la re-

e manière de reprendre 

-à-vis de la na-

ture tant décriée et mise à mal par la colonisation. Ici se révèle aussi tout le sens que 

prend le qualificatif « vierge 

niale. Car cette forêt dans laquelle l

vierge  et donc authentique  

 

icité africaine se per-

çoit aussi chez les auteurs sahéliens. Il se dessine à travers la problématique de la détério-

bolique de la forme abondante 

souvent considérées comme typiquement africaines. Le village de Léa, théâtre du drame 

qui se joue dans Sahel ! Sanglante sécheresse, est le meilleur exemple qui illustre cette 

remarque. Tel que le décrit le narrateur, Léa était loti avant le désastre dans une végéta-

tion particulièrement belle et abondante et était unifié. Il était une sorte de havre de paix 

et de bonheur. Cependant, la détérioration de son environnement ne conduit pas seule-

ment à la perte de cette unité et sa division en deux camps ennemis. Elle est aussi suivie 

habitants de comportements qui sont en déphasage avec les va-
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tout le sens de la communauté et du partage qui prévalent au sein de ses habitants. Certes, 

ent 

respectées et appliquées par chaque individu. Mais on a souvent tendance  les africains 

en premiers  

exemple les auteurs africains ont une propension à mettre en avant le primat accordé à la 

Sous 

l’orage (1957) de Seydou Badian où le père Djigui inculque les vertus du village à ses 

petits-enfants citadins, Birama et Kany, en leur apprenant non seulement à partager avec 

les autres mais aussi et surtout à éviter de mettre en avant le « moi » comme cela est de 

mise à la ville.  

e, le « moi » est encore plus haïssable et le « nous » est inscrit en 

Léa, 

vant la 

vie des sinistrés, la témérité des jeunes révoltés réunis autour de Lum, qui font massacrer 

la population paysanne pour faire triompher leurs convictions communistes, tout comme 

la soif du pouvoir dans les deux camps, sont étrangères aux valeurs typiquement afri-

rence à ces valeurs africaines se lit également dans la coïncidence de leur disparition. Ce 

personnages perdent 

que par leurs intérêts individuels.  

la même fonction s

blerait évident et justifié, dans la mesure où tant la forêt que le village peuvent être consi-
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dér

ouvrage L’Afrique des villages, Jean- lage africain 

africains survenu avec la colonisation.264  

Cette transformation du village africain se reflète à travers le portrait de la plupart des 

doute encore le village de Léa dans le roman de Diarra, dont la métamorphose et la déna-

turation des habitants témoignent de ce bouleversement. Mais cette tendance est aussi 

perceptible dans les exemples des villages de Bilolo dans Le Silence de la forêt et de Lé-

bamzip dans Sango Malo. Certains comportements dont font preuve leurs habitants révè-

lent que ces derniers ont bien adopté la philosophie du colonisateur et que le village afri-

idèrent 

 civiliser ». Cette attitude envers 

colons et contraire aux vertus qui caractérisaient le village africain. L

tale se lit également dans le changement de goût de Sobélé, le chef du village, qui préfère 

désormais les boissons européennes au vin de palme local, comme en témoignent son 

ffre une bouteille 

 

Dans le cas de Lébamzip, la problématique de la transformation du village africain est 

tout singulièrement incarnée par les personnages du commerçant Honba et du maître 

te cupide et aux méthodes douteuses et 

amorales qui exploite sans pitié la population du village. Pire encore, confronté à la con-

prostituées à la ville pour faire revenir la clientèle et refleurir ses affaires. Le second est 

                                              
264 Jean-Marc Éla, op. cit. p. 9. 
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un iconoclaste qui brise les tabous et foule aux pieds les traditions du village. Non seule-

outre les lois qui régissent le mariage traditionnel en se mariant à la mairie de la ville sans 

le consentement ni la présence de la famille de sa fiancée.  

Lébamzip divergent nettement des principes avec lesquels Kinalonga et les autres exilés 

font connaissance dans la forêt vierge, ou des vertus que Gonaba y découvre au cours de 

subi une sorte de métamorphose dans la forêt où ils ont appris à cultiver le pardon, 

sont un peuple accueillant et hospitalier qui se distingue par sa générosité, son affabilité 

mais aussi son respect pour les lois établies. La courtoisie et la bienveillance dont ils font 

preuve à son égard contrastent par exemple avec le mépris et la condescendance des habi-

tants de Bilolo envers le Pygmée Manga. Cela démontre que contrairement à la forêt, le 

vi

 

nota-

tiane Fioupou écrit : « Dans de nombreux romans de la période coloniale, écrits par des 

Africains aussi bien que par des Européens, la construction des routes et des voies ferrées 

apparaît fréquemment comme une métaphore de la pénétration européenne. »265 Cette 

critique explicite que pour les auteurs qui sont soucieux de faire une apologie de la con-

« mission civilisatrice  Dans la littérature afri-

caine, » note-t-elle en revanche, « 

                                              
265 Christiane Fioupou (1994). La route. Réalité et représentation dans l’œuvre de Wole Soyinka, Amster-
dam : Rodopi, p. 13. 
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 ».266 Cet expansionnisme de 

civilisation, se con-

jugue forcément avec la disparition des us et coutumes des territoires conquis. Aussi la 

route apparaît-

e signifie « la tentation perma-

nente de se détourner du mode de vie traditionnel ».267 

Le terme « pénétration 

 pénétration euro-

péenne » revient à comparer cette conquête à un acte sexuel, mais un acte sexuel qui in-

ue est présen-

On retrouve ici le thème de prédilection de la critique écoféministe évoqué dans le pre-

mier chapitre. 

ainsi que les bouleversements qui en découlent dans le village africain apparaissent chez 

tous les auteurs étudiés. Mais elles sont plus élaborées et particulièrement évidentes dans 

le roman Sahel ! Sanglante sécheresse ainsi que dans les films Sango Malo et Le Silence 

de la forêt. Dans le roman de Diarra, la description que le narrateur fait de Léa avant le 

désastre ne le montre pas seulement comme un village paisible, prospère et surtout uni, 

mais elle insiste aussi sur sa situation dans un environnement naturel particulièrement 

nent, à savoir un fleuve et un chemin de fer.  

considérer comme ayant préexisté au village, le chemin de fer est une voie construite 

dans le cadre de la colonisation dans le but de le désenclaver. Même si Léa est resté uni et 
                                              
266 Ibid., p. 18. 
267 Eloise A. Brière (1998). « Remember Ruben : étude spatio-temporelle », in Stephen H. Arnold (dir.). 
Critical Perspectives on Mongo Béti, Boulder : Lynne Rienner, pp. 191-205. 
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ainsi comme une sorte de faille dans le rempart naturel qui protège le village et un danger 

-il pas surprenant que la plus 

grande responsabilité dans la guerre qui éclate à Léa revienne aux autorités qui habitent 

le lieu fort symbolique de Léa-

-ci qui est la raison principale 

du déclenchement des hostilités. De même, le jeune Boua, qui contribue largement à dif-

fuser les idées révolutionnaires au sein de la population et la pousse à la sanglante ré-

volte, est arrivé de la ville par le chemin de fer. Cette voie ferrée symbolise ainsi les atti-

tudes et les idées nouvelles qui sont étrangères au village africain et qui ont contribué à 

 

Dans Le Silence de la forêt et Sango Malo, cette signification symbolique de la route est 

mise en relief par un motif identique utilisé dans les deux films. Le motif en question ap-

paraît lors du voyage respectif des protagonistes vers le village. Les séquences qui mon-

voit les véhicules transportant les personnages emprunter une route 

brèche dans la forêt. On retrouve ainsi le motif de la voie de communication qui crée une 

faille dans un rempart de protection naturelle et qui fac

étrangère qui vient sonner le glas de la vie traditionnelle. Un motif qui est donc syno-

Le Silence de la forêt, une comparaison entre le 

voyage de Gonaba vers le village de Bilolo et le voyage suivant le menant vers le camp 

des Pygmées vient par ailleurs rendre plus évidente encore cette signification symbolique 

de la route. On se souvient que le protagoniste, lors de son trajet vers le camp des Pyg-

que, perdu dans la forêt comme dans un laby-

mode hors du commun par lequel le personnage entre dans le camp, signifie que le 

monde des Pygmées est protégé contre une pénétration brusque et aisée de la culture oc-
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montre ainsi que, sans la pénétration non consentie, et partant le viol que symbolise 

la 

moins une tâche bien plus ardue.  

 ou du chemin de fer  dans le village rappelle à bien des égards 

celle de « la machine dans le jardin instar de la métaphore de la ma-

ion occidentale et le « crépuscule des temps an-

ciens » qui en est la conséquence. Ces deux motifs sont donc le signe de la pénétration 

européenne et des métamorphoses subséquentes. Ils apparaissent même conjointement 

dans le roman Le Roi Albert d’Effidi (1

 

quotidien des habitants.  

à la ville 

 et dont le passage ne 

leur profite guère, puisque ceux-ci ne transportent pas de passagers  laissent derrière eux 

 prota-

gonistes du roman, dans la mesure où Albert le commerçant capitaliste, Bikounou le 

fonctionnaire et Toutouma le syndicaliste se distinguent surtout par leurs engins respec-

tifs, à savoir la voiture, la vespa et la bicyclette. Ces trois personnages sont également le 

visage des bouleversements qui surviennent dans le village. Travaillant tous les trois à la 

-ils pas à briser certains vieux tabous du 

village et à y transposer leur guerre idéologique totalement étrangère à ses réalités. La 

route ainsi que les engins de locomotion de ces trois personnages sont le signe de la rapi-
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dité et de la facilité avec lesque

plante. Mais il faut ajouter que le choix des engins eux-

buent pas au même rythme à l

par les perceptions 

pour laquelle travaille Bikounou et le capitalisme exploiteur pratiqué par Albert. Cela se 

reflèt

bien Toutouma qui est le plus respectueux des règles du village et qui les enfreint moins. 

4.2.2. Le recours aux sources 

fricain que nous avons évoqué 

à la fin du deuxième chapitre aboutit souvent à une situation de crise. Les exemples de 

personnages dont le retour au pays natal finit mal sont légion. Samba Diallo dans 

L’Aventure ambiguë (1961) et Thiemoko Keita alias Sarzan dans Les Contes d’Amadou 

Koumba 

  ».268 

cadre de ce travail, le parcours des héros Boua et Bernard Malo confirme cette thèse du 

dance est illustrée par les personnages de Kinalonga et du dictateur déchu dans Les Exilés 

de la forêt vierge, ainsi que Gonaba dans Le Silence de la forêt.  

atique et arbitraire, ainsi 

que le mode de vie amoral, luxurieux et égoïste que mène Gonaba à la ville témoignent 

de leur perte de repère. Ils deviennent ainsi le symbole du dysfonctionnement, de la dé-

                                              
268 Ambroise Kom (2002). «  », in Mots Pluriels N° 20, en ligne, 
www.motspluriels.arts.uwa.edu.au/MP2002ak.html, consulté le 12 octobre 2014. 
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générescence et de la déliquescence dont souffrent les sociétés africaines, plus singuliè-

rement leur élite. Dans cette mesure, le passage de ces personnages dans la forêt vierge 

-

à-

les solutions à leurs maux. Le terme « recours », choisi au détriment de celui de « re-

tour », nous paraît plus adéquat pour caractériser cette démarche, dans la mesure où par-

justement les résultats qui sanctionnent la quête des différents personnages.  

Dans sa version romanesque, le personnage de Gonaba adopte le mode de vie des Pyg-

la fin du roman, il décide de regagner malgré tout la ville qui représente le monde civilisé 

selon ses propres propos. Néanmoins, il se définit dorénavant comme un être nouveau qui 

veut faire une saine synthèse entre les valeurs africaines (re)découvertes dans la forêt et 

les apports du monde occidental tel que le souligne son choix vestimentaire final quand il 

entrepr

ramollie des Pygmées et le pantalon blue-jean apporté de la ville, il constate que celui-ci 

est percé de grands trous sur le derrière.  

Les perforations de ce vêtement té

 civilisé » 

une synthèse réussie entre les deux mondes : « Je vais garder mon écorce et mettre le 

reste de mon pantalon par-dessus 

cain a
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269 Mis à part le bannissement 

métaph -à-dire, soit un exil qui est vécu comme « le symbole de la condition 

humaine » ou un exil qui est mû par le désir de « 

 ».270 La seconde variante de 

 

bien celui des personnages Kinalonga et Foula. En effet, le séjour dans la forêt vierge 

vengeance qui les anime, et favorise au final la réconciliation des ennemis. Le passage 

dans cet espace devient ainsi une sorte de cure à laquelle ils sont soumis comme le dé-

clare justement Kinalonga : 

mon persécut

a besoin de notre entente pour se réconcilier avec elle-même (p. 67). 

otagonistes dans la forêt vierge est différent de 

sent de coutume les victimes du bannissement. Il se conçoit au contraire comme un pas-

sage, une étape initiatique qui permet aux fugitifs de renouer avec leurs origines et de se 

                                              
269 Petruta Spânu (2005). « Exil et littérature », in Acta Iassyensia Comparationis 3/2005, pp. 164-171, en 
ligne, www.literaturacomparata.ro/Site_Acta/Old/acta3/acta3_Spanu.pdf, consulté le 12 octobre 2014. 
270 Ibid., p. 164. 
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des deux protagonistes soit suivi de la « guérison » du pays des maux qui le minent. Cette 

réconciliation nationale dans la capitale au cours de laquelle la haine est symboliquement 

enterrée dans un cercueil.  

lancée par certains pays africains au début des années soixante-dix. On se souvient no-

-Zaïre et du Togo qui ont banni certains signes considérés comme 

laire leurs noms : Joseph-Désiré Mobutu devient Mobutu Sese Seko Kuku Ngbendu wa 

-être influencé Makouta-  et lui vaut parfois la cri-

tique de certains chercheurs. Guy Ossito Midiohouan lui reproche par exemple sa préfé-

à pourfendre et à dénigrer celle occidentale.271  

congolais 

homme réconcilié avec son passé est ici aussi un métis culturel, puisque, comme il le fait 

dire à son héros, « s bienfaits de la civi-

 » (p. 143). Cela est encore la confirmation 

un recours aux sources et non la 

-ci qui serait une pure vanité. 

Le film Le Silence de la forêt se différencie de sa version romanesque et du roman de 

Makouta- ns la forêt vierge. 

                                              
271 Guy Ossito Midiohouan (1981). « Authenticité africaine et critique littéraire. Le cas Makouta 

 », in Peuples Noirs Peuples africains N° 24, pp. 145-150. 
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vée de ceux-ci. En effet, dans 

la séquence de la soirée festive à la résidence au cours de laquelle des Pygmées sont trai-

ce sujet, explique à Simone les raisons pour lesquelles il prend leur défense : 

la colonisation, le parti unique, tout ça nous a fait perdre notre personnalité, notre 
  

dans son passage dans la forêt une opportunité de renouer avec cette personnalité perdue. 

ire est justement ce qui conduit à cette perte 

 christianisatrice » et « civilisatrice » a balisé le chemin de la 

colonisation. Cette action est, on le sait, synonyme de la mort des cultures indigènes, ce 

qui a inspiré à Henri Lopès le quiproquo volontaire entre missionnaire et mercenaire dans 

son roman Le Pleurer-rire (1982). Le film coréalisé par Ba Kobhio et Ouénangaré se dis-

tingue ainsi des deux romans cités supra, car il semble poser la question de la possibilité 

puissent se passer sans heurts. Les mots sur lesquels finit le film laissent peu de place à 

qui affirme avec une certaine résignation : 

Combien de temps ai-je passé dans cette forêt qui se referme derrière moi ? Un an ? 
Deux ans ? Plus 
montent les premiers bruits de la ville, je suis certain que me manquera à jamais le si-

 

de son expérience chez les Pygmées, une expérience qui, eu égard à son admiration pour 

la 

forêt se referme derrière lui se comprend comme une manière pour le personnage de re-

passé lui fera éternellement défaut dans sa vie. Le film montre ainsi que ce recours est 
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du personnage sur la durée de son expérience. De fait, le doute peut être également com-

tentative, eu égard surtout 

t illusoire.  

La tentative du recours aux sources entreprise par les personnages est donc sanctionnée 

par deux cas de figure 

xemples de Kinalonga et 

de Gonaba, version romanesque. Toutefois, si le métissage réalisé par les deux derniers 

protagonistes est la condition sine qua non pour parvenir à cette fin heureuse, ne peut-on 

 ce cas de figure ? Une comparaison 

il parvenait à adopter cette culture sans diffi-

paisiblement. On se souviendra par exemple à ce propos du livre autobiographique de 

yant pas réussi à devenir une vraie « Maasaï 

blanche »,272 

jamais de héros, puisque, comme 

de Gonaba dans le film  on peut citer ici également entre autres le personnage Sarzan de 

Birago Diop ou Joseph Gakatuka dans L’Impasse (1996) de Biyaoula  montre que le 

heureuse comme chez les héros de Goyémidé et Makouta-Mboukou.  

Si le Blanc peut, en cas de nécessité, faire volte-face et se réintégrer parfaitement dans sa 

                                              
272 Corinne Hofmann (1998). Die weiße Massai, München: A1 Verlag.  
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-delà des 

avantages dont il peut être pour la personne qui réussit à le réaliser, est aussi en quelque 

our 

-à-dire à la culture ancestrale sous sa 

forme originelle, 

ope est un 

chemin de non-

cours aux sources des personnages apparaît comme une initiative dont le but véritable est 

 acculturation à rebours ». 

4.2.3. « acculturation à rebours » 

 acculturation à rebours » est utilisée par János Riesz pour faire référence 
273 

simple contact entre deux cultures est réducteur et aberrant. Pour cet analyste, il convient 

plutôt, pour mieux saisir le phénomène, 

 le degré de différence entre les cultures en relation », 

« le niveau technique et organisationnel de ces cultures » ainsi que « le degré de puis-

hissement réciproquement inhérent à ces cultures ».274 Ces 

quent ainsi que le contact avec les peuples colonisés aboutisse presque 

 

János Riesz note avec pertinence que cette logique peut être parfois déjouée, car il arrive 

dans certains cas 

                                              
273 János Riesz, op. cit., pp. 89-105. 
274 Samuel Kodjo (1979). Problèmes de l’acculturation en Afrique, Bamako : Imprimeries du Mali, p. 
115. 
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recueilli par de

derniers et se moule parfaitement à leur vie. Le phénomène correspond bien au concept 

du « going native » défini par Ashcroft et al. Le concept fait référence à la crainte 

 

coutumes des indigènes pouvant conduire à la dégénérescence physique ou morale, voire 

à la perte de la pureté de la race à travers une liaison interraciale. Mais il désigne aussi les 

275 En dépit du caractère péjoratif qui transparaît de cette définition, 

le concept du « going native supra de 

nombreux films western célébrant un personnage blanc qui trouve refuge chez des amé-

rindiens, apprend leur langue, se marie à une de leurs femmes et combat à leurs côtés 

 

Ramenant cette assimilation en sens inverse dans le contexte africain, Riesz note deux 

nages qui sont des missionnaires blancs qui, au bout de vaines tentatives de détourner les 

ils sont les 

seuls à avoir véritablement changé et à devenir comme ceux-là mêmes qu efforcent 

de métamorphoser.  going native ». Riesz 

culture euro-

péenne se solde par un cuisant échec. En effet, les personnages qui se laissent séduire par 

la culture européenne et renient la leur subissent généralement de rudes châtiments et ne 

 -à-dire en recourant à 

leurs sources originelles. 

à rebours. Ahouna, le protagoniste dans Un Piège sans fin, et Boubacar Sako, le héros 

dans Bako, L’autre rive, représentent le modèle du personnage qui éprouve de la fascina-

                                              
275 Cf. Ashcroft et al. (1998). Key Concepts in Post-Colonial Studies, London & New York: Routledge, p 
15. 
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relief dans le cas des protagonistes qui décident de retourner vivre dans le village africain 

ou dans la forêt. Certes, leur acculturation à la civilisation occidentale, même si elle est 

Malo, Sidy, et Boua sont enseignants pour les deux premiers et respectivement ingénieur 

ont le but 

 

Néanmoins, au moment où commencent les différents récits, ces personnages se trouvent 

 comme Sidy (Ta Dona) qui est à la recherche du septième canari, Gonaba (Le Silence 

de la forêt) qui aspire à mieux connaître la culture des Pygmées ou encore Kinalonga 

(Les Exilés de la forêt vierge) qui veut redécouvrir la vie ancestrale dans la forêt  

avouent explicite  

-il perçu comme la solution à 

 ? La question ne se pose pas, car le résultat qui sanctionne le re-

cours aux sources y répond. Que la tentative se passe sans heurts ou non, le fait que tous 

péenne a sans doute définitivement annihilé cette âme africaine inaltérée. Voilà qui sou-

ligne mieux encore le caractère symbolique de la représentation de cette authenticité à 

jamais à une existence hybride. Cela ne devrait toutefois pas forcément est perçu comme 

lée peut malheureusement conduire à des dérives excessives. 

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.

7 



  

Dieses Werk ist copyrightgeschützt und darf in keiner Form vervielfältigt werden noch an Dritte weitergegeben werden. 
Es gilt nur für den persönlichen Gebrauch.



   269 

Conclusion 

Surtout, la crise écologique fait rouler ses nuages sombres dans le ciel qui 

 : empêcher que la crise écologique, qui est 

 
avec la planète s 
prochaines fassent fleurir à leur façon les sociétés du troisième millé-

toire. Tâche magnifique, impressionnante, incertaine.276 

le défi titanesque que pose la crise 

le relever 

-à-vis des générations futures sur lesquelles la crise fait peser une 

lourde hypothèque. Parvenir réellement à dompter ce problème dantesque et y remédier 

durablement est une tâche universelle qui se conjugue avec la nécessité inéluctable de 

mobiliser toutes les ressources humaines et matérielles, mais aussi et surtout de question-

ner toutes les cultures et toutes les civilisations. Car, eu égard au caractère colossal de 

cette tâche, elle ne devrait se concevoir que comme un grand puzzle dont les pièces cons-

titutives proviendraient des acceptions et des conceptions que les diverses cultures et ci-

le présent 

travail dans lequel nous avons voulu interroger les expériences africaines de 

 

nature, 

tant elle a, à travers les âges, inspiré les créateurs, fécondé leur imagination et diverse-

s été empreintes de 

tion pour sa beauté, tantôt diabolisée et décriée, tantôt considérée comme une matière 
                                              
276 Hervé Kempf (2009). Pour sauver la planète, sortez du capitalisme, Paris : Seuil, p. 9. 
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devant contribuer au bien- La transmutation de son image 

marquée à partir du XIXe siècle par la dominance de la positivité, fait qui se perçoit aussi 

et surtout à travers la perte de la péjoration inhérente au prédicat de sauvage qui lui est 

souvent accolé, procède du développement industriel et de la prise de conscience des dé-

rives qui lui sont subséquentes. Cette approche diachronique a ainsi permis de montrer 

comme bien des experts en la question 

ence humaine mais qui est aussi synonyme 

de son éloignement progressif  et sans doute irréversible  de sa condition de vie origi-

envers cette dernière. L

avec elle. 

Nos analyses ont pu ég

civilisatrice et en la déguisant en action humanitaire. Cela explique la tendance chez les 

premiers auteurs du continent à mettre en avant et à célébrer la nature et les espaces de la 

ur en-

vironnement et comme une tentative de déconstruction des arguments de la colonisation. 

auteurs de la négritude. Convaincus que la question identitaire était désormais un thème 

suranné, ces derniers se détournent du culte de la nature et jettent sur lui un regard cri-

à son développement. Mais la manifestation de problèmes liés 

forme ce regard critique en un regard nostalgique vers le passé marqué par la proximité 

environnement chez les auteurs 
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 sur-

tout en ce qui concerne son développement et la problématique écologique  accordent 

définit à travers ce rapport particulier prête avec son environnement naturel.  

Cette remarque sur 

fondamentaux que 

éléments a permis de noter que leurs occurrences respectives mettent particulièrement en 

exergue certaines fonctions importantes voire vitales qui leur sont reconnues. On a noté 

-à-dire une 

lement 

soient, sont régis par des propriétés ambivalentes.  

cains met également -à-dire la flore et la 

faune. Mais à la différence des éléments naturels dont les fonctions et les propriétés qui 

faune e

Centrale en font un portrait qui met en lumière leur abondance et/ou leur immensité et 

leur diversité. La forêt équatoriale et sa riche population animalière semblent exercer une 

grande fascination sur les auteurs de la région. Le cas d’Un Piège sans fin 

Centrale. Dans les 
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de reflet des problèmes environnementaux, singulièrement de la sécheresse, dans la ré-

aune présentent tout autant des caractéris-

pects négatifs.  

que de la flore et de la faune fait souvent ressortir des significations symboliques qui leur 

sont dévolues. Au-

significations particulières, habituellement fondées sur un rapport analogique avec la vie 

et 

tion socio-politique qui règne en Afrique. Le soleil rappelle par sa beauté/sa luminosité et 

en même temps 

les désillusions subséquentes 

 ; la violence du vent et 

le quotidien des Africains. 

de soulever des interrogations sur certaines situations qui prévalent en Afrique. La mise 

en évidence de la fertilité confère par exemple un aspect paradoxal à la problématique de 

la famine sur le continent. Que la faim soit une menace permanente dans un milieu natu-

i les caractéristiques que présentent 

-

tinent. 
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à des menaces cataclysmi

ine dynamique de protection. Cette dynamique guide souvent les 

différentes activités humaines et certaines normes qui les régissent. Elle constitue parfois 

également le ciment de certaines croyances religieuses. Mais elle fait sans doute partie 

des stratég

 

travers le 

est singulièrement incarné par ces derniers. Mais, comme le montrent les exemples de 

Gonaba  version romanesque  et de Kinalonga, le problème tend à trouver sa résolution 

que symbolique 

et ne permet pas un rétablissement de ces valeurs. Comme le souligne les cas de Gonaba 

 version film  

apprentissage. Il confirme néanmoins que pour les auteurs, 

surtout par une réconciliation avec son passé. La question qui se poserait alors serait de 

savoir si cette authenticité est aussi valable pour les auteurs sahéliens chez qui la forêt est 

absente. Le parcours des personnages y répond ici également. La problématique de la 

destruction de la végétation révèle chez ces derniers une perte de repères et de valeurs et 

une désorientation qui paraissent plus graves encore. Ces fléaux viennent amplifier la 

catastrophe naturelle en y adjoignant une catastrophe humaine procédant de sa gestion 

particulièrement. Car, nonobstant le caractère réaliste de la destruction de la végétation, 

une réconciliation avec les valeurs du passé, telle que cela se passe dans la forêt, serait 
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chant tout  

 nature et com-

ment il se définit lui-même au sein de cette nature. Sur ce point, la démarche géocritique 

 

Si le paradigme de la visualité se voit quasi universellement accordé le primat, voire 

les lectures du monde, les conceptions africaines du rapport 

-à-

se positionner est f -

-à-vis de la na-

ture. Cette 

 que procède la proximité ressentie avec elle qui empêche 

clue 

pas de la nature, il 

-il un soin particulier à 

ce que son harmonie naturelle, dont il tire amplement profit, puisse être préservée. La 

 

ints de vue endogènes et 

souvent celles caractéristiques de 

personnages ayant un lien plus ou moins direct avec la culture occidentale. Le croisement 
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nt source de conflits, comme cela ressort des 

exemples du personnage filmique de Gonaba ou encore celui de Malo. On a pu noter en 

revanche avec la version romanesque du protagoniste Gonaba ou encore avec les exilés 

. 

La prise en compte du facteur temporel souligne comment la perception endogène peut 

être aussi susceptible de modification. Le cas du Sahel démontre bien que la lecture de 

ersonnages est soumise à une logique évolu-

tive alimentée par les conditions climatiques instables qui sont propres à la région. Le 

gard plutôt positif des auteurs de la première génération. La détérioration de 

-tend cette dichotomie dans sa perception et qui se reflète éga-

lement à travers le discours des personnages signifie une détérioration de la relation entre 

textes sahéliens de «  », pour emprunter les termes de Mi-

chel Ribon.277 Mais cette tendance à la représentation de situations de catastrophes 

e d une « écologie de la peur. »278 

quelles sont accolées cette étiquette sont souvent construites sur des scénarios purement 

treuse qui prévaut réellement dans cette région. 

auteurs reste par contre généralement figée. Elle laisse presque toujours transparaître ex-

 est loisible de se 

demander  du phénomène de la disparition de la forêt vierge que ressassent 
                                              
277 Michel Ribon (1999). L’esthétique de la catastrophe. Essai sur l’art et la catastrophe, Paris : Kimé. 
278 Mike Davis (1999). Ecology of Fear. Los Angeles and the Imagination of Disaster, New York: Vin-
tage Books.  de catastrophes qui détruisent de fond en 
comble la ville de Los Angeles.  
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les rapports des experts et qui est souvent imputée aux populations locales. La remarque 

 : 

Un caractère essentiel du discours mythologique sur la forêt tropicale, et qui révèle 
sa fonction, est de présenter la déforestation comme un phénomène propre aux pays 

éca
insiste sur la poussée agricole due à la démographie, et le tour est joué.279 

le phénomène de la destruction des forêts vierges. Pour cet auteur, la cause du problème 

ée si 

e et assumer sa part de 

à encore que ces dirigeants ainsi que 

 

ude à adopter à son égard. Bertrand Westphal relate dans ce sens une anecdote fort 

intéressante : 

ne voyaient 
rien de « spécial » ; quant à moi, je distinguais nettement une belle fleur rouge, 
presque incongrue dans le paysage troublé par la guerre civile insidieuse.280 

Le terme « paysage » choisi par ce critique est assez révélateur de la distance et de 

sage a forcément une connotation de nature, elle a surtout un certain lien avec  

                                              
279 Hervé Kempf (1994). La baleine qui cache la forêt. Enquête sur les pièges de l’écologie, Paris : La 
Découverte, p. 60. 
280 Bertrand Westphal, op. cit., p 222. 
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ssaire à la 

auteurs étudiés. Un observateur étranger à la région sahélienn

vant un 

quent parfois la beauté de la nature et de certains de ses éléments, conçoivent rarement 

 

son app

que se révèlent les spécificités du discours environnemental en Afrique. La conviction de 

èlement à la mé-

tamorphose que subit le village africain, les statistiques montrent que la majorité des po-

 réalité exclusivement oc-

cidentale. Ce constat donne sans doute matière à un questionnement sur la question éco-

es auteurs afro-caribéens dont le lien 

surtout dans leur éloignement spatio-

altération ou non de la perception afr
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